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Ot vE^t: : frn râlendrier rn bret)r dôcoré d une
aquarelle moderne en couleurs. A commânder à le
même sdress€: .15 [ porl compris le l" câlendrier;
.J0 F p.r calendrier süpplémeotaire.
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emell)nel à commande

56102 Lorienl C

cr posler lrâdilion-
à t DB, BP 20-1,

2fl*ar caltndrier

( Yann ar
baluc'henn »,

un lavre nouveau
en vannetais

Oastum vient d éditer un lo( volume de
255 pages rassemblanl 90 histoires de
Job Jatrré, parues pour la plupart dans la
. Liberté du Mor-Bihan ', il y a quelques
années.

Le hèros, Yann, est du pays . puralh ,,
à mi-chemin de Plouray, Kernascleden et
lnguiniel, au nord-ouest du Mor-Bihân. ll
lui arrive des aventures rocambolesques,
quirévélent aussi une foule de détails sur
la vie du pays Pourlet avant 1940.

Le breton employé esl naturel, plein de
vie, pétillanl. Un lexique permet de mieux
s adapter à la lecture du vannetais.

Chaque double page comporte, à gau-
che. le texte en vannetais, a droile le
même lexte en orthographe unifièe ll y a
bien longtemps qu on n avail pas produit
un ouvrage ôouveau de cet intérêl dans le
dralecle vannelars dont on découvre a
Ioccasion. la saveur parlicullère.

Lauleur, Jos Ja,lré, ne en 1906 a
Manepil, a lenu une chronique hebdoma-
daûe . ekezom e brezhoneg '. 1 

"",decédè en mars dernier
De nombreuses cartes postales et

photos d obiets dépoque illustrent le
volume qui vaut larqement ses 90 F

{En librairie et à la Médiatèque Dastum,
36 rue de Moncontour. g.P. 164,22604
Loudéac Cedex).
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Achetez dès
maintenant

vos Super
calendriers

« lls sonî irès beaux,
celîe année »

(Les promlrr8 achrtlurs)
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1) L ânalyse de " gens sérieux "

Pou, cêux qui auraienl des doutes, ou seul€ment des
. états d âme , par rapport à I utilité d'un combat comme le
nôtre, ie propose la lêclure d'un lexte écrit par un invité tout
à lait involontai.e du Peuplq Breton, Monsieur Charles-Henri
de Saint-Julien. ll sagil de lédltorial de la . Leltre
d inlormâtion , nô 41 (,uin.juillet 86)de lassociation Ouest-
Allantique, qui regroups des entreprises. Rien à voir donc
avec des nostalgiquês de lest-noz mal aérés comme
csrlains voudraiênt nous cataloguer ! ll s'agit cêpendant
d'une association qui travaillg dans le sens d un aménage-
ment concret du territoire - avec dss analyses et des
obicctirs dont elle a lâ responsâblllté...

lettre d'lnformation
N.41 . Juin-Juillêt 86

Citons uno partie de cêt édltorlâl :

" Les emplois d'activité tettidie, de recherche et de
développement continuent de se conçentrct en région
pdtisienne.

La sidé.uryie dans IEst, les chabonnages dans le Nod, les
chantierc navals dans le Nod et le Sud sor,t cont.a,rts â des
tédu ctions d' ellectils dâstiqu es.

Quiconque a le moindrc sentiment de iuslice et d équilé
estimeft noïnal de tentet un rééquilibrage minimum et
souhaite.a oltit le plus tapideûont possible dos emplois
compensateurc.

C'était, cesl et ce se'a un des obieclils de la politique
d aménagemenI du te..itoirc-

Mais le not même d afiénagenent implique la notion
d action à long te.me. C est poueuoi nous ne épétercns
lamais assêz les chillres surp@ndnts mais d une imptacable
logique, démonlent que nos égions de I Ouest, du simpte tait
d'une nalalité passé6 6t d'une mutation encorc eh cguts du
monde dg cole, doivent, sous peine de voi leut population se
déplacet verc des régions plus favorisées, absorbeL d'ici 20
ans, 750.000 actits nouveaux.

Faut-il rappelet que la crcissance du nombrc d'dctils sur le
marché du t@vdil seÂ de 50 % plus élevée dans IOuest que
dans la France, en moyenne ? Que, ddns certains dépatte-
nenls, c est 100 % qu'il laut citet ?

Defiièrc ces chillres, nous voyons avec elhoi, les émigrés de
demain.

La prcssion du coutt te@e est omniptésente, de ce lait
l'dction à long terme est dillicile- Pouttant, seuls des
lrvsstissomerls structuGnts, des ellotts de lotmation inlense
pemettrcnl d accompaghe, des mêsutos destinées, non plus
à aider la cÈdtion imnédiate d'emplois, mais à lacilitet

J{ous voÿons oyec effroi les émigrés de demoin »
Iinvestlssemenl matétiel et imrnalériel, le développement
naturel d enlrcprises exislârtes, ou venues se localiser là ou
les décideurs saurcnt trouÿq un enÿilonnemenl laÿotable et
dont les handicaps londamenlaux (éloignemenl, coûts de
communicalion de toutes so es...) aurcnt été eslompés- "

Certes. il s agit d une prise de position pour l'ouest
français, et pas seulement pour la Bretagne, mais il est
évident que la Bretagnê avec sa natalité pâssé6 et sa
densité de population agricole se lrouve principalement
concernée. Comme nous lécrivons ici souvent " d'aulres
que nous le disênt " !... ll est rare cepêndant qu à un niveau
de responsabilité sérieux, des gens parlenl aussi claire-
ment, Les chittres sont souvent compliqués, mal connus,
analysés de maniè.e incomplète si bien que les conclusions
de beaucoup d'études économiques restent prudentes,
dans un ,lou plus ou moins volontaire. lci, on reçoit quelques
phrases en pleine poire. . Derrière ces chilf.es, nous voyons
avec etlroi les émi9rés de demain. " C'est du Charles-Henri-
Gilles Servâl de Saint-Julien.

Oue laire ?

2) Alors, on croise les b.as ?

On vâ rejoindre ceux qui ont eu le pouvoir à part entière et
qui n ont pas su ou pas voulu créer les conditions d un
développement breton ?

Auiourd'hui comme hier, il y a un problème breton, ce qui
n'exclut pas de manié.e .éaliste, certaines solidaiités avec
" I ouest " des aulres.

Aujourd hui comme hier, la gravité de ce problème impose
l union de tous ceux qui sont p,êts â y laire face, dans
l intérêt du peuple breton.

Cela suppose une volonté de passêr au-delâ de certaines
divergences. De ne pas se contgnter de participer de temps
à autres au mu. de B.etagne - ls mur des lamentalions
d'un nationalisme thêologique, détaché de la vie des
Bretons d auiourd hui...

Cela suppose que chacun de nous participe à ce
mouvement d union néceÊsaire, malgré toutes les conlra-
dictions.

Jusqu'â nouvel ord.e, une tentative êxiste. Cela s appelle
l'UDB. Vous avez trouvè mieux ? Bravo !

POUR COMBATTRE L EMIGRA
TION DE DEMAIN, JE DEMANDE
OE PARTICIPER AU TBAVAIL DE
L UDB.

Nom

Prénom

Adresse;

â expédier à UDB, BP 2O5.44007
Nantes

.â,
Tout l'été, radios, télévision et jour-
naux ont tournicoté dans le Carrelour
du Oévêloppement... Sûrêment un car-
rêlour à Ianglaise dont on ne voulait
pas trouvoa la sortie. On manque
souvent d'intormations pendanl les
vacances. L occasion êtail apparsm-
ment bonne de coincgr ce qui reste de
la gaucha orficielle puisqu'un ministre
et un conseiller de I'Elysôe sont im-
pliquês dans l'affaire.

Pour sorth du corrcfour... Yiye l'outoroule du développement

Séraeusement, quelles que soient les
erreurs des uns et des autres que la
justice dèterminera peul-être - ce genre
d'allaare doit-il surprendre. Evidemment
non ! On saat bien que les partis politiques
franÇais ne recrutent pas massivemenl.
On sait aussi que leurs dépenses aug-
mentent énormément. Les campagnes
électorales de ces dernières années ont

élé ruiôeuses : aflichage commercial ma-
traqueur. brochures de luxe, journaux se
sont multipliés à un rythme surprenaht. ll

est donc èvident que le finâncement de
ces partis se fait obligatoirement de
faÇon lordue. A drorte, les entreprises. à
gauche les munrqpahles sonl les premrè-
res à donner, vient de le confirmer H.
Bouchardeau, ex ministre (dont une partie
de la campagne electorale a été linancee
par une enveloppe reÇue du 1e'ministre).

OUI ou NON ?
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Un vert ollemond
nour écrit

.,. Etant mlllt nt du partl d.. vGrt3 .n
Allamagna, j'at6i. trà! occupô par l.s octlvl-
tiL conlra lâ canl.ala nuclé.|r. do Caltonom
p,ochrloamant tnir. en Barvlcc. La !il. da
Callonom !a trouvo à 50 km de dblsnce da
la vllL da 1ràvô! où i hsblta, ol I on crElnt
qua L groa dat arrluanl6 râdioâctlts .lllc ..
dlrlgat dans la aan! du yant, c o3t-à-dira por
b ÿal]aa d. L lforlL. an dk.ctlon dô
l'AlLrDlgna. AinC, c'.3t pr! 6auLmonl L!
E.atonaqul - an ca momant - ontà lutlar
conlr. b prog.lmma âlactro.nuclaalra rrrn-
çalr, nah âu8al nolra réglon da Tiàv6. Ja
lrouvaia un pau mll pLca. L porltlon dc l,l.
L. H.n dan! h PO du moi! d.juln (p. 11) qul
cralgnlll una rcêaLrsüon du p.ogremma
nsclôalra .n 6.aL0na d.n! la caô oû aru
côté alL.nand la Drogramma ,rancal§ !.rs
nd! an cont.atallon. Ja trouva plutôl qu ll
na t6ut pa3 dlvlaar not.ê lutla commuha
conl.a la alânoar nuclôaira, ôlanl doonô dô
apftbrauraa altamatlva! da l'at lÿoviConna-
nant at arrx aconomLa an matlè.c d érlar-gL. En Lo..!lna p.a. plullour6 cantralaa
thafmhu.3 â cha.bon !ôronl ,a.maas, c.
qul va hlra chôlrro. 2 à 3.OOO ûinours drn!
La loaaaa du bailln lorr.ln. C'ast dr lâ
ball!. ln.tllutlonn.lllaê bi.n à t EOF ! En
Fl.nca comma an Allrnagna ll y a trop da
Cou.!nt, h Frlnca t&hant d. son côlô à
lllt da l aLct.lcltô un pTodull d .rportatlon
aur déprn! da lr gantô ol da la vb dè !.!
plograa cltoyan! ot da! cltoyan! rlvdaln!.

J'aa9aaa eua vous au,ar du âlccas dans
yotra lutta conlra la cantrlla da St-Jarn-du-
Oolel, contma noua a.§ayon6 da .êndr.
ollh,!€a notaa lutla contrc la c.otr.le loF
lllna at L canirala rroisinant. cn Altcûa-
ena. L! c.taat.opha ol las yictlmas da
lchamoù, na doayallt 9at at,a oubliaa !

Anonymo RFA

Yolée

do boir vert ou PB
Apraa l'adlto et lon atyt. dc Atus an plut

brmoyanl, l'anFmbla da la rcvua a pa.du
quclqua pau d. ra lraichaür. L! t.ndrhc.
mllltanla n'.xclut Pra dar crnons da qualltô
da L p.aaaa actualla. J at au l'lmpraalion
qua La laxtaa atalanl molô! travaltLs at
donc plu. lourt! (...). ll r..t. l. rub,tqu.

lalcaL,la la trouva arcallanta. Llla xt.ca
trrnlaant pour .aata, tbonna ?

O.F, - /§ L.ug.n,
l6

COURRITR DES IECÎEURS
l{oua rü.n rcbn5 câut qur noui écr'vonr. A notor qu€, con,o.mém.nt aur uisgtas dsns la prc§sâ. .0116

É tr*Iixr. qro l6s lettr.r qui .roos ps.vrarl.l€nl 3Bnéê3. Nous po\rvo.a loutelors p.karvo. l s.onym.r (bs
rrtau.! lo.aqu ib .n mânilesi .r l€ désr

Bruvo pour le PB-PY
Vou3 avoz rodonné un styla, moin3 de

lânguê dô bois ot pluB do ylô. Soy.. sûr que
163 lcctcura 0o Bùis un yl.il sbonné) sôn
aparÇolvcnl ! Ben corallalôm.nt.

y.p. - p.ris

Concerlotion oui,

fusion pourquoi ?
D.nr la ïrlbunc Llbro du P.B. 267. ma.g

1986, Pâul Guagu.nist p.oposa 3as.é-
tloxlona sur l aÿolutlon dc I EMSAV .n
g6nô.61 et tur la combat polltiqug an
p.rtlculiar.

L. mo.!l ;raul p6râitr. bas cho: da6
mllllrnt3 polltlquaa dôçus, à iulta tlt.a, pa.
lao lalblcs rôaultâtê obtanus 6ur dornlllg6
Ôlactlon3. Lar raiaona sont clrtalngmont
complaror at P.G. propola uno tcntatlva da
lohllon: ragroupar toutaa las lorcea pro-
g.osalat.s: cullu.allaa, syndicâlas ol poli-
liquca, !ou! unô lhômo blnnlôra, mômc au
ptlx d. l. dlBparilion dc I UDB.

On a souyant..gr.tté qu'il n'y alt paô
unltô d'o,ganlaâtion choa Ls mllltroto b.c-
lont at cat lppol à la " convaocnc. brc-
tonna ' n'aal p6a nouYaau.

Capehdant an déplt d unc ôppa.ônc. de
diya.don drn! lô domrin. at ls lorma des
rovandlcatlons, on r. doll dr constator lo!
progra! réall8é!, na aôrslt-c. qu. dang 1.3
qulnta d,crnlÔra3 rnnaes qurnl â l ansalgnê-
m.nt du br.ton, dc lôdlllon at da 16
parullon da llvraart da hrga:in.s.n braton
comnc an lrançai3, êl à la p.aao dc
conacl.nco politlquc à laquall! on doil
d'6vok da. ôluo UOB aur conaailr munlci-
ptur.

ll trul ôlra réall8ta. On aurâ basucoup de
mal â rôunlr touô lar mllitanla prog,oaalltô3
da IEITSAV sou! una môûa bannlaro,
qu'olla a'6ppalL " conyaroanca bratonna.
ou .utrt. Et qui dit qu.l UOB nr p.rdr.lt p.!
|lna part lmportantc da loa mllltlnta dana
l rvantura ?

O.nr I EIISAV chrqire o,gsnlsllion loue
un rô1. bl.n datlnl, qu'll solt éducstll,
cultrr,al, ayndlcal, aconomiqua ou polltlqua.

L olganlaallon poltqua t un .ôlo lmpor-
tant : calul da b raflarlon. La! analy!.! de
I'UDB onl ata.cctptaa! !t r.p.l..! par
d .ulra.. La ptrü politlqu. p.rm.t d'.rprl-
mar at da canlllaar laa ldaar at laa ,ayandl.
c.llonr rt ca n'..t 9!! L r.ul lllt du h.xrd
rl la vlolrnct aal ralatlvamrnt pru ltlllaar
an 8.!tagna.

J.nle SIEPHET{S
PEN-Y-BRYN LLANFAES (Cymru)

N.O.L.R.: P.G. êvoquait un éhrgi$emont ên
parliê hol3-Emsav

Souscripion
IOUJOUN§ PTU§ !

Grand merci aux génèreux donateurs
qui ont permis à notre souscription de
dépâsser largemenl les 3.0OO F ce mois-
ci, signe que vous avez appréciê à sa
jusle val6ur le P.B. à 28 pages que ôous
vous avons otlerl pour juillel-aoû|. En
arrivanl â ce total chaque mois, nous
serions en mesu.e de liwer à nos lecteurs
un P.B. plus épars, plus riche en informa-
tions, en enquêtes.

P. Mocaer. Bresl eO F): T. Bourtes,
Landsleau (50): L. Rat, La Richardais
(10O) ; R. Duclos, 57 Farebersvillor (50) : R.
L6 Moan. 94 Villiers l5O) i J. Neveu, 76 Le
Gd Ouevilly (20) ; D. Flsux, St-Malo (l0O) 

;

D. Chanevière, Lorieôt {20) ; L. Le Bec, St-
Malo (100) i J. ïrolez, cuidel (5O); Y.
L Holgouach , Vannes (50); L. Françors,
Vannes (5O): D. André, 78 cuyancourl
(5O); R. Counot, Ool (,l0); c. Lê Gac,
Pleumeur-Bodou (50): J. Le Lann, Brest
(5O): J.L. Lucas (50: F. Parent. Nantes
(50); M. Rault, Paris (150); D. Dântec, 94
Villeiui, (50) ; A. Kervern, Brest (5O) : M.P.
R€né. Casl (20): D. Le Ster (50); P.
Gregam, Plarin (50); C. Jussiaume. Bor-
deaux 33 €0) ; K. Le Coulz. Roscoft (50) :

J.Y. Tenaud (4O) ; Cotten. G. Le Saint (50) ;

S. Marchal. Nantes . Pour le retour de la
Loire-Atlantique dans la région Breta-
gne ' (70) ; P. Gourdon, lssy (900 F) ; J.L.
Lucas. Caulnes (5Ol; P. Le Caer, St-
Herblain (1æ); G. Fer€c, 78 Versailles
(50) : A. Russon, Po,nichet (20): J. Kauf-
m8nn. RFA (15) ; J. Bodiou, Buhulien (1m) :

M. Ls Chârtier, Plérin (20): H. Cornic.
Ouimper (1m): Le Meur, Plouézec (æ) ;

J.C. Goumon, Ouéven (l0O); B. Geleoc.
Nantes (50); P. L Héréec, Plounérin eoo) ;

F. Guillas, Le Mans (3æ): P. Le Bol.
Comârd (2o).

Total 8' liste: 3.565 F: tolal 8ô:
14.325 F.

Eô parllclpenl rctiv.m.nl ô la vl. poll-
tlgu., I UDB a appo.té. at contlnua da la
faira, un aoutlcn p.ôclor.rx à Olran. Ella !
soulanu actlvtrnanl L algnallratlon blllh-
9u., lo c.Dô3 dê br.ton. oblanu un mlnla-
tèra da h mar at rlklama lolrJou,a lyac laa
autra! organl$tlon3, l. .atour da b Lolra.
Âthntiqu. a l. &.t.gn., ùn plln da dây.-
loppamolt ôconomhuê, daa êontrttg da
p16n.

La dangcr réal quo l'on ancourt an âa
rogroupânt lous ure nouvalla b6nnlàro ou
un nouvaau aiglo all da volr a émo!!g!. la
mllltânlirmc car on .irqur torl de p.rd.c da
vue la3 buts p,opra8 ôt blan dallnls da
chaqua organlsatlon. commo ca ,ut l. câa
pour GALV.

Par contra, an n amp&ho caur qui
mllltant dan3 let ûouvaftanta llngulatlqu.â
at culluralg, syndlcaux ou pollliqua! da !c
soulonir mulucllamont, dc coopâiar cl, lc
cas achaant, d appo ar un ioutl.n s€na
équlvoqua au laul perli politlqua qlli mlllta
3lncaromonl Dol,? lâ 8a6lâgna at La Baalon3.

Oui ou non, veul-on que cela change ?
Oui ou noh veut-on finâncer les partis
avec de largent public, en toute clarté.
C esl bien la seule questron. Ceux qur
relusent cetle solution approuvent le
système aciuel. c est-â-dire le pouvoir du
fric, le pouvolt du ,rlc tordu.

leoeuDle
bietôn

POBL
rlnHzH

En guire de sonunoire...

D aut,es que nous - catte loas des êconomi6tes, dqs induslrielg, lg disont,
l'émigration des Bretons ,isqu€ de d6voni, cataEl,ophique dans leg plochâinqs
annÉes si les équipsmsnts nécèssôires ne sont pas construits (p.2). Le3
,inances des partis ? Jo6l Guâgôn, trésorisr d€ l U,D.B., pose 163 vtai63
quêslions. D6ux aspocts dô la politiguo sonl analysâs (p. 4), tandis que Y. Fiôvst
nous livre ung êtudê inédlte 8ur le chômage on BtatagnÊ, notamment pa,

" pays " (0.6). La rentrèe scolôlre ? Nous lévoquons (p. 7), avânt d. préaonlol
quelquês aspecls de lâ Bretagne ds lôté (p.8-9). Des proposltlons l8su.3 dc
deur conrèrences europôennes de julllet, auxquollos I UDB pârticlpalt, sont
p.ésèntées (p. 1 l)après un point sur l ênvironnemênt (p, lO) et une 7étlêtlon gut
I arlairs Gre€npeace h. 13). Commênl ,etrouver la m6moi.6 de 1936 â St-
Brieuc, on le li,a p. 14 et 17.

NOM
ADRESSE

PRENOM

r

. Sou3clit un abonnam€nt O
ul réâbonnrmant O
- ordnatÊ : lq, F (l)
- do losügn à

panir do læ F (l)
- élra,leor : 135 F (l)
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honle pour lur. On I atiendait dans le rôle
de Mamma Nucciet on a droit a un Josprn
sec I Beurk.

Ouant aux aulres. les purs. les . non-
Nucci ., ie leur lance un appel : quils
mettent leurs actes en accord avec leur
positionde principe. llfaut réclamer avec
nous une solution iuste el agir pour
I oblenir. Mais en attendant des mesures
concrètes, qu ils nous aident directe-
ment: ils savent qu'ils paienl, par des
chemins tordus, pour les autre6. Ou'ils
nous aident, nous. en toute clarte. l.(m
Eympathisants qul accaploraicnt un
prélôvemcnt dc sOF pal mois, cels
changa.âll complôtamant not.r Ctur-
tlon mllltânta, nos moyrn8 concr.t3,
notro propâgânda, noa scorls ôlacto-
rlux et, méme sr nous devons le dre
modestemenl, la silualioô politique en
Br€tâgne. qui conditionne évidemment
l'avenir économique et culturel I 50 F par
mois. c'estjuste de quoinourrir son chien
si on lui achètê les aliments du com-
me.ce ! Co que vous donnez à vote
chien. vous le refusez à votr€ pays ?

En 9 y m€ttant sn paquet, on conglruira
l autoroule du dévoloppem€nl br€ton I

ATTENIIOiI AU TOURNANT

Une décision grave vienl d ètre prise.
qui va encor€ coùter plus cher pour les
partas : I autorisation de laire de la publÈ
cité politique à la lélé. On connait limpâct
énorme de la telé. Seuls les partis qui
pourront en faire apparaitront comme des
organisalions sêrisuses auprès de la
grande masse des êlect€urs. La conclu-
sion s'impose d elle-mém€ : mettez le
paquet. Fartes-le avec nous auiourd hui.

L. trôrorl.r d. l'UDB
J. GUEGAN

s€ngagg à ver8ar ...... F par
mois à I UOB, on gardant évid€m-
ment la possibllitê d a.réter à toul
moment le vera6msnl.

3

a I
!epeuple

Je m'obonne
t'
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LA HONTE SUR JOSPIN

Si Nucci n a dêtournè de I argent que
pour son parti, el non pour lui-mème, il
doit élre soutenu par ses camarades.
Voilà un homme qui aurait pris des risques
personnels juste avant une èlection qui
allait ramener la droite au pouvoir. une
droite qui ne lui terait pas de cadeau. tout
cela pour son parti. ll devrait donc
recevoir une déco.ation. Oans l ordre de
la Jospine.

En sftel, la bande à Jospn, au pouvoir
pendant cinq ans dans des conditions
exceptionnellement favorables, na pas
lân un gest6 pour réolqr cette âflarre. Elle
I donc oris oositron. \ên lait. oour Ste
llrgoulllc. Alors, quanq on êntond Jospin
pârler de Sanctions irlernes pour son
câmarade en difticulté§, vraiment, on â

Nom :

Prénom :

Adresso :
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fl1.000 emploit pour lo r6gion Poritienne
eî quelle cuhurt ?

NEIINEE POI.IilOUE

nous sèntons encore plus dlrectsmenl
concêrnés: celui d€s gros sous. Car,
aana qu'on noua demande notre avig.
nout rllonr prrtlclpcr ,ln!nclarcmcrt à
I'oparrtlon.

Solldaritô à sons unlque
O'abord parce que l Etat va utiliser lss

tondS publica - qui sont un peu les
nôtrss - pour financer une g.ande partie
des équlpements nécessaires pour l'ins-
lâllâtion du parc : consùuclion d unê ligne
de chêmin dê t6r (prolongoment du RER)
de l1 kilomètr€s. travaux de voirie,
d adduction d'€au potable Ét d'assainis-
gemenl.

C'ast au$i notre argent - collecté par
la Caisse des Oépôts et Consignations -
qui a6ra en grande partie investi dans
l'Eurodisneÿand. Ouatre des dix milliards
invostja aeront ên eltst prêtés . à deS
conditions parllculièrss. par cet orga-
nisme public.

Voilà donc un invesliSsem€nt qui g'an-
nonco blen rontabla pour lâ région pari-
sienno qui n'y aurs participé qu9 taibl€-
m€nt mâis qui rocavra la plus g.osse part
des 25O F laiasé8 pa, chacun dos db(
millions d€ visilours annu€ls. L Etat va
mêm€ a€ priver d'une grands partie des
bénêtices quil pounsit en rêtir6r en
rôduisant à 7 % le taux de WA sur les
entrôeg des parcs à thème.

En cette période ou le chômage est le
problèm€ prioritaire, nous sommea bren
conscients que la solida,ité hexagonale
doit iouer pour une aclion qui est hors de

,porté6 d'une soule région. fut-elle llle-
de-France. Mais on aimerait que de
lemps en lemps nous soyons nous âussi
bénéliciaires de cette solidarité... Com-
bien dérisoires apparaissent les quolqueg
dizaines de millions que nous attribue la
DATAF à côté des dizaines de millia.ds
quê lEtat consacre soit direclement
(subvantions, aides diver8es, dolations en
capltal de8 entreprises nationalisées.
€tc.), soil par le canal d'organismes
tinanciers tels que la Caisse des Dépôts
et Consignations, au développement
d autres régiona.

M8É de quoi nous plaignons-nous ?
On construit un TGV qui permettra à
chaque Breton d'aller, dans les meilleures
condiliona po$ibles, dépêneer ses 25O F
à Marne-la-Valléo ên prgnant un bon bain
de culture amêricaine.

G. LE HEiI

l,'extrôme droite prond
fer Yreizh (Podc)

(Suite)

les rccettes

de la table

bretonne

Associotions

laan Le Popc

Une cssociolion
de Bretons ù tlorseille

Membres du bu.eau: Yan[ Le Pape
(Paimpol): Nadine Berthele (Brest): Oli-
vier Podeur (Molène) i J.Yves Vigouroux
{Camaret).

But de lassociation: l. P€rrnetùe aux
Bretons de Provence de se renconlrer
pou. conserv€r un lien avec la Bretagne.
- 2. Faie connaitre la Bretagne aux
ProvenÇâux par doa manileslations cultu-
.elles, êxposilions. lilms. produits br8-
tons, soirées celtiques. lourisme, stc. -
3. Créer à Mârssille la Maison d€ la
Iretagne avec bibliothèque, discothêque,
salle de rêunion...

Nous désirons aussi lairs connaitrs et
facililer le passage à Marsgille de grou.
pes folkloriquea el lolk musiqu€ comme
les Sonerien-Ou qui nous ont rendu üsils
en 84 el 85.

Nolre association est évidemmenl ou-
ve.te â lous los Pays Celtes dont les
membres désireraient prendre conlact
avec nous_

Tous les organismes, groupes. asso-
ciations, sociélés bretonnes. iournaux,
etc., qui dêsirgraienl nous contacter
seront lês bienvenus.

En octobre, noua prèvoyons une expo-
sition de tableaux sur la Erôtagne par des
peintres b.etons dans la mairie du 1â'
secteur de Marseille et eo décembre un
nouvel An brelon entrê nos membrês.

tr,f-L,f.t.llLI-trilt
t-LA-tA-il
LA-,-l-.ll
[-,-l-,-l-,-/\J,/La PB d. mai 8igô.lail la iaorle€ d'âctlvl-

tô6 d. K.r Vrsizh, cantra d'rctlvlté8 b.€ton-
na! dc Parl3. oou! unc nouyalla diractlon,
d .xtràrna{roita, acrlvlora-noua.

La nouvaau prarldant da l'lalocirtion,
Y.B. Tlllanon, noua ! mli en dcmcurc da
publLr ùn . droll da aaponaa ' dânt lcqu.l ll
préclr. qu. . Xcr Vralzh aal una a$ocirtlon
culturalL, donc un. lociôtô, at noî pa! un
pârtl, comma I'UDB ou rutr.. Comm. touta
soclétô, alla a ba8oln d un a.c ldaologlque
vrrlé, d. l'crtrafia-gâucha â l'art?ama
d.ollc. .trcctivomant, pour ylyra unG dlllac-
liqua c,a.tric... llâiouta qua pour 3â parl, ll
vi.nt d un mlllou ouy.l.r Byndlcaliat. at qu ll
s ru$l mlllla danô dcr orgrîl8ation! claa-
3ô.s à g!uch.. (PSU.t mouvamont aùto-
noma). ll noua r.procha uôc cltrtion trôn-
quôo qua nou! noua faiaons un pbilk da
colnplélcr, à propor d. le popuhllon b7a'
lonn. : . !l lc lond braton cat csllo-nordlqua
à 60 a, on trouv. auaai.n B..tagna à pau
prôa tour L8 typa! humaini da l'Europa..
Nou3 6vonô altaclivamaît évoqué da6 mill-
t.nl! du Club da l horlogo at d Occldânt :

noua avont cu tort- Olnr laa mambraa du
bur..u proviaoi.. da l'!3aoclatlon rclancÔa
.n 1985, ll ÿ.yElt À d. B.nolt.t G. F.y.,
lllenbra! du GRECE(groupa dr rocharcha cl
d'atud.s aur la ciyllllatlon auropôanna),
" raalambbmarnt d. div..aaô pa.sonnalltô6
laluaa po!.l. plupart do Jcunô iaallon, d.lâ
tâdôr'tlon dca àtudlant3 nallonali3ta3. du
irNPREL.t d'Europ.-Action (rrllclG 31 lvrll
86, p. 15). L. GRECE tntl-llbarll, tntl-ludéo-
chrétbn, ôaûbL ! oppo!9? nottcm.nl dé-
aormâir âu Club da l horlooû, plu! procha da
la drolla cl.aahuc. L.3 ônlmatcur! du
GâECE citôr intcrvianncnt, comme Goulvan
Pannlod, drna laa ravuca " Nouvall€ Ecolr ,
al . Elémanta ,, lr pramlôra da ca! ravuaS
atanl licâa à le Ligua nordlqu.. . Et qul prrL
do Ligùa nordlquc êntand au!!i Nou. Ant-
hropologir, 3on homologla rllamenda...
.in3i quc lô WACL... (.rllcl. 3 d, ryrtl 8ô).

DES LIENS EVIDENTS
S'il .rl vral qua cai p6.aonnd ont lâl3aé

la plec. â d'aul.a! drns lc bu.aa! de Kar
Vroizh, ll no lâlt pa6 dô douta qua loa
activltÔa de Ka. Vralzh, ralavircr par ôon
b|lll6lln, aont blan dans lâ llgnô d6 catta
nouvcllc drollc du GRECE. Lôa conlé.crcæ
eont tail.s psI Alrin dc B.nolst, Goulv.n
Ponnrod (artrémirtc dc d.oila connu al
avouô), Frank Paÿrot (sur t ôcrlyain collabo-
.stionnlat. Atphons. dô Chataaubrlânt),
H.rvé La Botert i on tralle auaai do Jullu3
Evola, la ralclst. ltrlian. ll asl vrti quo
d aut.ca points da vùa 3amblant s €rprlmar,
da t.ftpa à aut.ô6. Ycôn 8ar llll.lron parail
ôtra l snlmrtarr? lnfatigâbL, at Guillaumo
Fayô, I lnaplrllaur lc plus p.otond. Citons

Le progrunnc de I.Y.
cn ovril-mol :

Journol bilingue
dons le poys d'Auruy
Dapüla dr mob r 6tÔ lrncé un loùanal

blllneùa bim..t.i.l .u p!y. d Àroy. La bül
da ca lourlrrl !al, d'rbord, d lnlotmar laa
gana du part arrr lai travaur du Crrc}.,. Ston
Kldna (Aur!y). P.lr ô p.lr, l obi.cli, d. la
rawa r'61 praaha. BL t.lvrlllc acluall,._
ltlant, dan! un aaprlt d'ouvarturc, avec lous
caux qul vauLnt collsboiar avac alla.

Sonl t,altaa d!ôa lr ravu! loutaa aort.s
d. rul.l! :

- to9onInl.
- i.ur (pour 1.. p.llls at l.! g.ands)
- poa.i.
- lrtlclaa rn louv.nir da pellonôtlltô8
(J.rl.ô)
- caria!
- lnto.mltlona...

10 F la numa.o, g) F à l'abonnamanl ; il
aal ouyaal à toua caur qul rlmanl laur
lrngua. Toua caur qui vaulant ac,ha 9cu.
yant L lrlra dlnr l'orthographa da lout
êholx o! an l.ancria. An oaslon, 3l) Strlad
P. Alllo, 6..c h.

« Evid or Brezhoneg »

ù nouveou

Une prêsenlation claire et élègante, de
séduiaantes photos pour l c8il €t la bou-
che, pour les i55. Rscetlss de la lable
bratonnê . récemmenl parues chez lstla.
L ârt culinsire bretoo n9 3e limite gas â la
préparation des produits de la mer, aussi
les auteurs ont tait largement place à des
recettes qui mettent en valeur le travail
des agriculteurs. Eôfin, cette cuisine
traditionnelle esl sulftsamment simpliltée
pour donner envie à toutes el à tous de
s'y mettre. - (Editions lstra - F. Hinault,
J. Koscher, 85 É.

Un nouyo6r, numôro yiaal do parait.c,
rprôa uîa lnt.rruption d. qu.lques mois. Lâ
rovônua blllnguG, l6ncôô ôn 1974, touchê
.ncôre 2-üI) l.ctsurs. Arrôtée taut6 de
poamtnanta, alla damonda à Bos loctour! :

llE.À8. r-til .ncor. un rôlo util.?
2) S..i.2-yous prôt3 à nous âider ? Et d âl-
landra lla ragonacs pour décidar (BP 93,
22202 Gv,.ngrmp c.der) 60 F (cl plu6) per
ân.

Bulletin du Cridev
Juln.r.pt.ûbr. l98C

PROGRAMME DEs CONFÊRTNCFJ

Sü di 2604-l7h30
X.rsan 0705 -æ h lo
.rê'dl 0805-æh30
v.n&!dl 16 0J-æ h 30
Sm.di l7 05 - l7 h 30
M.!E Gdi 21 05 - æ h 30
vcîdr.ilt 23 05 - 20 h 30
M.r.r!di 2t 05 -20 h ]n
Èudi 29 05 -æ h 30
V.ndÉdi 30 05 -2oh

ALin d. 8àolrr.i Eur@ d Tin Mond.
ad,lEn Phtrrôd' Îoît d \.rahùn

,.D Frt'.or Cruthrr: Etùd. d. lr mudou.
Ys ChriLn:........... ..4Lu Cûnl

Ihiho. BrilLr : ......Juliu! Evolr
coulEn PÈ,in.ôdùru2 ur o fnvrtlud
Fml F.ÿror i 

^lDh. 
d. Ollrcrubntnl

YrnnaciTiÈao: 
^dlrrdur 

EuroE
,.aClurÈr : HindÉ & lûüch.
Yron 8dÛld: lt d.t il| tltlràirl.

Lsa B,alons d'Argantaull repf.nnont lour.
6ctlvltô. pour la ..i.on 198è1947.

Pour la drô3a: a pârtir du Jaodl ll
!.pt mbro, do 20 à 22h, â h mli8on d. lr
Jouna Flllo, 23 .ua d,r Diana, à Atgantaull
(p.à3 d. lr gâ.e).

Pour b mushuc: à parti, du vandtadl 12
rôptamb... do 20ô 22 h (cornemus., blnlou,
bômbrrd. et battôrlr). au lout.aol dl,
Contra Culturol, 1 ruo doa Gob€llns (p.at dù
pon0, â Àrgont.ull.

Pou, ls blbliothaqua bralonna : la püma-
nanoa !a.â â$u.aa los samadl!, da 15 ô

Association du Peuple Breton .Ti Pobl
Vreizh., CAO. La Batarelle, t chsmin
des Grives, 13013 Marseille. Té1.
91.63.20.84. Permanence le vendredi. de

L'opé,rlion Flood (onvol du lait d. h CEE
an lndd .at .rpliquô. dân! la no 59, comma
l acllotr d'Agrr.la pou. l. dévaloppama.t du
Chlll, rtralgra la dictrturê. - (Brbliogrâphres el
inlormâtions : l0 F, jll av Janüer. Rennes)

PB $Nvrct

kposition : le Fronl
populoiro à Soint-Brieuc

" Criee et espérances dans I'actualltÔ
et dans I'art, (septembre)
t na arpoctlon conlaô,aa rur arnaa3 1935.

2 voLt :

t, L.. p.lnti.. ôt l'rcturlltô (1034-'1937)
L! guaa.a d'Eapaena, la chôrnlgr, La
llraatlnga, la vL lnduatrtalL.
D.. loll.. d Edoua.d Plgnon, i{!.c.| Gro-
mak., Bo.l! Tallltrtÿ, Andta Foü!6aon,
Louis DilchalatL. Pl.rro Tal.Colt, Edoulrü
Goarg, Jrcqu.a Vlllon, Frrnand Lôgoa, Yv-
Allr.
lJn palil ,oumal accomprgna l axpodüon

2. Un rtudlo d. proi.ctlon d. 4 tllmr
2 cnqualar :

- .1936 - Salnt-B.iarrc onta! L rdion d
la plsdon ..
- . La laavaillaarr ürr loclo '
2 monlaga! d'archlyai clnômatogrsphhua!.

Snper fest-noz
ù Lonfoinr

Sam€dl 13 laptaob.a, loll.nor annual an
pl.ln rl , à lr 1..m.-anlm6tlon . Lc p.tlt
Vlllcgo " cn L!nl.ln., prôa dc Oulntln (2â,
rvac plulirsrt groupat, rlnal guo L groupa
anglai! lolk roda . Ralndanca . cn concaat.

tlurique brelonne
ù Guérunde

L aasoclatlon toula nouvCla . F ond tn
Dou, . donoa.a (raa coulg da mldqu€ â it
..ntraa. ElL a b-oln da . p,actlca!. da
,acon !aaa2 urgorla, Prlàto da contaclar la
&.21.97-23 ou d aêrlr. !u 56 t.ubourg
A.bnn.. i44330 Guar.ndô.

Àtelier de S1-Codou
29237 Sizun

Stâgo vld& inltlrtlon: tS au 19 8.ptam-
br. ; 27-2&29 ..pt.mbr. .t 1l-'12 oclob..
bt.!l. d. rv..i-.îd!).

lnltbtlon à L vidao b.l!. d. vu€, mon-
ta9r) à t,avaar b concaptlon at h .érlllatlon
d un docuû.Irt d lnrorftatlon localo.

Strf. Yldao clip: 29 rpt.ûbr. .u 30
oclob.a.

16 h : 13 laptcmbra, 1l octob.o, 15 novam'
bra, 13 dacarnbra, ru rous_aol du Cant,o
cultural. 1 ru. daa Gob€lina, à Argontaull.

L stsôaLtlon conyl. lor ga.çona al llllla
da EraLoôa ou da dQa.ndânca broton[a à
t. ioindra aux mamtra! dôa aonneu6 ct du
Cricla Caltlqua, oi l. ftalllaur lccuail laur
aa,r «kaava.

,{orrt you! Eppalont quo not.a bânqual
araa .rtrouvallla. auaa lloü dan! l'Eura, L
dlmrncha 12 oclobra.

Sac,atartrt : A. Gulllo, 64 .uo H. V!lta!.,
gSl(x) A.g.nl.üil.
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La construction d'un Eu.odisnôÿand à
Marne-La-Vsllé€ en région pariSiônne sst
loin de taire l'unanimité sn raison de ses
aspocts culturels (un€ cultur€ typique-
mênt américaine) et de son incidenc€ sur
l ônüronnement (€nüron L8Oo heclareg
ds bonn€ têne agricole vont disparaitre).
Mais âprès tout c'est l allaire deg Franci-
liens 6t pas ls nôke.

Brotons concornôg !

Nous somm€g pourlant plua concernés
qu'il n'y parait à première w€. Et tout
d'abord parce qu il s'agit d un investiase-
ment considérable qui doit aboutir direc-
temenl ou indirectement à la création d€
Ireôte mills €mplois. C est di.e qu'il y a là
sans doute l'invesüss6mênt créatêur
d'emplois ls plus important dôs üngl
d€rnières années du üngtièma siàclo.

Ce n est paa sans un certain écGure-
ment que les habitants des régions €n
ditticulté apprendront que cette imgor-
tant6 aclion pour lemploi va so faire
jusloment dans la règion où 19 laux do
chômags est le plus laible. Ls OATAR n'a-
l-olle vraiment pas trouvê d autrê Site à
propoggr ? Mais. dâns cê gênrê de
choses,la DATAR - si êlle existe sncore
réell6m6nl - a-t-elle son mot à dlre ? On
conslatera que, des grânds chantiorc du
Présidenl â l'Eurodisnoyland, lea avanta-
gea cons€ntis à Ia région parisienne sont
énormos êt qu€. pour l'lle-de+rance, la
crise n axiste pag.

ll ost indéniable qus leg caractéris-
tiques et l'ampleur mêm€ du proret - on
attend dix millionE ds visiteurs par an -
lont que la région parisianne disposait de
nombreur atoula pour êtrê choisie : ells
compte une populatioô nombrsuge, et
surtout c est un point de convergence de
tous les moyens de communications:
auto.outes, voies le.rèes. lignes aérien-
n€s. On 8 là un bon exemple d€ l engre-
naga du centralisme: laa avanllgat
con!.nllr à la clpltala ront !l lmpol-
Irnta qur lcs lnvcrtls!.mtntr ont tan-
d6nca à 3'y conc.nlrar, lustlrl.nt la
ml.. an plrca dc nouvasur ôqulpo-
mcît!.

On noiera copendant qu'ên raiaon du
nomb.g de visileurs attêndus, 16 projet
capitâliste aurait pgrmis d'amortir .apide-
ment le coût d'un vâste p.og.âmmê
d équipement sn moyons de communica-
tions d une région. Encore aurait-il lallu
examiner l invastissem€nt en fonction de
l aménag€ment du terriloire êt non pas en
fonction du protit que pourrait eô retirer la
seule réOion parisienn€. Loraine, Bour-
gogn6, Val-de-Loire. qui gont à moins de
deux hourss de Paris à l€r€ du TGV
auraiênt pu étre sur l€a rangs êl nous
sommea d'autant plus à l'aise pour sn
parlsr qu il n'aurait guàre élè possible -
ni mômg souhaitable - que la Bratagne
soit candidats pour une t€lle implântation.

Cotte allaire est ex€mplaire à toua
points d€ vu€. ll esl un domaino où noug
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CUI.IURE
L'Atlor Hirtorique de Bretogne

de Roger Hervé et Yann PouPinot
LêB B.oton3 connal.trlnt blan ûal t'hls-

tol.. (rc Brabgna, qui n'aal du .aaL torr-
lou6 paa vôrillblamant tnt.lgnaa dtnr la!
acole! da. ctôq daoadanranr b.ato^a at
dont ll oll trop par, quaation dan! La
quotldlôns et à la talavl6lon réglon.h. C'a!t
â un. promlèra dàaour..ta da catta hl6toira
qu'lnüta louv.âga t.a! original qua vlan-
nanl da publler L3 Edltloôa Htrto.iquaa dc
8..t 9n.. ll !.glt d'un Alla! Xlrtortqu. d.
&al8gna, an 17 grandas planchê, cotnpo.-
tant l0 cartoa prlnctpalaa at 4/t clrlouchas.

C.at ouvragr .ôt I ouvra da dùx rp&la.
llttat; ll. 8r.va, p.otaasaur alraga d'hlr-
tolr.{ôog.âphio, qul lut, p.nd.nt 25 rnr,
conaarvatrur au dégartamüt daa c.rtar at
pl.n! da h Blbliothaqu. Nlllon.l. d. Prrl.,
.l Y.nn Pouplnot Gacada grérn t!,ôrn.nt â
!nia!, an 1e76), crtlographr d. matl..,

autar, da pluliaur! ouvralaa imgortanta lur
l'hlltolra c.ontaltlpoiakr€ da la 8ratagîa .t
agllomüt lond.trrr (on 1968) d. l Â!.o.1.'
tlon Numla.natiqu! A.mo.laalna. Cha.gô
d'atodaa à lOra.m da llrnt.a-S.lnl.Nlzsi.a
an 19€8, Ya.n Pouplnot prlt uæ pa.t
lmgorI-nlg à lâLbo..tlon du lchôfta
d'lmônagotncnt da h 8ar..-Loha at c art
lul qui raôlls. ég.l.m.nt cn 1972 l.ll.!
lndust.lal . Connaiaaanca da l Ouaal , pour
l'alaoclrtlon Ou.sl-Allahtlq!o.

L'ouv'tgr qul vhît da ,Erailr. .âl aî ,oll
vLur dr /l() anr pllrqu'll lut conÇu at
d.lCna .ntr. l94a .t 1917. ll n'rvslt
malhau.aoaarn.nt paa t.ou!é d (ldllaur â

l apoqua. Caur qul avlLnt oot.ndu pa.ler
da êa boo t.tvall à l ÔpoqlJ., la c.oytient
pcrdu. lrn a,oocoul! da clrconstancar a
pa.mlr da ra<Lcouvrlr lôa cllquae de8 carlca
d. c.l !üa. à ,arntc..o !98:!.t ll pat.it
alnri mllnl€ôant pour la pramtàra loi3.
Oualquaa cr.ta3 (' indlc!. caphalhuos,
lont d. t.lbr lr a,ôt ou lncomplôt.. (prô-
hlrtol.al. L fia.ftbl. damau.a trôs intérc!-
..nl at ullb.

ll auratl ata capandânt imposslbl. da
retoo.h6. côt allaa aana trohlr I ospril d. se8
autau.! at rl lurrll alé utopiqua d altand.e
l'apprdllon prochrlna d un atlas hialorlquo
da Eaatlgna da concoption tràs moda.no car
ll !'aglt d'un travail ônorma ôt aucuna
aqulpa an orttagæ n'a lctucll.mont un l.l
ouyraga cn càantiar. ll lrut conrida.ar cal
ouvraga waal lout commg un docuûeôt,
aan! douta lmpa.tait at critlcâbl€, mala
naanrnoln! .üilrquabla ct forl ùtlla, na
aarlll-cc qua parca qu ll cal lê pl.mlcr
ouvrâJ. da ca tÿpa lalnalr publlô sn 8.ota-
9na.

On la tiouva{a prochslnâmant on v.nta
dala L3 bonnaa librai.aaa at on paut âussl lê
comn!ôdlr aur Edltlonr Hiolorlqura da
Eratlgn. (36 ruc Emlb Zol., 5610O Lo.lont).
ru prh da 15O F l'oram!l.al.., t.anco da porl
(chaqu.! à l'ordr. d. . Dllc homp Soni ,).
Oaur ÿarCona arlttant. l una sou! torma d.
llv.. (to,m!l 31 x a4 cm a l ltâli.nnô), l rutr.
d. lonnat plur m.nbbb (32 x 23 cm) svrc
ptaSantation d6 aarlafpll,aar cn d,rur dans
un! pochctla.

Un deuxième guide dépârtemental des
prom€nades à pied en Bretagne est paru
en iuillgl, trop tard pour que .le Peuple
greton ' prècèdenl le présente. Après
l'llle-et-Vilaine, ce soôt les Côtes-du-
Nord qui, à I initiative d Emile Orain, I actif
délégué départemontal de la FFRP, dis-
posent d un recuail de 70 circuits, bren
dècrits, avec tracé 6ur cârte lGN. Prè-
sentant des rtnéraires allanl de 5 km à
28 km, lê gurde intéresse donc aussi bien
les familles que le promeneur adulte, le
marcheur occasionnel que le randonneur
contirmé. Ces 70 senliers el itinéraires
sont entretenus par des associations
locales. des bênévoles. des municipali-
tés.

Emile Orain, qui a déjà €fficacement
contribué â doter les Côles-du-Nord de
1.400 km de sentiers de grande randon-
né6, balisès et entretenus (siongs .ouges
el blancs), précise : . Lâ Bretagne ne se
découvrê biên gu à pied. La Brgtagne que
nous vous proDosons se trouve à votre
porte. dans votre commune ou votre
. pâys ', tout ên précisant les limites de
l @uwe accomplie : . pourtant, rien n'est
tout â fait gagné. Les chemins, balisés ou
non, peuvenl encorg êÿe vendus el rayès
de la carle on quolques semaines. L en-
!6

reskü
tretien dea aantiêrs. Drimordial oour lêur
fréquentaüon. resto à la chùge quasi-
excluaive d€s bénévoles. avec les aléas
êl l€s incertitudes pour lavenir quê cela
comporlo. Commênt donc ne pas lermi-
nê. $rr un agpel aux pouvoirs publics
bien sûr. mab aussi aux randonneurs,
pour qu ils participent à l entretien des
sentiers et Dour qu ils renforcent de leur
prés€nce les âssociâtions, gage de santè
pour la têdérâtion (de randonnée pédes-
tre) et les s€ntiêr9 '.

Les promenades proposégs sont rê-
partes aur une bonne partie du dêparte-
ment, particulièrement le Trégor-Goèlo, le
centre Brelagne. le pays briochin, le
Msné, la Côte d Emeraude. Rappelons.
psr expérience. que c ast un€ activité qui
peut être manèe à n imporle quel moment
de lanné€, à n importe quel rythm€. et
qu'elle aoporte une moilleure connais-
gancê dê la Bretagne, en p.ofond€ur.

56 F qui valent de I o. !

J,J. .

Adre8lcr utllôa : Conité dépa.te-
mental de la endonnée pédeslrc
dos Côlas-du-Notd. ollice du tou-
ame, rue SÈGoudro, 22æo St-

B euc ,
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CIIIlOGTT
lcctlllcotll ct curplôncntr

Contrairement â ce que j ai écrit dans
l€ numêro de juillet-aoùt. â grooos d€ la
Catalogne :

'1. Le nom dé Catalogne ôest plus
exphqué par la relérence aux Goths. mais
par celle aux chàteaux, nombreux lors de
la iutte contre les Musulmans; de châ-
teau (castlà) est venu Calalan ou chàtelain
(fiô du Xlo siêcle), puis Catalonia ou payg
des châtelains (fin du Xll' siêcle).

2. En 1980, la métallurgie lournissait 1/
4 de la production induslri€ll€ caialâne
{en valeur ajouiée brute}. le textile 1/6., la
chimie 1/7ê, la construction 1/ 10'.

En 19&1, Iindustrie textile nsst plus
que la quatriême induatrie catalane, mâis
lournit près des trolg quarts de la
production espagnol€.

Les quatre secleurs rndustriels cités ici
assurent lês deux tiers de lâ production
induslriell€ catÊlânê qui elle-mème reprê-
sênt€ environ le quarl de la production
industrielle 6Spagnole.

YYæ JAROIN

Un 4' volume de Skol Vreizh, nowelle
sèrie. vient de pa.ailrg. ll nous présenlo,
sous la plume de J.C. Cassard, I histoire
et la marqu€ des Vikings en Bretagne. En
82 pages très bi€n imprimées el illus-
trées, la pèriode nous est contêe hès
clairement, avec utilisation dê textes
anciens comme le cartulairê de Lande-
venôec. L auleur part à la recherche dog
vestiges normands en Bretagno, des
camps fortafiés (Plédran, Trans) aux noll|s
de lieux - 40F (Skol Vreizh, 6 ru6
Longue, Morlaix).

AL LIAMM no 235
Poéaie I une variété rgmarquable

avec les noms de Gwendal Dsnez.
Per Diolier, Franseza Ksrvendal et
Mikael Treger qui n'hésite p88 à
s'inspirer des formes ,aponaises
de . haykou '. En prosg, plusiours
nouvelles de qualilê et abordânt
dos genres iout à fait diff6renta, de
Jakez Konan. Goulc han Kervolla et
Yann Gervên. A noter une traduc-
tion due à N. Peyr d un conte rusae.

Al Ljamm prgpose à ses lecleurs
le suite du roporlage ds J. Ab-
hervé-Guéguen sur le Portugal
(une comparaiaon originale pour
apprécier lâ différence enùe le
portugais et lospagnol : lo vanng-
tais par rapport au K.L.T.) 9t uns
étude bien documantée sur la
situation des protgstants dans la
Répùblique d'lrlande.

CHICHE
Des notionoliréeg finonces

les « gronds porlis »
Depuls ls dôbut du mois ds iuillot, l'âllâirs Nucci talt des vague8. Ouê

,eplocho-t-on â l'ancion minlsti€ gociallsts do la coopàration ? Entrs
autiôa 6scroqu.rlss, un délournemgnt de ronds publics de I'ordlo de
l IO.OOO F ayant servi au ràgloment do sa cotisation âu PS pondant pràs ds
dsur an8. Une broulllls sn vérlté.

Du côté de8 ôtats-mrjors politiquôs, d€ droile comm6 de gaucho, on
s 99t bien gardé d'oxploiter publigucment lo scândale. El pout couso !... Ls
dôlou,nemonl ds tonds publics esl unê dag méthodss tradlflonneltos ds
tinancsmont dôs grânda parlls hoxagonaux en pérlodo d6 campagns
élscto.ala. Ou'on qn iuge ! Plusieurs grandos ontr6p.isds publiqu6s
solllcitéas â la vsille du l6 mar8 ont pu lémoigîer da lêur générosité qusnd
ll 6'aglt d€ sâtistairs les oxlgoncrs dG noa gouvornânls potgnliqls. Rhôn€-
Poulênc, la CGE. €l qu€lquos aulios ont su ménagsr chèvio 6t choux,
bonnot blanc ot blânc bonnet... tout comme Thomson, grand s€ignour dana
se8 dlstributlons: doux millions do nouvêaur,ranca au PS. autant ou RpR
et un mllllon aux barristos. Loa travaillgurs du Trégor âppréciqront,

Dècidément, au ioyaume dos partis politiques trançais, t,'a quêlque
choao do pourrl. Nous, on le savalt dôià. Et yous ?

le Corce n'elt pos fronçois,
signé... Porquo I

C est la guerre des ethnies dominéês
contre les ethnies dominantes (1). Est-c€
une vue de |esprit ? Est-c€ un rêve ?
Certâanement pas. Jugez-en. Prgn€z vo-
tre journal I il ne se passe pas un iour
sans qu une manifestation brulale ou
sournoise de cene lutle ne s inscrive
dans l'informaiion de leurs agences d€
presse, celles des ethnies dominanteS.
évidemmenl !

Dressons-en la liste pour mieux voua
convaincro et que cela amène prison,
loriure, mort d'homme: les Palestinien3.
Kurdes. Arméniens, lrlandais, Basques,
Tamouls, Bantous ont lhonneur des ru-
briques quolidiennes. En un second de-
gré. il y a les Antillais, l6s Somaliens, les
peuples balkanises de l'ex-Afrique fran-
Çaise, les lndiens d Amèrique Latine, etc.
Et enlin tous les peuples maitrisés qui ên
sont réduits à des dérnarches . légales .
tels que les Amérindiens des Elats-Unis
et du Canada, les Canaques, les Antillais,
les Ecossais, les Gallois, les Brstons, lgs
Alsaciens, les Slovênes dAut iche, les
Croaies d Autriche, et les dizaines d au-
tres que Ion o eô liôirait plus de crter ici.

Les ethnaes dominantes. despoies des
Etats qu elles onl constitués à leur prolil
(ça ne vous .appelle rien ?) forment une
sorte de gang. Je I'appellerai le . ganq
des ethnies ethnophages , (2). Ouand l€s
grands pays du monde se réuniss6nl, gar
conséquenl les ethnies ethnophages
(Etats-Unis. Anglelerre, France. Japon.
elc...) qu expflmenl-rls ? Une opinion
d'ethnie ethnophage. On comprend mieux
les tergiversations à l'égard de Bantous,
des Palestiniens.

ll faul taare cesse. toutes ces gu€rres.
ll y en a trop. lls consliluent une èüdence
que l on camoulle du mieux que l on oeut.
C eEt l'absonce d€ touta lôglslatlon
rôglant lô8 rapporta cntrc les alhnles
qul ouvr6 lâ porlo â dos crlmos aboml.
nâbl§. Voyez ce qui se passe au Pays
Basque, en lrlande. L holocauste armé-
nien ou juif ne suffit pas ?

Peut-on attendre Iexpression de la
justice par les membres de I'ONU. Peu-
venl-ils ètre juges et parlie ? Les Etats
qu'ils reprèsentent ont inventé. avsc le
racisme. le refus de s immiscer dans les
allaires intêrieures de leurs Etats. La
route esl encore longue avant d obtenir
un peu plus de propreté morale dans ce
domaine. Le . Peuple Breton ' restera
ladèle â sa ligne de conduile déià com-
mencée depuis des dlzainss d annéea.
Celle d ouvri. ses colonnes à tous I6s
peuples du monde afin de lavoriser une
prise de conscience honnêt€ment antira-
cisle parce qu anli-ethnocide (3).

Aldilg A Nâon.d
{1) Ethnae : groupemenl o.ganique d in-

dividus de même culture (Larousse).
(2) Ethnie ethnophage: ethnie qui ab-
sorbe une autre ethni€.

(3) Êthnocide : destruclion d une elhnie
sur le plan culturel (Larousse).

5

RTEUIu
Une guerre rnondiole

qui n'ovoue pot ton non

Sultê asx msgoullloa blon connueS du clan, lss ôloctions du l6 mrrs on
Haute-Corso ont ôtô annuléos ct reporlô.s au 24 aoiit. Ouolquês houros
avanl la clôturc dos dôpôt8 d6 cândldâturc, les candldsts natlonalisto8
co6oa ont lppri8 des asrvlcla du mlnistàro ds l'intôrleur qu'll étalt
" illôgal , do 8ô prôaônt3r avoc dga prônomE corao3. lnterdits lss Anlone, les
Ghiuvan, censurés les Philipu, les Michele.

A quand un dècret Pasqua-Pandraud interdisant aux Yann. Erwann. Lgeiz et
autres Jakez de poser leur candidature aux élections ? Hisloire d èviter sans
doute que des lerroristes étrangers n'investissent les conseib municipaux... or.,
pis encore I

Connerie, quand tu lês tiens.

Guermeur lo romène
Courant iulllet, dàbut août, Guy Guermeur, lo conssillsr municipal

,antôms de Lorisnt, conduisall une dôlégotion de trols dépulé6 européorB
- do droite, comme dg bien onlsndu - gn Atrique du Sud. Lo but de cG
voyage: voir de visu et rsntrsr on Europe pour lalrs la morale aux
.iourrfalistos. En toute objectlvité, commq de bien entsndu.

Guelmour ot l'Alrlquo du Sud, c 6st un€ longue histoirg qui n ên êat pas
au pr€miêr êpi8odo. Peut-âtro vous souvonêz-vous dô la rôceptlon olllci6llê
régsrvés pa. los dignilaires de P.ôtoria â notrc hontsur " compat.iote "
l'ôt6 doinlor, à I'occasion de ts8tivités grsndioses sn Namibis, pays voisin
dc l'Alriquo du Sud gl occugé par celle-cl ân vlolation dê toutes los chartrss
dca Natlons-Unies ? (voir PB no 261). Aussi, Guermeur comme témoln
obiocti, de la gituation Sud-alricâino, youg ,epaaserez ! Pourtant, lê
marçrsdi 6 août, colui-ci 6st vonu aans pud6ur - 6n ô-t-ll iamais suo ? -
montro, du dolgt, sur le8 plaloaux du jou,nal d Antonno 2, une " certâino
pro3se " lavorable solon ses lermes à " ung révolution marxiate rochor-
chant ls dêsordre gt dévsloppanl 19 ter,orismo ".

Dôcidôment incorrigiblàs, c6s iournalistes dê télôvislon, gui cultivent le
maaochismg au point dô se lâirs donno, lâ leÇon ên direct quand les
animalours - inlormés - du mouvomont anti-aparlhsid trappent sn vain
aur portôa dos rédâçtlons dgpuis un an. A bon entondour salut !

porrelaines - faiencts - grès
v.rns .l cflll.ur - cout.ll.th - rckr irot

Fanch GRIFFON
a, rue duguz)'ttouin -

29IN ddmm.rva - l.92.18.I7

cadaaur - soravcaits - lkt s dc mari4a

-Cufuiic(oT;z ray,
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optg Juin 1985 Juin 1986
V6ri6tlon

enx

22
29
35
41
56

BZH
Franca

23.573
34.084
29.319
52.417
27.189

166.786

2.2æ.213

23.045
32.07S
31.757

.424
27.47
1æ.f72

2.205.951

- 2,2

+ 8,3
+ 3,4
+ 1,0

+ 1,2

+ 1.9

Encore un peu plus...
En B.6tagne. commg en Franc€, lê chô,îâCo

conlinuo d âugmentor. Cstte augmentatron se
fail cop€n&nt à un rythmê légéro.ngnt iotéri€ur
â cêlui de lhêxagônê ( + 1,2 % enlre iuin l$s
9l juin 1086 pour la B.6tagne conte + 1.9 %
pour lâ Frânco).

Par ailleurs, il taul noter un ralenlissemsnt
dana coüe crcisssnco. En effel, eu co{rrs dê
l e'tné€ précédente (iuin &4 à iuin 85). b nombre
do domandes d êmploi en fin de mds (1) avâit
augmenté d6 + 5,8 % en Bretôgne {+ 3,5 %
ofl France).

L96 chilkæ générâux cachenl dêB réalités
dlllérenlâs d un débartêrhênt à l'âutre : dlrninu-
tion dans l€s Co{o9-du-Nord et lê Fnistère,
at gmonlalion ailleurs et de ûanièrê très sonSi-
blê efl lfls-et-Vilain€ { + 8,3 96 , tôloau l).

Tablgaü I
DemandaE d'cmplol

cn lln do mob'

'll sagit !iê§ doinéê b.utô3, c'esl-â-dirê dês
d6mândes rè€lrsmont en.sglstrèss â un€ daledonnôs

Femmes et jeunes

Deux catègories sont encore en pro-
portion davantage touchées par le chô-
mage : les ,emmes et les ieunes de rnoins
de 25 ans. Et cela en Brelagne plus qu en
France. Pourtant en observant les pârt§
r€latives aux femmss et aux jeunes dans
le total des demandes d emploi, on
constate une évolution entre iuin 1985 et
juin 1986.

La part des femmes dans le chômage
s'accroit partout. Ouanl à la part des
jeunes, ellê recule partout gràce au
dév€loppem€ni des travaux d utilité col-
lective (TUC), poursuivi après juin 85, el
qui lont . sortir ' des statistiques du
chômage les jeunes concernés

Taux de chômago
Pour rendr€ compte du poids rêel du

chôm8ge dans une économie, il conviônl
do rapporter le chilfre dos demandaurs
d'emplol soit à la population aclive lotele
6

ECO]{OilI!E/CH0MAGE : [o continuité
par Yann FIEVET

Chscun sâit blon quo ls chômsgo e3t toulours lâ, an Bratâgna comm!.llllurs. Catlo âvidcnce n€ dolt 9a8 copondant nous
ampôcher do connaitro, régullôr.mcnt, l'rmplcui aractc du phônomànc. C'oll pourquoi lous lo8 8lx moi8, nouE nous pânchona 3ur
lo3 chlltrss.

Ouolquos scrobatlea sonl nôcqsE irra comma notlmm.nt l'lntôgration dôs chiftros concornenl ls Loirc-Atltntiqua. La
symbollquo n'échappora à poraonnr: cc rsttscham.nl 8tâllsllquo cn sppollo un 8utre.

Cotts nouvslls ôtudc sst crrâclôrlsaa plr l! contlnultô : la nombr! do dcmândaurE d'cmploi âugmânto, l'anclennotÔ moycnno
des domandos s'allongo, lcs tsux da chômaga lont toulours sansiblomant supériours en Bratagne, lcs ott.es d.mplois rostont à
un nlvgou talble.

l{ous ôtablissons cettê ,ois ts " pâlmaràs ' do! trux dc chômags pâr ronâ d'amploi: intô.e8aant blên quo §anE grrndc
Surprigs.

dê cetla économie, soit à sa populalion
active sslariée. L écart entre les chiffres
br€lons el les chillr€s de la France
enliêrg ast sensiblamant plus important
pour le s€cond rapport {demandes d'em-
ploi/population active salariée). Ceci
s explique en partie par la structure de la
populalion active: lâ part des salariés
dans celle-ci est nenement plus élevé6
en Fraoce qu en Bretagne (84,5 % contre
76,3 96 ). Le chômage touchânt davantage
les salariés si on rapporte le nombre des
demandgurs d êmploi â un chiflre plus
faibl€ en proportion (population active
salariâe bretonne), le rèsultat de ce
rapport est lorcémenl plus èlevè.

ll r.8la qus pour laa daur lndicatèurg
consldarô!, llr lrur ront plu8 ,orts en
Brcllgn.. LeE Côtes-du-Nord el le Mor-
bihan enregistrant les taux les plus
élevés. La Loire-Atlaôtique, pour le pre-
mier indicateur, se situe nettement au-
dessus de la moyenne hexagonale
(12,9 % contre 9.6 %) {vorr tableau lll).

Trbl.iu lll
Tlur dr chômlgc

Une analysê plus line
On pêul dècoupe. lo territolre breton

en zones d emploi et calculer bien sùr un
taur de chômage pour chacune d'elles. ll
existe en Bretagne 21 zones d emploi. Le
tableau lV donne bs taux de chômage les
plus élevês (supêrieur à 10 %). Ce6t l8
population active totale qui a étè relenue
ici pour le calcul des taux de chômage.

De plus en plus
longtemps

Si le nombrs de demandeurs d emploi
s'accroit, la situation do ceux qui 3ont
déjà 8u chômâge s'aogrâve égâlêmont:

OÉFM x tOO---FIf- OEF x roo
P.^.S.

Juin gs Juin 86 Juin 85 J'.lin 86

22
29
35
11
56

B:ZH

Frâncg

11,6

1 1,1

9,6

12,5

r2,6
11,5

9,4

I t.4
,0,4
r0.35
12.9

12,75

r r.6
9.6

17,5

14,8

14,9

17,2

15.0

11,2

DEFM : d€lraôÔs d rnpkÈ cn tin da ,nois
PAT : Popuhtloî âclta lotat€
P^S : Poprrrfion .cllrâ sshrlôo

'5E LflOq iT

Îâbleau lV
Zones d omplol ds Bretagnê

où Sont enasgistrés los Plus lorl§
taux do chômage 0uin 86)

14,2

12,7

12,4

12,4

12,',|

1 r.6
1 1,6

I 1.4

11,2

r0.6
10,5

10,5

10,1

10.0

I ancienneté moyenne des demandeurs
d emplor augmenle régulièrement. Ceci
veut dire que Ion attend de plu6 en plus
longtemps un ôouvel emploi. Les chittres
du tableau V ne sonl que des moyennes :

ce.taines catégories de demandeurs res-
tent au chômage plus longtemps encore.

Tablsau V
Anciennqlé moyenng

des damandês d omploi
(en iours)

Parmi les plus touchées, on pêut citer
les f€mmês enlre æ et 59 ans, qui
demeurent au chômaqe en moy€nne plus
de 700 iours I Toutes calégories confon-
dues, c est dâns les Côtes-du-Nord et le
Morbihan que le chomage dure le plus
longtemps (426 et 416 jours r€spective-
mgnt). Enfin, la moyenne bretonne est
nsttemgnl supérieur6 à la moysnne hexa-
gonal6 (402 contre 356).

Juin 1985 Juin 1986

22
29
35
44
56

8râtagno
Franco

430
390

376
389
408
æ5
3tr

426
377

342
412
4r6
402

356

-

GllLs SGrÿ!|, . 15 ans de chansons .
(Editioos Pluriel PL 3373).

Assurémenl, c esl une kès bonne idée
qu'or{ eu les Edilions Pluriel de sortir
cette mini-anthologie des chansons de
Servat: une excellente occasion de dè-
couvri ou redécouv.ir un Servât la
Colôre, un peu oubliê auiourd hui. Et je
suis de ceux qui disent . un peu oublié,
hélas '...

On retrouve donc les vieilles chansons
de Servat, depuis . La Blanche Hermine .
(evel just), jusqu à . Je dors en Bretagne
ce soir ' (vous $vez: pal chance et
aussi par vouloir...) en passant par . De-
main ., . L Hirondelle ,, . Crachat ,, . Dê-
sortion .. Un Seul absent, mais de marque,
. Ki Du '. Donrmge ! De toul€ faÇon, ce
disque est un bon coup de ' startijenn ',
bi€n utile pa. les temps qui courent.

Plul Erady, . Back to the Centre '(Me.cury 826 809-1, distribution Phono-
gram).

Un disoue de rock dans cette ru-
briqu€ ? C est wai que je ne vous ai pas
habitué à cela. mais après tout pourquoi
pas ? L appellation . rock, est dailleurs
aussi pêu contrôlée que celle de . folk ,
et la ,rontière entre les genres est
quelquerois bien tênuo.

Au demeurant, Paul Brâdy n'est pas
n importo qui, puisqu il s agit de l ancien
guitariste du O.oupe Planxty, lune des
meilleures formations irlandaises. Un
Iransfuge en queloue sorte, mais un
transrugs qui nê renie pas complétemenl
ses o.igines: il termine son disque pa.
un8 très belle ballâd€ irlandaise . The
homes ot Donegal ..

A signaler que sur ce disque, Paul
Brâdy sst accompagné, à la guitare
ébct iqu€ par Eric Claplon, qui n est pas
non plus le premier venu.

Un disque somme toute plutôt agrèa-
bl6, une lois passé l€ cap de la première
écoule.

Kornog: . Ar Seizh Avel - On Seven
Winds ' (Green Lionet Records - S.l.F.
1062).

Nul n æt prophète en son pays. Cela
doit ètre vrai en musique comme en
toutss choses. Alan Slivell en a dêjà fait
lamère constation, lui qui regrette, à juste
tilro, que sa musieue ne soit oas connue

Zonæ d omploi Taur chômâgc

Salnt-Xazal,a ......
Sllnt.tlllo . .... ...
l{âôtat............
LorLnt............
Radoa , . . . , . . . . . . .

Fougôraa,.,,.,....
Aui.ÿ ..,.. .... . .. .

Chrt .ub.l.nl .....
Glrlngûmp.,.......
S.lnt-&Luc.,.....
Lrnnlon..........
&æt .............
Dlnrn.............
Vunaa,,..........

des Eretons e). Et cela explique sans
doule pourquoi lun des meilleurs grou-
pes bretons actuels, Kornog, se voit
contraint d ênregistrer dans une maison
d€ disques américainê. La maison de
diaques en question, Green Linnet, 6st
certes prestigieuse. mais cela nous vaut,
pour le troisiàme 33 tours du groupe . Ar
Seizh Avel . (Les ssOl ventsl, comme
d ailleurs pour le p.écèdent Al3), une trôs
mauvaÉe distribution en Bretagne, et. ce
qur esl quand màns un peu fort, un prix
. import '...

Autre paradoxe, c esl sans doute aux
USA, oû Kornog I dôià ellectué deux

longues tournèes, et ou il doit retourner
prochainement, qus le groupe est sinon le
plus connu, du moins le plus apprècÉ.

Tout cela est trés regrettable I il serait
temps que les mèdias cessenl leur black-
out, il serait temps que les Bretons
s intéressant enlin à leur musique.

C'esl d autant plus regrettable que,
comme ie lai dit, Kornog est l'un des
meilleurs groupes bretons et qu il esl en
passe d atteindre ls perfection. ll laut drre
que les qualre membres du groupe sonl
d excellenls musiciens : Jean-Michel
Veillon (flutes. whislle, bombarbe). Jamie
Mac Mênemy (chant. bouzouki, mando-
line), Christian Le Maitre (violon) et Soig
Siberil (guilare). Ce dernier est également
le guitarisle du groupe Gwerz (4), dont on
ne dira jamais assez - je prends Ie
risque de vous lasser avec un superlatif
- qu il est ce qui se lait de mieux €t de
plus novateur aujourd hui en Bretagne.
Comme il existe un. son . Gwerz, ilexiste
un r son , Kornog. Une musique très pure.

ÿès dépouillee, ciselée el en uô mol très
belle. de plus iamais ennuyeuse. . Déli-
cate,, certes, mais toujours entrainantg
et bien rylhmée.

Au . sommaire. de . Ar Seizh Avel ..
vous kouverez trois ballades ècossaises,
cinq danses brelonnes et un lhemg
bulgare.

LeS trois morceaux ècossais So,tt.,,
chantès par Jamie Mac Menemy, l'écos- l
sais du groupe. comme vous auriez pu le
devrner. Je vous r9command€ particuliè-
rement . Sir Aldingar 4,, une très longus
chanson réellement superbe el impres-
siônnente

La première danse bretonne, une ga-
votte des montagnes, gsl jouée de ma-
nière très elticsce par Soig et Jean-
Michel, qui signe également, en solo à la
flute traversière en bois - instrum€nt -
assez rare - une magnifique suite de
trois ronds de Saint-Vincent.

Mais j arrête là, car tous les morceaux
mériteraienl d étre signalés à votre atten-
tion.

Pie,.o UORVA
l2)? B n" 271-212
13'. P,em,Fre. rorn 8r'nsnt . eor P B .. 26a
la). Gwe... volr PB no 270 A §gnal€. qle c*e.t
vi€nt d€ rocêvoû ,e T.BteI d Or du Èrblrc, dêaer,re oa,
Â8O Oui Bn a oâns,

Une pochette compronânl un llv.g el
deur disquos vient d'ôlrâ éditôo pâr
Dastum ot Lo Chs8sa-Maiôe, rôunig
pour la circonstanco. Ello tslt suilo aur
" Sonnôu.6 do viollê lradltlonnsls en
Brolagnê ", pâru ên 1983. Vlngt-trol!
aonnours de clârin6lt9 y jouênt qua-
iante-sir morceaur d'un6 ttadltion
toulours très vlvants, tant dana lês
pâys Plln êt Flsol gu'on Haut€.Brola.
gne (Mônè, paÿs de Fougèras).

Ouinzo pages ds notlces st d€ pho.
tos nou6 introduisont â la quostlon:
c6la lêrait plus d6 13O ang què la
clarinetle s6 so.alt lmplantôe cn Brola-
gnê. Nocos, bânquôts dê 18 réglon do
Rostrgngn sont oncoro iégullèramonl
animés p€r do8 clarineltlslâs ol dos
g.oupes comms Gwq.z ot Xanlartêd
Roalron perpôluànt la tradillon. Lo
moin6 spoctôculalrê n 6st Das la rln dô8
ai,s, où las cla,inettisles jouenl sou-
venl en duo.

(Lonsomblo: 15OF - Oa8tum, 30
rte ds Moncontour, 22600 Loudôsc).l5

ENREGISTBEMENTS. ÉDITIONS dO OISQUES Et CASSETTES
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orSQUES
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INSTRUMENTS
DE MUSIqUE
DES PAY§
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l, plaac .u Bcurr.
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u coililiuiltcATtoil soclAlt, uilE coNcEPrloil DE ['AUD|oY!SUE1
.a

' L Un exemple :

: LES FORGES ET LA MEMOIRE

suivi : " Aÿ€rt o, laisait la journée de 12
heuîes, apiàs I heurcs oÿec le dtoit de
ûanger à midi, el puis il y a eu les
congéi payés. J6 c'eÿ ad. chose n ùeil-
leü.. lô ÿictoift L ld clossc owriàrc. .

A la tio. on a limpression d avoir
comp.is, senti qu€lque cho8e ! Lâ solid!-
rllô ouyrlôr., le souttlc d€ 38... En toul
cas, on est remué, on se pose des
queations (on a envie de descendr€ dans
la rue quaod on pense à ce qui se passe
aujourd hui !).

Car lous ces têmoignages sonl bian
orchestrés, les liaisonô. l€s chutes, c est
bien construit. C'asl un documont, maia
ll Ea lsgardc comm! un tllm.

C €st aussi un hÿmna à la mômoire, à
la pârola doi ouvtierS, à cgux qu'on
enlend raremeô|. Et pourtant. on en pa.le
beaucoup des ouvriêr€s et des ouvriers,
et de prélêrence quand on n y est pas !

Pour une fois, les notables. les
paeudo-inlellecluels sont renvoyes à
leurs études, maiE l'émotion s8t prô-
8€nl€. Bravo !

En conclusion, Les Forges et La Mé-
moire, c êst un film sur les ouvriers de 36,
lait avec leurs témoignages, en impliquanl
des élèves cle lre. une bonne faÇon de
leur faire comprendre les èvènements et
un certain nombre de réalitês. Uô bon
point pour les Drots !

ll. B. Savidan :

UNE CONCEPTION DÊ L'AUOIOVISUEL

ll s explique : " En ce qui conceme Les
Foryes et La Méûoie.,es éléÿgs ont
ttavai é sut dês €rchlyes, p lou ai
P.oposé une méthode de rcndu êt jai
conduil ld Àalisalion.

Mon bul esl de donnet la parolo, de
laire pa icip las gens p tau témoi-
gnege. Je veux étabti des rcncontrcs. jo
fie situe perconnellement en tant qu in-
lerloculaur el m implique eî tant qu au-
teu.. Je ne veut sudout pas lairc un
rcpoltage, un enrcgistrement passil et
ce n'esl pas non plus cre l ethnogâphie.

ll s'agit de ctéat de l émotion en
laisant éme.gq une parcle authen-
lique ! "

. C est un lilm üdéo à partir des événe-
: ments de 19.36 aux Forqes el laminoirs de
], Eretagne. réalisé par Roland Savidan. du

sscteur audiovisuel du CAC de Saint-
Bdeuc, avec une classe de 1'' du lycée
Renan. L origine du projel se trouve dan6
le cinquantenaire du Front Populai.e ; des
prolessours ont lail lravailler leurs èlèves
sur l6a archives de l êpoque el c€ n est
qu'onsuile qu egt intervenu H. Saüdan.

. Una lntrlgur documanlsiro
Pendant 50 mn défilent sur l êcran des

'- lémoignaOes d anciens ouvriers dâs F- --

Lrs8 qul ont vécu 36. D€s témdgnages
"rtsËÉssntt, poignants. qui permetlenl de
,lmigux connaitrg cette gèriode dillicile
ides années 30. mais surtoul our nous
Ëtansportent dans lusine. qui nous tonl
i\,aenür la sueur des ouvriêrs lravarllant 12

! heures par jour êt quelquetois plus

ü. .On lalsail un lravail de lorçal, les
Liaondilions cte Layail àtaienl làs oénr
[ôles... i'ea ai vu pleurct dê latigue, on
rtnvaillait à la ptime, au rcndeûenl.

c'était dangeÊux il y avail souvenl des
ônirés... . déclare un . ancren.. la voix
chargèe d émotion. Une ancienne poin-
çonnêuse de ls maréchalerie regarde en
lremblant des documents de lépoque,
€lle reconnait des compagnons : . ce/ui-
,i, c'est Jures... une peau de vache ".
EIlg s9 souvienl : - Le palron nous loutail
des coups de piad dans le deïièrc, il

. était brutel... Lês hoûmes matiés
avaient drcit au logemenl el à 40 kg de
chaùon pü semdtne, on élait logè, on
n'svail ien à dire, ça n a pas toutours
été tigolo... "

Un syndicalisle parle de la grève' . C'est un cheminot de la CGT qui venait
I causet à l'usine... on avait suttout des

inlomatioîs par les pumaux, peu d ou-
wiers avaient la TSF. Puis on a occupè
l'usine, c'élait nous las mdîues, quand
tgs patrcna venaient on les Gcevait à la
g lle... loul le noncte étail concênè eh
34. on a délilé avec |accotdéon en
,é1r... . (voir photo).

Un autre évoqu€ le changemenl qui a

l.l

L'évolution de la sociélé, l uôanisâtion,
l organisation du travail, la cenùalisatio,l...
ont rendu ditficiles et complexeg les
raoOorts sociaux. caéant un environne-
ment dans lequel la communication de-
vient un problème.

Par arlleurs, les techniqu€s onl consi-
dérablement ôvolué. Acluellement, les
moyens d intormation et de communica-
tlon fonctionnent â sens unique. Noua
recevons uôe masse d informations. I ac-
ceptons ou non. la critiquons, mais nous
n'y participons pas.

Depuis qu€lque tsmps, des ateliers da
communicaùon sociale naissenl en Bretâ-
gne, avec comme objectif de perm€ttre à
châcun de s exprime.. de donner la
oarole. De olus, ces ateliers non seulê-
menl peuvant. mais se doivent de dêve-
lopper une production locale.

Lâ qualllé : un snlou trôs imporllnl
Ces demières années, des ceolainsa

de vidéos ont êtè réâlisées en Bretagne,
combaen sonl rèell€ment . montrables . ?
Ouelques dizaines ? Et encore !

Pour qu une production soit dilfusêe,
achetée par la lélé. il laut nécessairemênl
qu elle atteigne une certaine qualité tech-
ôique et de rêâlisation. C esl une condi-
tion nécessaire mais insuffisante.

De8 bâ8!s, des posllbllité8 sur lct
Côt.s-du.l{ord

Le s€cteur âudiovasuel du CAC 6st I un
des mieux êquipés de B,etagne (vidéos
profesgionnelles, banc de montage...), il
serait dommage que cela ne serve q! à
rèaliser des clips vidéos.

Depuis 79, R. Savidan a à son acül
plusieuls créalioos: le métier de merui-
sier. le gallo, les abeilles. le Ménè, le
Tré9or, l histoire de S-Brieuc... Six diapo-
ramas sur la baie qui ont permis la
multivrsron . lmages el parolas de la baie
de Sl-Brieuc '. Tout un travail qui cons-
titue une sorte de . patrimone culturel ' àpartir duquel peut se développer une
structure de productaon plus large.

En ettet, la direction dèpartementale
de la Jeunesse el des Spo.ts üent de
lancer, avec d autaes partenaires, uo
alelier de commuoicatton sociale, mâis
ses moyens humains et matériels tastgnt
insullisants.

L'objectif essentiel est donc de .e-
grouper les forces sur le départêment
pour dévâlopper la création et la produc-
tion et permettre la communacatiofl inter-
indiüdus et inter-gyoupês. Le conseil
genéral, le maire de Saint-Brieuc, la
Jeunessê êt les Sports doivent se sentit
conce.nés, car en tanl que financeurs
potentiels, it y va de leurs respoaraabllités
dans le développsmeol, la .éussitê de cet
atelier de communication.

P.R.

Un [.E.
iniriés

REXIREE SCOLANE

lorient s 450 élèves
civilisotion bretonne

base vus en début de cours. Das contrô-
les régulie,s êvaluent les acquisitiong.

Cet eoseignement rencontre le plus
grand intèrêt de la part des àlèv€s dans
les sections où existent des relâis dans
d'âutres matières. L êxemple le plua mar-
quant est Iintérôl comtaté ch€z les
élèves du secteur de l'habillem8ni oü une
lorte proportion de prolessaurs d ensei.
gnanta protessionnel ont une attitude
positive üs-à-vis de cette matière: a
fortiori quand les prolesseur8 d'ensei-
gnemênl gènéral oot ce même comport6-
nent.. On â appria d99las de truca,. dit
une ôlève, tandis que d'autr€s pârlent €n
breton avôc leurs enseignements.

Conscients d€ limportance da cet
€nseignement. reconnue par d€g circulai-
res minislèrielles, ainsi que pour gortir
d un certain isolêm€nt et éventuellèmenl
. faire écolè ', les deux enseignants
lanc€nt uo appel aux professeurs de
lycées professionnels pour mettre sur
pied un groupe de recherche et de liaison
sur le plan académique.

T. GIRAUOON .I FLOC,H
Prolesseurs charoés de

l enseignerr€nt de la langue
et la civilisation régionales

L.P. Mârb L. Franc, LORIENT

L€s membres de lunion des Ensei-
Onan§ de Breton, rêunis le 7 iuin 1986. â
Rostrênen, alin d€ faire le point sur
Iens€ionemenl du brelon Dour |année
.|985-86, dàplorenl le tait qus lens€igno-
ment de cette langue ne semble touiours
pas liguror parmi les priorités pédago-
giques de I ens€ign€ment catholique.

En dépit de quelques résultsls, lruit de
l'action d eîssignants volontaires et iso-
lês, lenseignement de notre languê ré-
gresSe.

A une èpoque oir lgs responsableg de
l'ens€ignemênl cathglique s interrogent
aur la vision du monde st de |homme
trângmise par l éducation. il ne serail que
iustice de respecter l'un des aspactg d€
19 personnalité brêtonne. nolre langue, ot
donc de metke en place des m€suros
urgentes â cet effet :

- intormer et sensibiliser êlêves et famil-
lâs â la rich€sse de notre hérilâge
cultu.€l;
- metlre en place des cours de breton
dana chaque établiss€ment privé de
Bretagne :

- doter l'enseionement du brelon d heu-
res spécifiques inaliénables. en dahors
de la dotation globale, comme cela sê lait
dans l'enseignement gublic deouis ceno
année ;

- soutenir les ensgignants lavorables à
l'enselgnemenl du breton, et ,aire prauv€
de leur volonté de le dèvel er

P.ù
ùlo

eue$ions ù
l'enseignemeni
colholiqueIII. DES ATELIERS DE COMMUNICATION

SOCIALE, UNE REPONSE A LINDIVI.
DUALISATION ? A L'UNIFORMISATION ?

Tâbleau Vl Lês orrrss d'emplol en lin de mols'

Juin 85 Juin 8ô
Vârlâliona

gnT
Nomb.g do d.mandca

pou, unê orlre
Juin 85 Juln 86

88
56
65
64
æ
70

367
53S

494

7W
251

2.440

269
610
,153

828
211

2.371

+ 3ô,4

- 11,8
+ 9,0

- 4,6
+ 19O
+ 2,9

63
60
64
69

109

69

' otneB d'omploi disponiHas â unê dâls doirÉ€

Sur le marché du travail, les demandes
d emploi ne sont satislailes que si des
olfres d'emploi leur correspondent.
Ou eo esi-il de cês oflres ?

d.narn rngrirmc
.1..., Los eat rls cl'autol,î.l hut, ,e§ àommes dâ
.Lm.h. sa .bwont d ôtrc eu noins biliâiuæ- M6ne
,i te büagùrûe pa.lrtl tl o,slo pas. ,, mâiL,tê do
dou, ,lttèmas ling/,isliguês dèlionl unô aplrluclo
iotaltectualla hÉittponsu o da,a un6 .it/ilir.lion
pl.nàlaha. Cont'sir€fiont à une idéê ocue. la
dcuxÈûe t ngue, colls qut ctoublê la lêngua ûâle,'
nello. na ona a Ègonorc a cle dooteu, ctûèt.s
at utitilé E a ost. conne los nathéûêl/aues. allaie
d'tgntÈ inla eclue â Oùt oalê deur lânÿos ê5t
m,ou, athé pou en penâr t.ots êl ,o ptoc€ssus
s-àccélàto. lous les F.eâcâis, oul.e tê hr.çais,
dêvonl conn llrc uâo aulrc lônguc L.quêlle ?

Sdpo.rsc s.rs êguûoqu€ cêtte qu ns Pêufinl .W.o'
chêt àtâc tàs meil,.ntræ chances des leu ônlanco.
C6llè atec laquolls, avrnl clû arts. ilt pewenl 3o
tcnlb eh àson ncê alloclrÿe Lô br.lon |aâba
t rnglàtr, Lo portugLts. le bârque . àtt.la bur chott
at dê catul c,.la!û O.t€nt. 1...).

7

Le lablêau Vl permet de rèpondre à
cette question globalement. la siluallon
reste la même entre iuin 1985 et iuin 1986
pour I ensemble de la Bretagne, puisque
Ion trouve en iuin de cette année 69
demandes pour une ollre contre 70
demandes en juin de l'annêe derniére.
L analyse dêpartementale rèvèle des di-
vergences avec ce conslat: la situation
s améliore nettement dans les Côles-du-
No.d et le Morbihan. ll esl vrai qu il s agil
la des deux dépanements ou Ie nombre
de demandes pour une olfre élait le plus
élevé. le Morbihan conserve d ailleurs
auiourd hui cette ca.actêristique (109 de-
mandes pour 1 olhe l).
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1936 A SAITI.BRIEUC

Depuis quolquos annÔea, los clrcu-
lalros Cosls ôt Sayary sont aPpllquÔeg
au L.P. Maiig La Franc do Lorienl :

Vingt-deux erctlons, solt ,l5O ÔlèYe3,
sulvgnt un cour8 de langua êt civilisa-
tion réglonalgs d'uno hsur€ hoMomâ-
daire. LeE ôlèvos Bulvânt lêa lorma'
tlons complêmcntalrss " Brodories ât
c.ôallons " sl " Auxilial.os dê vle " ont
ra3p€ctlvemenl quâtr€ ot dsux hêurss
dc cou.s âdapté6 à lôur8 bg3oln6.

Cot .nE ignemont comporlô on lâil
l.ols aspects : la lsngue, lâ clvilisstlon
3t lo P.A.E. (P.ojât d'Action Educatit), lo
loul anlmé et a88uré pat MM. Glraudon
st Floc'h, protesseurs de " Lânguo ôt
civilisâtlon rôglonalos " au lycé6 p?o-
laBsionnol.

Régulier, le travail sur la langue est
limitè à I acquisition des bases. Compler,
dater, manier le verbe . Bezan-être ' et
bs vérbes les plus usuels. Le vocabulaire
le plus quolidien esl notê règulièrement
sur un répertolre , il se trouvera illustrè et
complèlè lors de I étude des palronymes
et des toponymes D une semaine à
lautre, lèlève complète une leualle
d'exercices srmples. explorlalron rmmé-
diate des schémas grâmmaticaux de

Conclusion
Oua doil-on 6tl.nd.e pou, I avanlr ? O.a

ôtuda8 da pro3p.ctlya ràallaôo! nota|nmanl
p.r l ll{SEE avrnc€nt l. chllrr. d. 3.2(x).q)O
dcl'|andêura d rmploh pôui la Franca â la
lin do 1987. A c.lt. d.t., sl l. p.rt du
chômagc brcton .rt la maûa qu auiourd hul
d6ns lt chômaga françlla, â lavolr anylron
7,5 *, la Eaatrqn. compta.lit aur alontour!
da 24O.0OO damrndaur3 d.rhplol!. Loa
,rcillléB conaldôrabl.r âcco?drâc6 lur anlr.-
pris€a dcpula 1983 n onl cu iuôqu â p.é!ânt
guôr. dê réparculrslon6. ll n. sambla pa3
que la llbéraliaûe applhuô dapulr qualqua3
moia âpportc davantago da ôolùtlon8 en
matlôro d. chômrgo. Noua la aavloni at la
dlsiona. Lag fâll6 â prôaênt la damonl ant.

lcetle aMryse a ete reâIsee â ga.t des chrltres
dÉpoôDres au mnÉre.e d! Travai a 13 dùecnon
.eg'onale de lemplo de Erelagne et a la dtrecton
deparlsne.ral d€ lemolo d€ Lo{e-Âttantoue)
I I ) OEFM Indrcaretrr r€tenu par re m&stèi6 du T.avart
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Apaaô quatrc annéer d. brilra conÿ'cu-
llva, laa ttôvrux publics ont .nr.gistrâ una
raptlaa an 85, + ô *, l lndlc. ravlant â son
nlyaau da 8l! mrla .ôt touiouo lnré.lour da
20 * plr r.pport à cdul dr 8(). Et mrlhcu-
raulirnmlt on pravolt dôrà una balrsa pour
86.

La raglon Bactaeno aôl la tÿ lur 21 an ca
qul cono..m laa €ulpamart! at l lnvctla-
aamanl T.P. par htbitsnt oat lnlôrlarI da
25 I â la moÿanna lrançâllc.

Brèver...
Tluvcur publhr,

h Brelogne déloircôe I

Un trlste bilan
et un avenir peu rose

PoLluTlolls sï0P
- 1{lt,at6: trop c aal trop !

Lr hrppa phraathua da 70 commlna! du
Flnlrta.a.No.d ét attolnt., pou, 6 d'.ntr.
allaa l'aau .3t conaida.aa comrna ôon
pot!àL. Comblan da t.ftpa taudr6-t-ll aur
nlliat€ pou, polluù la€ rôa..vaa d .au d€ la
&atlgnr ?

- Dlnoohÿrla: L ralou. !

La prrallta toxhua trlt rapa,lar da lul. La
p&ha at la omaraaga da coqulll6gaa lonl
lnl..dltr dù! tout L Fini.tôr.-Sud .t un.
p.rtL du lloôlh.n.

- Du marout an bala d Audiaaôa

49 km d. côt. polluas plr d.. pl.qu.. d.
maroul haua! vrlltamblabl.lllanl d'un dô-
garaga aauraoa. La nattoÿlga ast .n @ura.

- Ammonitc
Dabut ruln, una luita d 6mmo.llôc 6c8t

produlla dant una ulinc dc aurgôlltloa da
Landar6a!. Blltn : d.3 mllliera d. polsaon8
morta at l'Eorn, ilvla.a morla gu. un. pa ia
da 3on coura pandanl plurl€ur! ann&a.

L u!ln. n. diapoaa d aucun 3y8tôma
d apuratlon, nl da baldn dc ,atlntlon
d'atlluqrt! torkluaa. l,r.lponaabilltô ou
acta dallbérô, la trlbunal d.vr6 tranch.t
pul.qu'unc plrlob r éta dôpo.âe.

CO}{CLUSION : Un mol! de juin chargé .l
ancorc tout n y Ét pa3. Pou, c!.t!ino8
pollutiona, on trouya daa 3olutlons, c a3t-
à-dl.a on traita laa conaéqu.nc.a, on rcculo
pour mlaur aaulor I alor8 qtl. la lolutlon æt
bian avldammant dana lc trrltamcnt das

- Conlommallon d ôltargla: lr Eratagna
9tU . gourmanda '

En Eratrgæ, l indlca da conaommation
anargath!. 3'61èv. à 2 tonn.t ôqulv6lônt
patrob p.. h.bltlnt, conlr. 2,8 lEP poùr l.
tnoÿanna Frtnc!. L! talbla8la da l lnduôlriâ-
(aatlon an Ét b .ahon p.inclpala,

R.P.
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Encourcgeonle
lo rignolitotion bilingue
oblenue rur ler orel
Lonnion-Poimpol et
Perror-Guirec - [o Roche
(221

- Sàndrin, aman, a gav respont da
gement tra a vez laret dezhi. N'eo ket
aeset tapout anezhi boul.

- Ksnavo ar wech all, Sandrin !

- Kênavo ar c'hentân, paotred. mar-
tez€ a-raok !

- Diass e vefe !

- Ba lGwelet e vez bep seurt traou,.
Hag, ur mousc hoarzh war hg muzellou

en em lak adarre an ostizez da walc htn
ha da dorchan ff gwer lous chomêt war ar
c'hontou€r.

(Da vezân k.ndalc'hat).
Notann: (lloharre ar b€o.ieo:sêlo.! Jules
Gros. le charroi (lâ lournê€) des pauweg ètait
un6 qùàls colêcliw taite par l€6 pauvræ, h
morc,odl deg Csn(kos, et le trdgièmê Éur d un
pardon Oour recuêillir los restes des festins du
maadi ÿ64 ou ûr pardon. AuiJUrd hui, Iexpres-
slon ott golrvont êm9loyée 9sr iro e.

I
LA ROCHE ornrrsr
TRËGUIER
PAlrrlPOL

II
I

tlesk-ho-rnesk
Après avoir berluscogné sur la télè

publique. le PS voudrait organiser la
dêlense de TFI Pas Sèrieux, le parti du
Slâlom.

. N ayons pas peur de la lrberte ,,
afliche le FIPR. D accord I Aioutons :

- N ayons pas peur de la liberté
bretonne !

- N'ayons pas peur de la langue
brelonnel
et

Demonde d'ernploi
Cadre culturel lormâtion l.N FA C, cladômé

d Etâl Capase/Oela 15 ans expéri€nce direc-
lion gestbn èquipem€nls + 7 âns direclion
librairie CHERCHE URGENT posle à r€spo.sa-
bilitès secleurs : cullurel. socral. èducalit, asso-
clâlit. colleclivilês locales. presse, èditbn. Le
Golf. 12 rue Paul OéroiJlécle, ?2410 Si-Ouay-
Portrioux. lé1. S6.70.46.76.

da vaaan tud r ylchcr koullkoùda... (N'.uB
kat tu da g€oul ,lziiana kan an . hol lu . !). &
Ir€:h 6 yo raôGchal outo dr.3, g.nt lod, n'.o
lol o gwalldaol .-!nan, tatnrlt abal ! Bazan
laoakat rcualo! o aortad wôr o ta.c h, na
levârân k.l !...

Ïrpat a mlz Gouarg 1985, . yoa t!filll.t
dezho boaro lâzhal un dan, ha tangwall.t u.yag. Kondaonat a voant do 10 ylosva.h
toullbac'h. aodlarn Kantan B.o-C hatl !7
gouarntmtnt ko:h ! raal('a anzsy: . llô ont
obÔi aur ordræ,. Solah mlz gouda bozrn
.ool a :iloa, a mlr f,eu.zh 1986, a l€va,a
Maodiarn kozh sn Ottonn : . J. louhalt. qua
lab Êrançal! aolant 1.3 plur nohbrrux
poaalbl. â Lu. ôc.û. .t à leu, monlrar d,a!
8lgn.! dc sympathl. .t dc aoutlon. "

Dlcubêt ao bat an dso! roudard . rloua-
rlua. â-b.nn ar lin a mi2 Goura 1986.
Poanl o 06 ! Dont a raa da yarln
dic'houtônyus oylt 8.o-C hsll a-bazh.

N'.o kot.chu o tronloü 96nto kouls-
koudr. Rsnkout a roont chom a-prd trl
bloâvorh, G krai! ar Xo. lt6b!dk. *a. cI.z
Hao. Etr. 1966 ha 1974, â servijc.n oô.t-!.
dr souda.dad c hrll, .yll diwrll, auô ô-ball,
an ainodannoÙ nuklaal a vaaa o-ua d an
douaa, al !a msrê-aa. Gwa ân Nava:.aolan-
di: ! 3æO lou<lard s or. B,âran, p! vê !n
amod.nnoü dindân 6n douâr. a, oua un 3OO
bennâl anczho.

Alaln Msfart, koûhandant al lu gaU.
Gan.l . oa bet . 1950 . Oalrr (Bro-
Son.gal), ù ur fsmilh ô soudrrdad. Harz.
Itmma. da 18 yloaa. Dont ! .rlo da vlzan rn
hlni lantan c " Slol-Vaur at lu , a Koôtkldan
(B.caah). A. gwad o vi.yin ôn o wariad, az aio
da ls-konmlnd.nl gant ar sptuiarian-om-
genn cn Asp€ro (8.o€o6iL).

Domlnique Priour, k€pit.n allu gâll. Cranal
c oe bot, hi ivê2, e l95O a Kaladonia-Nôv.z
(Kâiakyr. Dont a raio da voz6n i!-Ltananlat
s 1976 . Str6ibourg (B.o-Etzâs). Ob..
â.aoud.g.:h gant ha d!nv6z-9rlêd -gwkion
a.ko.z . brl du triompt. do Sâlnt-Cÿr "
{Xo€lkidân d.nâ}.

Hô zad a ao atây o vavaat o iloumaa.
Oouaaoniour ro. Xlaolalta aman a-du gant
ar Genskcd. O klavout . oa bct diaubet o
ve.c h a tiallêriaE: . C'o!t mon antrnt qul
déso.lnal8 pourrâ ranl.c. à la mrlaon, fiai!
c ost au$l l honnaùr d uh ofriclor l.ançrlr
qui â ôtô rêtrouvé dan3 la dônouomant dc
call6 rllal.o ". (Paour k&ah m.rc hlg ! pa-
9ôn brav ao kâranlaz un tâd avlt ha ûorc h
(d6crou...).

Gwoz gwirion ar Fals-lntaon Turonga a oa
bct d.gêmôrot a Mâtignon. Gallat on doa
gouzout, o-giz-sa. war-aaun diùar glnou
llaodic.n K6ntân ar goamamant nGyaa,
dieubldigezh fals-p.lêdaa ai lels-prtad Tu-
rông.. . Ja croia quc pour lâ pramla.e lolr
dopui! un !n, ia yai! pouvol. .nfln ma

lalsaar âllar à panrar à l'aranl., rmaraô.
l{'.n dcu! kat, han.r.rh, lollat pap tr! .n
aror-8. k.nnobcrrt. A.aok â? gralldatol a or
kapltan paotrcd an tsn o Parla. Kayat az aur
bel !l labour.vltan a aodiamozh aa Dlran,
goud.-s.. lo3toc'h 6-aa a vo ou2h r vulân.
kâr.t. Gwalloc h zo zokan ! Kâs.t e vo d!
latou..l aî anez Hao, an lva:. l{dq a chan! !
Pagan braY €o lâlrntaz ur gwlr ovll !
wrcA... wlron ! (daarou...).

Pan.anâr ar Slad, s os a &o-Rssla d'!r
maaa-tô, â ambannaa a lavana:, ha a rlda
baran, laavazan, hinl an holl Frlnalabn.
l(omü pôrih al lldou a i..s an holl gôzelan.
nêalcn lva:, wat lrou!: un nabaul, r{alonyot. Ar p.opagând! a ao ÿrc h ! (6ar a
c'hallar laout ll.lrris a blnyljl.kobolln atay,
cît!...).

Day a vala lvaa tnrglrakaàl, on aler-aa.
S.kratoùrXeur an O.N.U., cvit botrn hLlt
kampoua: rn darampradoù atra an dlv ÿio.

H. ply r gradta b.aman lavaroul or au.
spcnta.tôn ôus .n daou otl!.r gall ? C hwl
ma aze ?

tl )l
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Priz a, m!rc'had :

Roêl êz oua bôt 650.0@ fur n€vez dd vÿrog
FgrnaMo Perdra. luc'hskeirdo.her Grêon-
pêâco, b€t larh€l o Owafldaol E6nbory-welrio..
(Douo d'e b€.dono !). Ro€t 6z êtJs bgt 1,5 .rilion
d'e dud ive..

Roql o vo u. 50 mlion bonnat dâ Zehndâ-
Nevez. Bro-C hallna vüo kel kon ouzh kouerbn
ar wo-se kavoul sav ovit o amânn, er merc had-
boulin

Lonn€l € vo. svêl Cyyecholt. p€p an amzgr. dv
llnen e. c'haaelerlltori, (€vêl d an 28/4/88 wat
O.F., : . Sovel s ra. gosrnamanl Zelsnda-Nêvez,
6 vrrozh a-oiêp d6 arnodenn nuktoot diwêzhân
Bro-C hal ê Muruaot. .

t3
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AR ROC' H DERîIEN
LAN DREAE
PEMPO
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Avoir 20 onr en lrulogne
l.oir oblactcl,r.a da conaalcoca lnroumlr

oot 6ta corxramnôô à 8 à 10 mola da prlion
larma prr L Cour d Appôl do B.nn.a, cecl
au noô da la . aolldarita nationala - .t de la
. mortla ciYlqur . I

F-_
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Les petits éleveurs brelons, les ieunes
installés depuis peu ont été abasourdis
par les ènormes pénalitès imposées, via
les laiterios. pour dépassement de quota.
Tel exploitant. qui dàgsgeait pénibtemant
20.000 F de bénétices d'exploitâtion an-
nuels, doit verssr plus de 40.000 F de
pénalités. F. Guillaume, le ministre de
l'Agriculture, ancien président de ta
FNSEA. a fermement retugé le trsnstert
vers les règaons d'élevage des quotas
non utilisès dans les règions céréslières,
solution (que prèconisait |UDB) et teur
application aux exploitations en difficut-
tés.

lls étaient 7.000, il y a un mois, à Saint-
Brieuc, à retuser l'inacceptable. Le très
modèré . paysan bretoî , remarquait que
les éleveurs de I Ouest bic) êtaient . plus
duromeni pénalisés qu€ ceux des autres
réglons lranÇaises ' (re-sic).

Alors. les blocages de camions de
laiteries s€ sont muttiptiés. Ptus de 200
d'entre eux se sonl trouvés btoqués en
même temps en Bretagne. Et le gouver-
nement de nommer un M_ . Ouota Bretâ-
gne. pour étudier .les cas ditticiles,.
Cas particulièrement nombreux en Breta-
gne, en situation de marasme, ou des
cenlaines de familles sont acculées à ne
plus rêgle. leurs cotisations socaales et
ne bénéhcrent donc daucune prolection
sociale.

On lira par ailleur3 les propositions
laites à Cardill par les pa.tis potitiques
des peuples sans Etat d Europe - donl
IUDB - pour trouver une solution qui ne
soit ni celle de I injustice, nr la cessalioo
d activitès.

Komzal r vrit 6-lel2h aua spontouric:h.
Pat,r ao ur spontcr avat ? Hamrn pa
hannr:h, o bliaat ur vomt6z.nî dô dër.-
han, !r mcnot cn a bann da lazhan ar muian
poubl a dsd, r': au3 ur sponto, hâg un
lgdrdour b.,r anaahôn. N o!! let de do.-
tal I Anrd ao d an holl. Hogen, ,la va. kot
k.n .plann-.. 6Ly !

Allttn, c ÿo gtaat apontorion aus llouttno-
rlan, krr o yaah ha kar o bro, bot âst da zuân
un nabaut lraôalloù-hant. Azo, koua.ton pa
vlcharourlin, bat aat a kounnar, gânt an aon
da goll o Lbour. Ahonl, lud yôouank, trot
nac hat gwlikân an dllhadou-loudêrd
ganto. O torc hed ? Emtrann lrrcah âr pazh a
ora ao holl. Eli lavârout 60 : Xraakin an
r.mo(| nukl.al ô laks, muloc'h mui, at bad
atre daouah ar Foll6nla:. " Kampouez sr
Spont. a ro.I cu3 en dra,sa I N ao kol
lpontou.iarh ao !

Splânn .o ! Olvÿar a l.nner hrg a glavcr, .
vaz Lvat spontofl.n nomat o-touo: hlnlan-
noù pa ttrollôdoù di!tc.... ân sllaaan a-lou.r
mlrlo alezhioù. i{a c hall kat baaan spontar
nag ur St6d, nâg ua Vro. Â-wechou e
c hoaryaz dr ga.gldl :o otrar fâzioù. Ponnro-
naaian ,o c: aus g*aakôrlan yll ana:ho ivoa.
lral, mù k.rit, chomomp 6lâv war dachonn,a. t€d dlcub.... Disl h6 diytam ô .snk
bazan ar Stad. Eno.ùs ha sontat dôlc hmat.
Xarrldl .r Stad a zo gwlrantln .n u.ah, ai
p.oc'h hag rn unÿaniGzh atrc r. gcododlz,
a-d.u9rra:... d ar !kol, sr binvijl-kalâoula, ar
valcôlr.duraah, al 1u... hag all.

E tl..i gomaou: Arrbll ôo kemmaskon
pap tra. Na c h.ll kol bczrn Bpo.tarlan tud
gopr.t g6nt ar Strd... Ha.o2cd. ne lâvaran
k.t !

Kalat a oa bôt trt lklp6ilh, an oil war l.rc h
.gil€. O6n hlni kant6n dâ gampann an
dachann. D'.n ril da vEgrn ro an hlni lanlân
aua X.Ldoni!-Navez d! ZGlanda-itcvoz.
gant rn danvoaloü tanhus wâr bourzh er
vâ9. o'sn lrodc d. latsâi. Bâg a,
gaoc hgaroualon da dar:han,,,

klll !, lklplllh lûitan a 06 aotreoù-
l.ga.ah .ur 8.o'Sub §!nto. 8.udat dro ar
bad a-t.zh a vlnt, ên dospad da.ho, dlndân
any âr . Fah-prlêdoù Turangc ". Hlntor-
c hwltat o doô wâr o aaol ! Bsg sr ic zôonat â
oa b.t kasat d 6r strad, prop ha kanpann. Ur
paoc hg6rour naôautoc h, zotan. (Un Hot-
landod s-o?ir portugelad, gopral 96nt âr
Sovicdiz mo!rv6t, avêl mâ lsys?o lod. gânI
taô, diwar a trann...). Hog€n, no oênt k.t bot
gouo3t a-walc h, avil t€c hout buon kutt
tlahonl, araok blran dl3koechat. H6g int.i
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Secte, P. de
lo borse propogonde d'0. Guichord

taaaa
Glizh-Arc'hont

Iomonl korelenn dienbonn,
gonl [onch froger

Un oslalgri-ispisiri gaer eo ivez. Arnan,
tâmm .formica ' ebet. koad hêpk€n ha
koad sr vro, mar plij !

frizekvet ronn : 0sloleri on ti hent-houorn

[o Boule

. Ae Sandrin I sâvet out p€ll zo ? eme
Lomm 8r C hâfuoz gn ur zont €n ostaleri.

- Feiz, ya vat ! hag erru braa ivez, a
rg8pont8s Ssndrin a oa o tissc'han ur
wgr6nn n€wz walc hel €n ur wean h9
zorchoire, enni.

- An hlnl a sav bemdez n'eo kel
dklalvaz, emo Plpi ar c'higer o tegouez-
houl on ü.

- Naffi, eme Sandrin, laret e vez se.
Echu €o ar pardon ganeoc'h ?

- Yâ, eme Lomm. N êus lorzh p6gen
kasr e vsz ar pardon eo rel dêzhan
ochuin un dro bsnnak.

- Nguzs, a gendalc'has an oatizez,
€îtaoc'h oc'h obor charre ar beorleo (1)

hiziv ?

- N'omp ket dâ ! met soc'hed meump
mêmeglÿa- Digas d€omp bep a vannac h
llmonad ha gwin.

- Hola vat ! kog oc'h da lakaat dou.
6n ho kwin breman, blskoazh k€msnd-
all !'

Plijout a ra da Sandrin larsal gant he
fràlikou 6velse, hag ar re-man a bli-se
dezho ivez.

Un ostrlêri evêl gwechall eo . ostaleri
an ti heot houarn ' e Kerspern, Plouarmel.
Kavet e oez eno kemant tra a vez
ezhomm da vevan ha da vervel war ar
maez : bara, lsplslrl a bep seurl, goulou-
koar,6vâjou, botou-koad, êsans ha me
oar me,..

üoaz. A-gleiz, war ut c'hontouer biha-
noc'h egel an hini kentan eman kom an
ispislri: balamoû gant un nâdoz - an
ardivlnk nemetan o vezan modern âman
- hag ur mell pod gwer leun a vadigou
evit ar wgale. A-drenv urzhiel mat war an
egtgjeroflnou e wel6r boêstoù a bep
seurt i piz blhan, fav, konfitur, pastez
Hénaff ha pakadoù kafe, chikore. tosz-
hennou hag all. Wâr an tu dehoù, harpet
ouzh ar vog€r an orolaj gozh gânl he
bâlansinenn gouevr melên a lugern hag a
luakoll .ed ar vuhez. War an tu-dehou ivez
eman an taoliou hag ar bankou koad evit
an hini on deus c hoant da azezan. E
kÈtin ez int evel ar c hontouer hag €v€ltan
a vezont koârel div'wech ar sizhun da
nâbeutan. Naet ha b,av eo kemenl-tra
aman. Ar c'hoad, ar priaioù, ar pladou
kouevr kozh, ar muzulioù staen. Ur ssu.l
mirdi etâ. nemet ur mirdi e-lec h rnâ z eo
chomot liv ha blaz ar vuhez. Ur rdirdi e-
lec'h ma santer war un dro c'hwez ar
c'hoar lr€sk ha c houez soubann ar
c'haol o tont êus âr gegin da herlinkaat ho
slaon deoc h betek sal an ostaleri. Ur
mirdi e-lec h ma kl€ver a-pad an holl deiz
kân ar brêzhoneg heson evel kan ar
skrilhêd el lanneier k.az Keroual.

Sandrin. an ostizez, a zo un tamm
plac h ühan wnut, bev-buh€zek ha birvi-
dlk. Oad€t a dri-ugont vloaz bennak n h€
deus ket feson gozh daoust d he blev da
vezan damwenn râk sklâêrijennet €o he
bisaj gant mellou daoulagad glas. Ordinal
o redêk etre aî ti hag ar maez pe etre sal
an ostaleri hag ar gegin ne vez kêt grvelet
alies en he c hoazez nemet gwech an
amzer da lipat prim ha prim ur bannac'h
kale gant uoan eus he frstikoù. Ma labour
hâ divhar e-pad an dêiz he z€od na chom
ket a sav kennebeut. E brezhoasg pe e
galleg, pe an eil hag eoile, mesk ha mesk
e kas vÿar-raok div pe deir gaoz asam-
blsz.

. O ! heman n'eo ket ur paoh drouk.
Mel eo frank loull e c houzoug '.
N'eo kel gwir Soaig ?

- Sandrin I n'eus ket a vara ken ?

- Nann, Mari, neus ket a vara ken,
gwerzh€t m eus an dorzh diwezhan da
Annâ Lôuârn.

- Oabiv?
- Dâ Anna Glizh^Arc'hant.

- Han !gwelout a ran breman.

- Ya, Anna al Louarn eo he anv plâc h
yaouank, Anna Sidaner anv he gwaz hag
Anna Glizh-Arc hant a v€z graet dionli
abalamour d ar menaj. Holl merc hed ar
vro o deus tri anv evelse. net €o gouzout
anêzho o zri.

- Sandrin ! daou vannac'h gwin bras,
mar plü.

- Ya, erru on diouzhtu paotred.

- Hasl buan !

- 'C'hazh buan n'eo ket rnat da lo-
gota !

: Madame, s ilvous plait, ls chêmin du
château de Kergrist ?

- Oeuxième à droite. droit davant
vous, Monsigur.

- Peg€mênt eo an traou-man San-
drln ?

- Felz, pemzek kanl lur an hanler lur
kafe. chwech kant hânler ar voostad
sukr, eizh kant lur ar pakad chikors,
c hwec'h kant lur ar vo6stad piz bihan.
seizh kant ha pevar-utgent ar voeglad
past€z Henâtf, pomp kant lur ar voastad
sardined, p€mp kant dek lur a, palad
butun. Se a râ pemp mil tri c hant ha daou-
ugent lur.

- T€ eo brav dit ; n az pez kst ezhomm
na kroion na mekânik da gontan.

- A, nann ! me a ra se €volse. Gw€-
chall e veze dêsket evelse. Ar re-yaouank
a vreman n ouzonl ket kontan ken. N ou-
vêan kei petra a vez desk6t dezho er
skol !

- Mar plij, Sandrin, pelec'h eman Xe-
roual ? ti baotr ar gwenao ?

- Han, Ksroual lAc'hanta, ksmer hent
Lanleger aze. Pa ü enu el Lânn, daoJ
gilom€tr bennâk ac hann sh i war an dorn-
man. an dorn dehou, ur pennad, ha oouda
er c'hroazhent kentan war an dom dehoi,
adarre. Ha neuz€ dalc h da vont gant da
hent ken ma weli ar skrilhed o vont kazel
ouzh kazel da glâsk dou, belek ar rinier
vrâ8. Eno gman Keroual, ur c'hom-bro
kraz ma z eus unan.

- Pegem€nt eo ar sivi-man, Sandrin ?

- Feiz, 1.600 lur al lu,.

- MÀ kgr int ! grru eo laer ar gonver-
saot€d memesta !

- N 60 kst strikt psogwir e pa€omp
patantsnn eüt bezan laer.

Lo " P.8., do julllôt n'avrlt pâ8 lndiquô, p.rmi lcs.endrr.yous da l'ôtô, l!
Fata du Livro do l! Bâula. Noua aylonr cu raiaon. tlanitcslstion saî! chslaur,
yolontalrcmonl dacrochôo dê aon contortc brcton èl mâtltlmo, !88oclao â un!
commômoratlon dc llalilux (noug n'avong rlan centrô), cr . rôstlval ' aat
plaslnté dâna unc brochurâ d€ &l pâglc8, édltôc par lâ mrlrla da L! Eaulc !t
prôracôo p€r OliYicr Guichârd.

Celua-ci n a pu s empêcher de translormer le livret en propâgande pour les. Pays
de la Loire ,, photos en couleurs à Iappui. Un visiteur nous a envoyé ce catalogu€ avec
ce comrnentaare :

" Doux choses ûa para,ssgrt monsl.ususes .'

- la prcpagando poü les. Pays de la Loire " bublicité en pagê 3 de la couvenute
du catalogue et pîoapêctus glissé d€rs le calalogud.
- la üopagande pou( légl,§e de scientologie (1), une secte améicaine tÈs
dangarcuse dont le tondateut, plusieuÉ lois condamné pat les l bunaux de son
pays, est morl il y a quelques mois. Roo Hubbatd camoullait sa prcpagande sous la
lo ne do rcmans de science-liction...

Marcal Jullian, annoncé, n'est pas venu- On so demande d'aillaurs ce que ylent
leie eD iui el ,986 une comnéûorutlon dAndÉ Malnux à La Baule... s'agit
seulement de lalrc divotsion et d'occupü le toïain parce que tout suiet. en@ciné '
exp.imenit la 9rctagno, qu'il s'agissa d'hisloirs, de litténture, d'art, d éçonomie...

La Baule et sa Égion complent eh pemanence plus do 20O.0OO habltants sn
iuillel et en aottt. Une Fôte du Liwe pouüail y ête quelquo choss d, lrôs intérôssart
et très . g6nd public .. La volonlé de gommer toute rélétence brclonne et d'imposet
enverc et contte tout, los " PayS de Loi@. bidon empêçhe cotte manileslalion de
ÿéitablement " décollet ". On n'y trouve absolumenl pas l'ambiance chalourcuso et
conÿiviale du Festival du Liÿrc en Brctagne, qui se lient chaque annéê à Saint-Btiouc,
dopuis 1941...

(1)sou3 lâ torm€ d'un prospoctua êr| coulsurs, 9ùs5é dans l€ cataloguê. Trcis diigeantg de
l'églBê de Bcionldogb ont èté coidâmrÉs pour e3croqu€ri6 â Pârb, la sincérné d'un€ msixil6 des
mgmbres do la ggclo n'ôtânt pâ9 on caus€ (ct. rapport Viü6n gur l€9 gecl,os).

,

E kistin koarei eo ar c'hontouer kizellet
ha garanet. Warnan, eua un tu ur Dezh
pod-ludu, eus an tu all ur boked bleunioù
hervez a. c houlz- A-drenv, a-b6p tu d'ur
pikol melezour, a-istribilli ouzh tachoit
kamm. ez eus chopinou da evan chistr.
War an esl4erennou e kistin evel ar
c'hontouer eman an evajou: boutailhadoü
gwin, hinÈdous, hini-krenv pe gwinsrdant,
dour. chug lrouezh hag all. Dindsn eo
renket ar gwer. Gwer a bep seurt ment
hâg . bêp seurt stumm. A-us d ar mele-
zour. war un estajer€nn vihan, en e
goazez war dal ur varrikênn, ur biniaouer
e ,ellhans Komper â c'hwezh €n e Veôveg
hep pâou€z âbaoe tost da hanter kant
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Publicité !o bretogne se vend bien

Ls talôvlslon (galaltas bratonncs t€ltaa rn Lolrc.Atlsntlqus) at
slngullôremcnl FR3 R.nnas-l{anlas connslllcnt un dÔyclopPcmont d. la
publlcltô lnrlstânt sur I'ldontlta br.tonna, co qui .xpllquo cn Parti! qu! Fn3
R.nn.3 soil .n tôte dcs " tôlôvl3iona rôglonalas. pour lca rantrôaa
publlcltâlrca. On s aursl an mamolrc l! publlcltÔ trÔ! natlonallstc cn lrvlur
d'un cldra bralon ou laa annonca! aur pannaâu publlcltalla an trvaur da
l'ammanlhsl brcton, B.!r, la Bratlgnc p!ls, l!8 publlcitrlros I'oît comPrlt,
blon rprô8 las Jlponalô qul, ll ÿ a plusl.urs annÔoa, ont ullll8ô 18 langur
brôtonna pour mlaux vcndra lauIs têlôvl!ôu18, Dans ls pr.a$ nântâ18a, un
conatructcur âulomobllc prô!.nta lon modèla commc " mrda Br.lzhll rlk ,
(pur prodult brcton), ayac unc publlclté antlôramant blllngu., C'.!t
parlaltamcnl loglque, comptc lcnu du scotlm.nl d'apprrtcn!nco brltonna
da Lolro-Allrntlquo, yll ch!: 1/3, rôcl chez ptas d.8 2/3 do h popuhtlon.
Crllc laconnslsslncc dc lE rôâlltô dag " commStçrnts ' conatllata avoc lc
rltua dc rcconnlitre cltta rôrlltô chsr lrs " polltlquca., oû, dEn!
l'rnarmbla dc h BrctEgnr, on rarala da canlllEor ou d'étourlar l!
consclanca brelonnc ct ls yolonla dcs Baatons dc pouYolT contrôlü at
orlcntcr l.ur dcslln collcctll. Et l'on vr, du côté da8 publlcllslr.!, lusqu'â
a'adraalar lur lccleurt dlna unc languc dont l'Etat lrsnçsls lsui lntcrdll
prâllquamcnt l'spprcntissâ9c Earlcux.

§ong de cochon...
tro Coupe du tonde
ert brelonne
el h rrderu I

Mab oui. vous av€z constaté avsc
nous qu€ lg but décislf de la linalê de la
Coupe du Monde a été marquâ par un
joueur de Nantea. Donc, on a gagnè.

D accord, il s appelle Buruchagâ. Mais
c'est encore un coup dea Argontins do
toul youloir argsntlner. lls veulent trop
souvonl iouer les plus Malouins !

D'ailleurs, le grând et néanmoins rîo-
dêsta trouv€ur dê noms b.€tons, Gwè-
nolé le Msndoza, que nous avons failll
consulter, pens€rait qu il s agit d'une
dèformation du nom répandu dans le
Vannetais, Bruchec ou Le Bruchec. Donc
Euruchag€ est un breton typique el la
Coupe du Monde avec.

En revanche, 16 public nantais a dàcidé
de corrigor le nom compliqué d'un Argen-
ün: Olarlicocéa se prononcê .l'arli-
chaut ,, dans l€s populair6a ! Le c@ur â
ses raison !

L arrivée de la coupe chez nous na
échsppé qu'à quelques Bretons sup€rli-
ciels, maB pas à Jules Cèsar, revsnu au
pays d Astè.ix iouer au lool. à 8re8t
même, au F.C. d Armo.ique.

Av€c un prénom curieusemenl argen-
tiné : Julio. mais soua la direction d un
Breton de Kastel Nuero, Keruzo, un
breton désargenlin.

Jolo

Histoire :
En 1955, on dômônâg.lit dôlà ls

Brrhgnc I Un ômlgrô brcton dc la
région parlalanna damandalt à I'adml-
nlstrâtlon dc l'Agrlcullur6 dc bénétlclor
dæ paôt3 conrantis à da8 poi8onnoE
quillânt lcur réglon do domlcllô pour
âllsr 8'lnslallor dsnE I'agrlculturo. ll
a8pôralt alnsl pouyolr a'lnstlll.r on
Brslrgno. Volcl la rôpono. gu'il obtint
dgs tarvlcoa agrlcoloo :

La Nélecturc me tnnsmet ce iout
votrc lenrc du 5 septembrc 1955.

(...) Le prêt donl vous pa ez est celui
qui peut êtrc consenti à des agiculteu6
migrents, c'esl-à-die d un pays suryeu-
plé ou toutes res /€rmâs sont cultivées
coûme en Brctagne pour aller s établi
ctans le sud-ouesl de la Frcnce oi) bien
dos axploitations sort ddlaissées.

Coûme vous ponsiez rcveni au pays
îatal, un tol pÈt ns peut ÿous êtrc
accotdé (...).

L'ingénieu en chel
Oiectaut des srrvices agricores
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NEYEZ : le liftorol menocé
ltlévez

ruROPE : DU IOUYEAU I
GAnUff : euotos loitiers : problème européen

let propositions des minoritês
L t DB Frtlcip.ll lo8 3 ct 4 jùill.t dornl.rs

à Cardln. à l'ast mbléô g6nôr.lo dr lAl-
lianco Llbrc Europaanna à l invltation dù
Phld Cymru, le partl nltlonali3tc Gallols.

L ALE, cré6€.n 1981, Ldèro dos orgônl-
altiont polithu€. rgp.éaantânt lo3 mino.i-
léa nationalaa d €ùropc. Prô3 da 20 orgônl
ôationa polltlquae r€prôô€nlant'16 mlno.llé8
3ont 6lnd pda.nt..6u aêln d. I ALÊ. CltonB
plr.xatnpl. la Vobkunio. parll llamrnd,
WAP (l Occltsnl.) ou I UPC pou, 16 Cor...
Cadalnaa do caa orgailsstiona ont do3
dôputôa d6ns lcur Elat d. rattachomont ôt
dea daputés auropéena !u parlcûont da
Str63bourg. C olt co darnior talt qui a
amcn6 I'ALE à conslituor, conlointcm.nl
rvcc loi &ologlrlca allcm6nd! .t los pacl'
llataa, un g.oup. parl.mantairo, ls g.oup!
Arc..n-Ciel, au p.domant da Straitourg.

Apraa ovoir t.aité des problèma! int.h.s
â IALE, l'æs.mblôa a'oat ouyôrl. sur un
colloqu. cons.cra à lo polltlquô rgrlcol. dg
l. communautô, la polltique réglonrla ol la
politlquô dê l.hploi, lr polltlqu. ôncrga-
tiquo dsna h C.E.E.

tlello ôn Europo ct d'una granda lmporlânco
alratôglque.

POLITIOUE BEGIOTIALE EÎ POLITIOUE DE
L'E}IPLOI

Le politlquê a9dcola communa a inaon-
lsrtablament p.odull da! ré3ult!t! ;roalItr.
Ello dolt donc àtr. conaarvôa au niya.u
aüropÔon. La6 problàmas grendlaaânts (hlt,
yianda, cérérlas) montront qu una .ôrorm.
d urganco 6 impo3ô.

La mlao ên ôuv.o dc me3ura! da llmltr-
tion dà la productlon doit a âccompâgn.. da
mcsura! baséaa ôur una dill6ranclrtion dar
p.ir paÿt8 âur productauÉ concrôtiÿàa p.r
un pdr dê bâ8a par produll pou, unc
premièra trancha do p.odlctlon auivi da prlr
décrol8aônt3 pour los tranch.s da produc-
tion3 sulvantoa. C.ôB ditra.anclalaons d. prlr
doiyant Ô96lohant ayola un caractara tcnant
corltplo d.s di3parltéa .ntro l,æ.ôglon!

C. ry.tôm. . d'.lll.ur. éta rppthùa rvæ
ruccaa an l.Lnd. du sud dafrula plùdaür!
ann6a6. Lc pralàv.mant da co-acapoôtabl.
lltê na raeolv.nt par lo probLnr. dx
.rc&anta, marna I il n .3t paa ag9ilqra atrr
arploll6nb daa rôglon8 laa molna trvod.
8éaa, En l6lt, la pralavômmt atl una tara
p6oôlhont l.! pâtlt! at morao! paoduclirt
qul davaloppant Lur productton pt atllca-
citô âl0l8 qua lla g,sndô producta!,a pata-
vont aüLr, at lla la tont, da parir ]t
prôlôÿ.m.nl ilmplcûant an ltlalnlaüil hu,
p.oductlor daj6 allvac a! nlvaau qul
ôchappa aur prélàvmantr.

Un rÿltàrna dc prlr à daur nlyaaur t aia
lntrodull m lrlandG pour la paôml&a loaa all
1968, pour tout lc l.lt ltv,ô p., t.a produc.
tau.r aur lâit..L! lodu!ùiClar. Ælraa una
promlôra annôa d'appllcâtlon, la rtdôma fut
rcmplaca prr un dlsposlti, d€ p.k à nlvarur
multlpla!, car on r8tlrnalt qua cccl parmat-
trelt dc (tâlh.r laa oqactll3 du p,ogaamûr
clr ancouragaanl l axrLnaion daa patltt at
moyans produclou.! tout an malntarlanl a
hur nlvaôu no7mal L! dépônaaq goüvarna.
m.ntdlr lrour L 3outLn da! prL du Lalt.
Hormla l.s pra.llona polithuaa da lr parl
dea 0,o8 productcuE, aucuri lacumqtl
soclâllrt. n. lll avanca cont.a ca tÿttana
do p.lr â pluai.ur. nlvaalx, iéulal al
opa.âlionncl, ct ll attrlnt ron obiactlt
condatant à dlrigcr laa d.niart publlca yart
la3 pôllt! et moycn! p.oductau,!.

Un 8ÿalômc da p.lr à pluslaura nlvaaur
âpport..ell una rôponaa aallatllsanla rur
problômc8 actuols dca .xeadml! arlnt b
crd.. d. l€ P.A.C. car ll fimtl.r.il t a
dôp.n!.8 ?ôsultant d.t argufianbtlont du
p.ir de lalt tout en an@uragoanl l'a{ran-
Bion ct L dôvalopp.maot dôna La ragloôa
molna layorlü|.a d,a la colnmunsuta.

ll ax.rc.reil ôgabmant una lnlllanca
layoiabb an contribumt à rad,rc. L
da.aqulllbra .nt.o Ls .agùonr pruvra! at La
.égiona rich.a.

:.

Un. dlfrérenciation da la pollthua raolo-
nalê dolt davrnlrgo époùaar laa taaolns
lndlyldlal3 dca dlt ô,ant6 rÔglons d'Eu-
aopc.

ll ô. p.üt y .vol. da davalopparnônt
.égionrl :

- aana un. polithua rocirL nouvall,a
tondlie 3ui un..odlslrlbutlon du lllyall
dlaponlbla, dacolt.alia6a ot ,avodsrnt lg
psrtlclpation da lâ populolion ;

- Blna u,i dôvaloppamant ciilé âur la
ba8. do! raaaourcca al d.3 arnplolo locaut,

- 6vêc la pollthuo !ùropaanna actudl.
t.op ârô.3ùr L crplt l .t la PAC daficirnt..
AGRICULTURE

Un prol.t d. vlt )ôth&!pL a l{.v.t: l.
nouvalL a ctaa qualqua aurprl!. an lvrll
lg8O. O.gl,l., plltôt l. .lLnc.... qlr .rl ..t'll
al qua lavon!-noua a l'hûr.a lctuall. ?

Rappelons, pour los locteurs du Peuplô
Braton, cê qui a elé révêlé au rnois davril
G Télêgra.flrno. û, 3l/3/86): un prot€t de
vilialothérapie cooc6rne la plainô de Kerliou en
Nevgz (êntre Ragu€nes êl FosErico); il s agit
d'un€ ttÉraoe porr g€ns nches el bGn
porlânts I Ouele âuberne apperemmenl pour
Nevez, commun€ du liltoral breton qur voil sâ
populâlion ctmnu6, lsccrorssemenl nâturei re-
gulièroment Égetil depuis plusleurs années:

EI!8T IGN
Panis ôal Cqtcâmesu
1/50.0æ' - 0€2O ê3l Ponl'Avên

lentre je vitaicr;réraPie
Les antotrogations
.da l'UDB

@

EI{EBGIE

Sur c. d.rni.r point, I ALE s ôat dôclaréa
hyorabl. à una coopôratlon au.opéonna at
mondiala pour aaôuror l'ap9aoÿiaioandnant
an ônargie d. lEuropa at pour a3slyor
d ltt.lnal.a una plu8 g,andê dlvo.sification
da3 sourcaa d ônargiê.

Tout an indstant aur la3 ôconohi.a .t lo
.acÿclaga dc l anargia, I ALE arlga una
.acoasldôration olobsla du 16lo dc l énaigla
nucftlâiia, l arrôt dra plaoa aL construction
dg canlralcr nucléairaa at conaldara quo l.
chaabon ra6tc una sourca d ànêrola essan-

p€.1ê8 d e.npkÈ on egricullu.e, pôche, elc.)!
LoB æprits B échault6nt vile : oll pârlo d€ 10O
Irnpki6 à lâ clé (vdro 2{D), sÉns aucun
toodern€ît râ€1.

Lo lbu rh€nacé une zon€ litio{elê magni-
tiquo clalsée zon€ NO... dcnc non coîshucü-
blê {dan5 létat acluel). Laccàs à celle zon€
filloralê no so tait d aillours quo par d6s
ch€rnhs do learo.

MeE vol'là : tosl paol baacuL, ù.. ylta. Un
pro|ol élaboré, prig en considérstion par l'Eeui
pêmônl, et lâ zone ND peut devenir ZÂC. DeB
proprëtekog dê torraiB d€ la lone concêrnêê
o.rt déià Bigné d6s pro,nggsês do vento r à qua ?

Un certain M. Abivên, p.opriélaire à Rosftco,
aorait l'i{êfmé(Iâie avoc le promolêur i qui est
l€ paornotour ? Un pr<igt coôcornanl le Cenlre
dô 3oin3 ddt 6fe dépo6è on marriê do Nevê:
cq n(is-ci. Ouand io mairê ot lês élus seronl-ils
htoanés ? Oùand les Novezions eux-mèmes

to

Un centre de « vitalo-théraPie »

en proiet en bord de mer :

les propriÔtaires de terraino Gontactés

s€ront-ib iolo.mès êt pourront chdsi en
connâbsance de câusê ?

Un projot d'hôtol de 10O chambros e8l
éOâlemenl â létud€ Oans un communiQué de
pro!§e paru €rl avr m, à la suile dê
l'lnformalion du . Télegramme., lâ secllon
concarnob€ de I UDB insistait tien sur le lail
qu o[e n était pas. b€n sür. contre des créâ-

tions d êûDkis, mais âussi sur le fad qu'il ,âlla
y voir clair et toot pgs€r: quellês 3êtont lea
coiséqusncôs d un tel p.oiel sur linlrastruc-
ture de lârrËre-pays immèdiat koule8 d acces,
omplois agrboles.. )? Sut lê paysa06 ? (!ne
défiguration se.ail irr6vorsible).

La s€clion concâtno6o dê IUOB tepp€lait un
précédânt fâcheux : un prcÙêl dê thalassolhè-
râph 11æ ômplds !) ôtâil onvisagè en 1971 à

qu. Iautorlta poliliqua au.opaüha a'oc-
cupa dê8 9.oblàmoa lul lncombont aana
mélangar nl aa môlôr daa tait! ,ôglooaur ol
locaur. qul pauvant al.a traltaô à laura
nlvarur .capacllls d unc maniara ghrt ad|
quata ,.

On n6 larrl qua louhlitar à la JEP da
réu3rk dâôo lon antrapiila car alL .!l
l avcnl. da l Eùropô at d.3 Europalna. Ialt
lâ D.ôftfiàr. ttch. da caa ioùnaa, qul ont au
aâ rctaouvaa lutour d'un paolat coftrnun,
lara da convalncaa laur! ainôa daputaa
ouropa.ns (15 au tot6ll, dc la ndêaaaaka
cdatlon d un gloup. p6rl.rnantai a lnd§
pand.nl. Ca. al l.3 d.ur dÔputÔt lLmanda
da la Volksunla.t le député $rd. du Padldo
Sardo d 

^.zion€, 
tour t.oir mcmbrat da

IAlllânca Llbra Europaanna, onl .aruaa da
3'intôgr.r !ur groupca domlnanta,ll n'an va
par do môma dæ 12 !utr.a. lJn a.ul
axampla aulthr à réalmcr la Bituallon:
dcalia six mol!, lc. d.ux daputôa baaquo
liégcant à Sl.a3bou.g lont mamb.at du
groupc üimoc.atê-chrallan, da}! l»mo.
cratôr-Chrôtlan! qui cî ELlghua s oppo-nt
à l'autodètcrmln6tioa d.a Flamrnd! at aur
Pâyr-Ba! à ccllc dca Frl6ona. Un aÉanl
trâvâil dc pa.au!3lon aclta à rêcomplk dtna
nol propro3 rangs avant qua aolt ,aodua
€rf.ctiv. la lollda.itô antr€ lao lniôodtà
.thniguca roropéannoa roumltar à domlna-
tion ôt.tlquc. tx.o,m.l3, l. JEP r'y .tt lL.

Concsrnesu psr lâ municipalité- Ouand nous
âviorÉ dénoncé â l'èpocæ le dânoêr d une
sirnd€ opàatbn imnrob[è.ê. on oo noos avait
pag pris au sâieur... ol.seulê lopératirn
immôilièrg 6 été réalisèo !

On sâit d âutre 9â.t q.r'lrt proiêt d6 golt 681 à
lélude 6g6len€nt sur la co|nrnuno de Nêvez
(sur I€s bords (b IAwnl: loul cola vâ bien dâns
le sens d'û lroutigrne (b luxe qlr€ I'UOB a
torrours dènoocé. Ou âôbndrail-l alo.s dù
tourlsme ùa(}tonnel plus populâio falEué
ju3qu ici à Nevêz ?

. Décidor et vivre en 8.€tagns ': c est tion
d âctualitê pour la com,nunê d€ Nsvoz. Maig
pour décid6r, il leut d'ebo.d ét e into.mé.

Ab.3. Mêssêurs læ du§. c 63l à vorÉ dô
lâire la chné.

Conatatons, eue malh€ureusamonL h mud-
cigalilé s'est comp.o.risê dana la négocinüo.l
dæ parcelles sen6 savdr {ou sans révél€ÿ) otl
toul colâ âbouli.a.

t !.ctba UOa d. Collc.nür

La Strpont da mor ruropilen a lait !a
réapporltlon ru. l.3 côlr! braq!.ô au ,hol3
da juillot. R&ni3 p.ndânt unc 8.mâiia à
Arta€, danS L paovinca autonoma do Bi:-
krl., 12O lôuno3 dôlô€ué6 d. 13 p6rtis
aulonomirte3 ouroÊLnr ont rarlachl rur la
aolltion .dôquât. qui parmottrall â caltê
chimàra nommôo Europ! da cciBaa dê aa
morlra la queua,

La lâchG î ôtôil pa8 fscih. Depuis la
l.mps qu on ên parlô mâ18 quo lao égoiamor
dæ . Etats-Notlon8. prannonl .ôgullrk.-
mant l€ pas sua loa'flrlt commlnoutaira.
l'E!.op. l.mbl6lt condamnéa à n ofr.lt
d'oll!-mÔma qua l lmaga pitoÿabla ds cas
ch6rgamanls da t.uits davaraéô !u. la tord
d.a .outaa ou d. caâ brtalllar nayals!
picareaqu.a oppo3lnt chalutiara ara pôcho
ct vadatlaa millt6lr.§. Ca que troiB slâcl.s
d'un datpotlsma plu8 ou moing ôclairé at
d un nrtionrllaô. rérophoàe n âvoiont pu
gccotltplli, trênla rnnôaa da pollthuc .!ro-
paanna â qualrc aous ont 6ulll pour lê
rauaaia. lrlato bll6n eî aomm.. Una Europ.
agaicoL qul marche 6ur la lata. Un! Europ.
marltlma cul{a-iatlê. Unc polillquo lndu!-
t.i6llô lncxi6tânta.

L'en8aftblG daa ialnæ Flâmânds, Fii-
ôons, Ecossaia, Gsllols, Eratona, Gallci.ns,
Catallns, B.Bqucs. Allsclcnô. S6tda3 ol
Co.!c! prô8ent8 à Art€â B ântcndont pout
dl.e qua l'Eu.opa do dcmaln 3orr tadérâli8t.
êu ,rê ga.e pâr. Uals qul dit lédaratlon dlt
unlon... !l t,nion d€ quoi? L ikh.c dc 16

]loissonce de h Jeunesse pour l'[urope des Peuples (JtP)
pollllquo aupllennê ficnéa duarnt cog traîtG
ânnéoa a p.orivê l'inc5pacité pour un Etât
ccntrôlloô de au.montar ca qu llcat @nvonu
d appal.r lc6 . pratôrancôs nrtionalas,.
L oul quo conltitua l'Elôt-N.tlon tcl qu ll
s âBt ,ormé dân6 un ps$é talativamant
récant .n Europa 3 intordit da b.i!a, !.
coquill.. La rolulion sa |rouva donc âll-
lau13... ot où donc rlnon dana unc union doa
comrnunlul('3 nrtur.llar, thguhtiquaa ôl
cultur.lloa qui sont lê vô.ltabla londarnant
hlatorlqlo do lEurota. Una Eu.opa dag
pouplaô al dæ réglon8.

C âal dâns lo bul comûun d an convlin-
crc lG3 jaunas d'Europ€ mâls égslom.nt tas
lnslanco3 polltlquo6 ouropôannês sot ! la
torma qul .st lâ lou. acluellemanl quc l.€
12O ioirnes prôrant3 ô Arlos ont londô la
Jeuneaao pour l Éuiopa dos Paupl.s (JEP).
Le menlrooto da conslittrtion de ce nouvoau
mouyomOnt 6uropéon, qui lnnovo cn ls
matiôaa. o3t !6ns aqulvoqua dan3 aca
obiectifs. . ?{ous croÿona qua lâ lo,mô
idéela qul permatlrâ da c(àor una dlmaiaion
auropécnnê à la nG3urc da la pcBonnc
humaine s8l d'ôdlfier uno Europ. b6séa aur
la communauté de6 pauplo3 ou das nâllons
qul la compoBcnt. Tout colr suppoaa un
doublo rnouvomanl : d unG pait la crôôtlon
d uno autorité politiquc contédôral. av.c
ton propaa gotrvcrnemanl êurorLen et d au-
trc parl lâ roconnab!5nco da l aulonofii!
d.B pauplca... OanB lia coôstltulion polillquo
clê lEurof», nou3 dôlondons lâppllc€flon
du principc do subsi<rlrritô. d. taçon à c.

E. LE GREVELLEC
.t C. GUYONVARC'H
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NEYEZ : le liftorol menocé
ltlévez

ruROPE : DU IOUYEAU I
GAnUff : euotos loitiers : problème européen

let propositions des minoritês
L t DB Frtlcip.ll lo8 3 ct 4 jùill.t dornl.rs

à Cardln. à l'ast mbléô g6nôr.lo dr lAl-
lianco Llbrc Europaanna à l invltation dù
Phld Cymru, le partl nltlonali3tc Gallols.

L ALE, cré6€.n 1981, Ldèro dos orgônl-
altiont polithu€. rgp.éaantânt lo3 mino.i-
léa nationalaa d €ùropc. Prô3 da 20 orgônl
ôationa polltlquae r€prôô€nlant'16 mlno.llé8
3ont 6lnd pda.nt..6u aêln d. I ALÊ. CltonB
plr.xatnpl. la Vobkunio. parll llamrnd,
WAP (l Occltsnl.) ou I UPC pou, 16 Cor...
Cadalnaa do caa orgailsstiona ont do3
dôputôa d6ns lcur Elat d. rattachomont ôt
dea daputés auropéena !u parlcûont da
Str63bourg. C olt co darnior talt qui a
amcn6 I'ALE à conslituor, conlointcm.nl
rvcc loi &ologlrlca allcm6nd! .t los pacl'
llataa, un g.oup. parl.mantairo, ls g.oup!
Arc..n-Ciel, au p.domant da Straitourg.

Apraa ovoir t.aité des problèma! int.h.s
â IALE, l'æs.mblôa a'oat ouyôrl. sur un
colloqu. cons.cra à lo polltlquô rgrlcol. dg
l. communautô, la polltique réglonrla ol la
politlquô dê l.hploi, lr polltlqu. ôncrga-
tiquo dsna h C.E.E.

tlello ôn Europo ct d'una granda lmporlânco
alratôglque.

POLITIOUE BEGIOTIALE EÎ POLITIOUE DE
L'E}IPLOI

Le politlquê a9dcola communa a inaon-
lsrtablament p.odull da! ré3ult!t! ;roalItr.
Ello dolt donc àtr. conaarvôa au niya.u
aüropÔon. La6 problàmas grendlaaânts (hlt,
yianda, cérérlas) montront qu una .ôrorm.
d urganco 6 impo3ô.

La mlao ên ôuv.o dc me3ura! da llmltr-
tion dà la productlon doit a âccompâgn.. da
mcsura! baséaa ôur una dill6ranclrtion dar
p.ir paÿt8 âur productauÉ concrôtiÿàa p.r
un pdr dê bâ8a par produll pou, unc
premièra trancha do p.odlctlon auivi da prlr
décrol8aônt3 pour los tranch.s da produc-
tion3 sulvantoa. C.ôB ditra.anclalaons d. prlr
doiyant Ô96lohant ayola un caractara tcnant
corltplo d.s di3parltéa .ntro l,æ.ôglon!

C. ry.tôm. . d'.lll.ur. éta rppthùa rvæ
ruccaa an l.Lnd. du sud dafrula plùdaür!
ann6a6. Lc pralàv.mant da co-acapoôtabl.
lltê na raeolv.nt par lo probLnr. dx
.rc&anta, marna I il n .3t paa ag9ilqra atrr
arploll6nb daa rôglon8 laa molna trvod.
8éaa, En l6lt, la pralavômmt atl una tara
p6oôlhont l.! pâtlt! at morao! paoduclirt
qul davaloppant Lur productton pt atllca-
citô âl0l8 qua lla g,sndô producta!,a pata-
vont aüLr, at lla la tont, da parir ]t
prôlôÿ.m.nl ilmplcûant an ltlalnlaüil hu,
p.oductlor daj6 allvac a! nlvaau qul
ôchappa aur prélàvmantr.

Un rÿltàrna dc prlr à daur nlyaaur t aia
lntrodull m lrlandG pour la paôml&a loaa all
1968, pour tout lc l.lt ltv,ô p., t.a produc.
tau.r aur lâit..L! lodu!ùiClar. Ælraa una
promlôra annôa d'appllcâtlon, la rtdôma fut
rcmplaca prr un dlsposlti, d€ p.k à nlvarur
multlpla!, car on r8tlrnalt qua cccl parmat-
trelt dc (tâlh.r laa oqactll3 du p,ogaamûr
clr ancouragaanl l axrLnaion daa patltt at
moyans produclou.! tout an malntarlanl a
hur nlvaôu no7mal L! dépônaaq goüvarna.
m.ntdlr lrour L 3outLn da! prL du Lalt.
Hormla l.s pra.llona polithuaa da lr parl
dea 0,o8 productcuE, aucuri lacumqtl
soclâllrt. n. lll avanca cont.a ca tÿttana
do p.lr â pluai.ur. nlvaalx, iéulal al
opa.âlionncl, ct ll attrlnt ron obiactlt
condatant à dlrigcr laa d.niart publlca yart
la3 pôllt! et moycn! p.oductau,!.

Un 8ÿalômc da p.lr à pluslaura nlvaaur
âpport..ell una rôponaa aallatllsanla rur
problômc8 actuols dca .xeadml! arlnt b
crd.. d. l€ P.A.C. car ll fimtl.r.il t a
dôp.n!.8 ?ôsultant d.t argufianbtlont du
p.ir de lalt tout en an@uragoanl l'a{ran-
Bion ct L dôvalopp.maot dôna La ragloôa
molna layorlü|.a d,a la colnmunsuta.

ll ax.rc.reil ôgabmant una lnlllanca
layoiabb an contribumt à rad,rc. L
da.aqulllbra .nt.o Ls .agùonr pruvra! at La
.égiona rich.a.

:.

Un. dlfrérenciation da la pollthua raolo-
nalê dolt davrnlrgo époùaar laa taaolns
lndlyldlal3 dca dlt ô,ant6 rÔglons d'Eu-
aopc.

ll ô. p.üt y .vol. da davalopparnônt
.égionrl :

- aana un. polithua rocirL nouvall,a
tondlie 3ui un..odlslrlbutlon du lllyall
dlaponlbla, dacolt.alia6a ot ,avodsrnt lg
psrtlclpation da lâ populolion ;

- Blna u,i dôvaloppamant ciilé âur la
ba8. do! raaaourcca al d.3 arnplolo locaut,

- 6vêc la pollthuo !ùropaanna actudl.
t.op ârô.3ùr L crplt l .t la PAC daficirnt..
AGRICULTURE

Un prol.t d. vlt )ôth&!pL a l{.v.t: l.
nouvalL a ctaa qualqua aurprl!. an lvrll
lg8O. O.gl,l., plltôt l. .lLnc.... qlr .rl ..t'll
al qua lavon!-noua a l'hûr.a lctuall. ?

Rappelons, pour los locteurs du Peuplô
Braton, cê qui a elé révêlé au rnois davril
G Télêgra.flrno. û, 3l/3/86): un prot€t de
vilialothérapie cooc6rne la plainô de Kerliou en
Nevgz (êntre Ragu€nes êl FosErico); il s agit
d'un€ ttÉraoe porr g€ns nches el bGn
porlânts I Ouele âuberne apperemmenl pour
Nevez, commun€ du liltoral breton qur voil sâ
populâlion ctmnu6, lsccrorssemenl nâturei re-
gulièroment Égetil depuis plusleurs années:

EI!8T IGN
Panis ôal Cqtcâmesu
1/50.0æ' - 0€2O ê3l Ponl'Avên

lentre je vitaicr;réraPie
Les antotrogations
.da l'UDB

@

EI{EBGIE

Sur c. d.rni.r point, I ALE s ôat dôclaréa
hyorabl. à una coopôratlon au.opéonna at
mondiala pour aaôuror l'ap9aoÿiaioandnant
an ônargie d. lEuropa at pour a3slyor
d ltt.lnal.a una plu8 g,andê dlvo.sification
da3 sourcaa d ônargiê.

Tout an indstant aur la3 ôconohi.a .t lo
.acÿclaga dc l anargia, I ALE arlga una
.acoasldôration olobsla du 16lo dc l énaigla
nucftlâiia, l arrôt dra plaoa aL construction
dg canlralcr nucléairaa at conaldara quo l.
chaabon ra6tc una sourca d ànêrola essan-

p€.1ê8 d e.npkÈ on egricullu.e, pôche, elc.)!
LoB æprits B échault6nt vile : oll pârlo d€ 10O
Irnpki6 à lâ clé (vdro 2{D), sÉns aucun
toodern€ît râ€1.

Lo lbu rh€nacé une zon€ litio{elê magni-
tiquo clalsée zon€ NO... dcnc non coîshucü-
blê {dan5 létat acluel). Laccàs à celle zon€
filloralê no so tait d aillours quo par d6s
ch€rnhs do learo.

MeE vol'là : tosl paol baacuL, ù.. ylta. Un
pro|ol élaboré, prig en considérstion par l'Eeui
pêmônl, et lâ zone ND peut devenir ZÂC. DeB
proprëtekog dê torraiB d€ la lone concêrnêê
o.rt déià Bigné d6s pro,nggsês do vento r à qua ?

Un certain M. Abivên, p.opriélaire à Rosftco,
aorait l'i{êfmé(Iâie avoc le promolêur i qui est
l€ paornotour ? Un pr<igt coôcornanl le Cenlre
dô 3oin3 ddt 6fe dépo6è on marriê do Nevê:
cq n(is-ci. Ouand io mairê ot lês élus seronl-ils
htoanés ? Oùand les Novezions eux-mèmes

to

Un centre de « vitalo-théraPie »

en proiet en bord de mer :

les propriÔtaires de terraino Gontactés
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tions d êûDkis, mais âussi sur le fad qu'il ,âlla
y voir clair et toot pgs€r: quellês 3êtont lea
coiséqusncôs d un tel p.oiel sur linlrastruc-
ture de lârrËre-pays immèdiat koule8 d acces,
omplois agrboles.. )? Sut lê paysa06 ? (!ne
défiguration se.ail irr6vorsible).
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précédânt fâcheux : un prcÙêl dê thalassolhè-
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réu3rk dâôo lon antrapiila car alL .!l
l avcnl. da l Eùropô at d.3 Europalna. Ialt
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le sens d'û lroutigrne (b luxe qlr€ I'UOB a
torrours dènoocé. Ou âôbndrail-l alo.s dù
tourlsme ùa(}tonnel plus populâio falEué
ju3qu ici à Nevêz ?

. Décidor et vivre en 8.€tagns ': c est tion
d âctualitê pour la com,nunê d€ Nsvoz. Maig
pour décid6r, il leut d'ebo.d ét e into.mé.

Ab.3. Mêssêurs læ du§. c 63l à vorÉ dô
lâire la chné.

Conatatons, eue malh€ureusamonL h mud-
cigalilé s'est comp.o.risê dana la négocinüo.l
dæ parcelles sen6 savdr {ou sans révél€ÿ) otl
toul colâ âbouli.a.

t !.ctba UOa d. Collc.nür

La Strpont da mor ruropilen a lait !a
réapporltlon ru. l.3 côlr! braq!.ô au ,hol3
da juillot. R&ni3 p.ndânt unc 8.mâiia à
Arta€, danS L paovinca autonoma do Bi:-
krl., 12O lôuno3 dôlô€ué6 d. 13 p6rtis
aulonomirte3 ouroÊLnr ont rarlachl rur la
aolltion .dôquât. qui parmottrall â caltê
chimàra nommôo Europ! da cciBaa dê aa
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gccotltplli, trênla rnnôaa da pollthuc .!ro-
paanna â qualrc aous ont 6ulll pour lê
rauaaia. lrlato bll6n eî aomm.. Una Europ.
agaicoL qul marche 6ur la lata. Un! Europ.
marltlma cul{a-iatlê. Unc polillquo lndu!-
t.i6llô lncxi6tânta.

L'en8aftblG daa ialnæ Flâmânds, Fii-
ôons, Ecossaia, Gsllols, Eratona, Gallci.ns,
Catallns, B.Bqucs. Allsclcnô. S6tda3 ol
Co.!c! prô8ent8 à Art€â B ântcndont pout
dl.e qua l'Eu.opa do dcmaln 3orr tadérâli8t.
êu ,rê ga.e pâr. Uals qul dit lédaratlon dlt
unlon... !l t,nion d€ quoi? L ikh.c dc 16

]loissonce de h Jeunesse pour l'[urope des Peuples (JtP)
pollllquo aupllennê ficnéa duarnt cog traîtG
ânnéoa a p.orivê l'inc5pacité pour un Etât
ccntrôlloô de au.montar ca qu llcat @nvonu
d appal.r lc6 . pratôrancôs nrtionalas,.
L oul quo conltitua l'Elôt-N.tlon tcl qu ll
s âBt ,ormé dân6 un ps$é talativamant
récant .n Europa 3 intordit da b.i!a, !.
coquill.. La rolulion sa |rouva donc âll-
lau13... ot où donc rlnon dana unc union doa
comrnunlul('3 nrtur.llar, thguhtiquaa ôl
cultur.lloa qui sont lê vô.ltabla londarnant
hlatorlqlo do lEurota. Una Eu.opa dag
pouplaô al dæ réglon8.

C âal dâns lo bul comûun d an convlin-
crc lG3 jaunas d'Europ€ mâls égslom.nt tas
lnslanco3 polltlquo6 ouropôannês sot ! la
torma qul .st lâ lou. acluellemanl quc l.€
12O ioirnes prôrant3 ô Arlos ont londô la
Jeuneaao pour l Éuiopa dos Paupl.s (JEP).
Le menlrooto da conslittrtion de ce nouvoau
mouyomOnt 6uropéon, qui lnnovo cn ls
matiôaa. o3t !6ns aqulvoqua dan3 aca
obiectifs. . ?{ous croÿona qua lâ lo,mô
idéela qul permatlrâ da c(àor una dlmaiaion
auropécnnê à la nG3urc da la pcBonnc
humaine s8l d'ôdlfier uno Europ. b6séa aur
la communauté de6 pauplo3 ou das nâllons
qul la compoBcnt. Tout colr suppoaa un
doublo rnouvomanl : d unG pait la crôôtlon
d uno autorité politiquc contédôral. av.c
ton propaa gotrvcrnemanl êurorLen et d au-
trc parl lâ roconnab!5nco da l aulonofii!
d.B pauplca... OanB lia coôstltulion polillquo
clê lEurof», nou3 dôlondons lâppllc€flon
du principc do subsi<rlrritô. d. taçon à c.

E. LE GREVELLEC
.t C. GUYONVARC'H
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Secte, P. de
lo borse propogonde d'0. Guichord

taaaa
Glizh-Arc'hont

Iomonl korelenn dienbonn,
gonl [onch froger

Un oslalgri-ispisiri gaer eo ivez. Arnan,
tâmm .formica ' ebet. koad hêpk€n ha
koad sr vro, mar plij !

frizekvet ronn : 0sloleri on ti hent-houorn

[o Boule

. Ae Sandrin I sâvet out p€ll zo ? eme
Lomm 8r C hâfuoz gn ur zont €n ostaleri.

- Feiz, ya vat ! hag erru braa ivez, a
rg8pont8s Ssndrin a oa o tissc'han ur
wgr6nn n€wz walc hel €n ur wean h9
zorchoire, enni.

- An hlnl a sav bemdez n'eo kel
dklalvaz, emo Plpi ar c'higer o tegouez-
houl on ü.

- Naffi, eme Sandrin, laret e vez se.
Echu €o ar pardon ganeoc'h ?

- Yâ, eme Lomm. N êus lorzh p6gen
kasr e vsz ar pardon eo rel dêzhan
ochuin un dro bsnnak.

- Nguzs, a gendalc'has an oatizez,
€îtaoc'h oc'h obor charre ar beorleo (1)

hiziv ?

- N'omp ket dâ ! met soc'hed meump
mêmeglÿa- Digas d€omp bep a vannac h
llmonad ha gwin.

- Hola vat ! kog oc'h da lakaat dou.
6n ho kwin breman, blskoazh k€msnd-
all !'

Plijout a ra da Sandrin larsal gant he
fràlikou 6velse, hag ar re-man a bli-se
dezho ivez.

Un ostrlêri evêl gwechall eo . ostaleri
an ti heot houarn ' e Kerspern, Plouarmel.
Kavet e oez eno kemant tra a vez
ezhomm da vevan ha da vervel war ar
maez : bara, lsplslrl a bep seurl, goulou-
koar,6vâjou, botou-koad, êsans ha me
oar me,..

üoaz. A-gleiz, war ut c'hontouer biha-
noc'h egel an hini kentan eman kom an
ispislri: balamoû gant un nâdoz - an
ardivlnk nemetan o vezan modern âman
- hag ur mell pod gwer leun a vadigou
evit ar wgale. A-drenv urzhiel mat war an
egtgjeroflnou e wel6r boêstoù a bep
seurt i piz blhan, fav, konfitur, pastez
Hénaff ha pakadoù kafe, chikore. tosz-
hennou hag all. Wâr an tu dehoù, harpet
ouzh ar vog€r an orolaj gozh gânl he
bâlansinenn gouevr melên a lugern hag a
luakoll .ed ar vuhez. War an tu-dehou ivez
eman an taoliou hag ar bankou koad evit
an hini on deus c hoant da azezan. E
kÈtin ez int evel ar c hontouer hag €v€ltan
a vezont koârel div'wech ar sizhun da
nâbeutan. Naet ha b,av eo kemenl-tra
aman. Ar c'hoad, ar priaioù, ar pladou
kouevr kozh, ar muzulioù staen. Ur ssu.l
mirdi etâ. nemet ur mirdi e-lec h rnâ z eo
chomot liv ha blaz ar vuhez. Ur rdirdi e-
lec'h ma santer war un dro c'hwez ar
c'hoar lr€sk ha c houez soubann ar
c'haol o tont êus âr gegin da herlinkaat ho
slaon deoc h betek sal an ostaleri. Ur
mirdi e-lec h ma kl€ver a-pad an holl deiz
kân ar brêzhoneg heson evel kan ar
skrilhêd el lanneier k.az Keroual.

Sandrin. an ostizez, a zo un tamm
plac h ühan wnut, bev-buh€zek ha birvi-
dlk. Oad€t a dri-ugont vloaz bennak n h€
deus ket feson gozh daoust d he blev da
vezan damwenn râk sklâêrijennet €o he
bisaj gant mellou daoulagad glas. Ordinal
o redêk etre aî ti hag ar maez pe etre sal
an ostaleri hag ar gegin ne vez kêt grvelet
alies en he c hoazez nemet gwech an
amzer da lipat prim ha prim ur bannac'h
kale gant uoan eus he frstikoù. Ma labour
hâ divhar e-pad an dêiz he z€od na chom
ket a sav kennebeut. E brezhoasg pe e
galleg, pe an eil hag eoile, mesk ha mesk
e kas vÿar-raok div pe deir gaoz asam-
blsz.

. O ! heman n'eo ket ur paoh drouk.
Mel eo frank loull e c houzoug '.
N'eo kel gwir Soaig ?

- Sandrin I n'eus ket a vara ken ?

- Nann, Mari, neus ket a vara ken,
gwerzh€t m eus an dorzh diwezhan da
Annâ Lôuârn.

- Oabiv?
- Dâ Anna Glizh^Arc'hant.

- Han !gwelout a ran breman.

- Ya, Anna al Louarn eo he anv plâc h
yaouank, Anna Sidaner anv he gwaz hag
Anna Glizh-Arc hant a v€z graet dionli
abalamour d ar menaj. Holl merc hed ar
vro o deus tri anv evelse. net €o gouzout
anêzho o zri.

- Sandrin ! daou vannac'h gwin bras,
mar plü.

- Ya, erru on diouzhtu paotred.

- Hasl buan !

- 'C'hazh buan n'eo ket rnat da lo-
gota !

: Madame, s ilvous plait, ls chêmin du
château de Kergrist ?

- Oeuxième à droite. droit davant
vous, Monsigur.

- Peg€mênt eo an traou-man San-
drln ?

- Felz, pemzek kanl lur an hanler lur
kafe. chwech kant hânler ar voostad
sukr, eizh kant lur ar pakad chikors,
c hwec'h kant lur ar vo6stad piz bihan.
seizh kant ha pevar-utgent ar voeglad
past€z Henâtf, pomp kant lur ar voastad
sardined, p€mp kant dek lur a, palad
butun. Se a râ pemp mil tri c hant ha daou-
ugent lur.

- T€ eo brav dit ; n az pez kst ezhomm
na kroion na mekânik da gontan.

- A, nann ! me a ra se €volse. Gw€-
chall e veze dêsket evelse. Ar re-yaouank
a vreman n ouzonl ket kontan ken. N ou-
vêan kei petra a vez desk6t dezho er
skol !

- Mar plij, Sandrin, pelec'h eman Xe-
roual ? ti baotr ar gwenao ?

- Han, Ksroual lAc'hanta, ksmer hent
Lanleger aze. Pa ü enu el Lânn, daoJ
gilom€tr bennâk ac hann sh i war an dorn-
man. an dorn dehou, ur pennad, ha oouda
er c'hroazhent kentan war an dom dehoi,
adarre. Ha neuz€ dalc h da vont gant da
hent ken ma weli ar skrilhed o vont kazel
ouzh kazel da glâsk dou, belek ar rinier
vrâ8. Eno gman Keroual, ur c'hom-bro
kraz ma z eus unan.

- Pegem€nt eo ar sivi-man, Sandrin ?

- Feiz, 1.600 lur al lu,.

- MÀ kgr int ! grru eo laer ar gonver-
saot€d memesta !

- N 60 kst strikt psogwir e pa€omp
patantsnn eüt bezan laer.

Lo " P.8., do julllôt n'avrlt pâ8 lndiquô, p.rmi lcs.endrr.yous da l'ôtô, l!
Fata du Livro do l! Bâula. Noua aylonr cu raiaon. tlanitcslstion saî! chslaur,
yolontalrcmonl dacrochôo dê aon contortc brcton èl mâtltlmo, !88oclao â un!
commômoratlon dc llalilux (noug n'avong rlan centrô), cr . rôstlval ' aat
plaslnté dâna unc brochurâ d€ &l pâglc8, édltôc par lâ mrlrla da L! Eaulc !t
prôracôo p€r OliYicr Guichârd.

Celua-ci n a pu s empêcher de translormer le livret en propâgande pour les. Pays
de la Loire ,, photos en couleurs à Iappui. Un visiteur nous a envoyé ce catalogu€ avec
ce comrnentaare :

" Doux choses ûa para,ssgrt monsl.ususes .'

- la prcpagando poü les. Pays de la Loire " bublicité en pagê 3 de la couvenute
du catalogue et pîoapêctus glissé d€rs le calalogud.
- la üopagande pou( légl,§e de scientologie (1), une secte améicaine tÈs
dangarcuse dont le tondateut, plusieuÉ lois condamné pat les l bunaux de son
pays, est morl il y a quelques mois. Roo Hubbatd camoullait sa prcpagande sous la
lo ne do rcmans de science-liction...

Marcal Jullian, annoncé, n'est pas venu- On so demande d'aillaurs ce que ylent
leie eD iui el ,986 une comnéûorutlon dAndÉ Malnux à La Baule... s'agit
seulement de lalrc divotsion et d'occupü le toïain parce que tout suiet. en@ciné '
exp.imenit la 9rctagno, qu'il s'agissa d'hisloirs, de litténture, d'art, d éçonomie...

La Baule et sa Égion complent eh pemanence plus do 20O.0OO habltants sn
iuillel et en aottt. Une Fôte du Liwe pouüail y ête quelquo choss d, lrôs intérôssart
et très . g6nd public .. La volonlé de gommer toute rélétence brclonne et d'imposet
enverc et contte tout, los " PayS de Loi@. bidon empêçhe cotte manileslalion de
ÿéitablement " décollet ". On n'y trouve absolumenl pas l'ambiance chalourcuso et
conÿiviale du Festival du Liÿrc en Brctagne, qui se lient chaque annéê à Saint-Btiouc,
dopuis 1941...

(1)sou3 lâ torm€ d'un prospoctua êr| coulsurs, 9ùs5é dans l€ cataloguê. Trcis diigeantg de
l'églBê de Bcionldogb ont èté coidâmrÉs pour e3croqu€ri6 â Pârb, la sincérné d'un€ msixil6 des
mgmbres do la ggclo n'ôtânt pâ9 on caus€ (ct. rapport Viü6n gur l€9 gecl,os).

,

E kistin koarei eo ar c'hontouer kizellet
ha garanet. Warnan, eua un tu ur Dezh
pod-ludu, eus an tu all ur boked bleunioù
hervez a. c houlz- A-drenv, a-b6p tu d'ur
pikol melezour, a-istribilli ouzh tachoit
kamm. ez eus chopinou da evan chistr.
War an esl4erennou e kistin evel ar
c'hontouer eman an evajou: boutailhadoü
gwin, hinÈdous, hini-krenv pe gwinsrdant,
dour. chug lrouezh hag all. Dindsn eo
renket ar gwer. Gwer a bep seurt ment
hâg . bêp seurt stumm. A-us d ar mele-
zour. war un estajer€nn vihan, en e
goazez war dal ur varrikênn, ur biniaouer
e ,ellhans Komper â c'hwezh €n e Veôveg
hep pâou€z âbaoe tost da hanter kant
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Publicité !o bretogne se vend bien

Ls talôvlslon (galaltas bratonncs t€ltaa rn Lolrc.Atlsntlqus) at
slngullôremcnl FR3 R.nnas-l{anlas connslllcnt un dÔyclopPcmont d. la
publlcltô lnrlstânt sur I'ldontlta br.tonna, co qui .xpllquo cn Parti! qu! Fn3
R.nn.3 soil .n tôte dcs " tôlôvl3iona rôglonalas. pour lca rantrôaa
publlcltâlrca. On s aursl an mamolrc l! publlcltÔ trÔ! natlonallstc cn lrvlur
d'un cldra bralon ou laa annonca! aur pannaâu publlcltalla an trvaur da
l'ammanlhsl brcton, B.!r, la Bratlgnc p!ls, l!8 publlcitrlros I'oît comPrlt,
blon rprô8 las Jlponalô qul, ll ÿ a plusl.urs annÔoa, ont ullll8ô 18 langur
brôtonna pour mlaux vcndra lauIs têlôvl!ôu18, Dans ls pr.a$ nântâ18a, un
conatructcur âulomobllc prô!.nta lon modèla commc " mrda Br.lzhll rlk ,
(pur prodult brcton), ayac unc publlclté antlôramant blllngu., C'.!t
parlaltamcnl loglque, comptc lcnu du scotlm.nl d'apprrtcn!nco brltonna
da Lolro-Allrntlquo, yll ch!: 1/3, rôcl chez ptas d.8 2/3 do h popuhtlon.
Crllc laconnslsslncc dc lE rôâlltô dag " commStçrnts ' conatllata avoc lc
rltua dc rcconnlitre cltta rôrlltô chsr lrs " polltlquca., oû, dEn!
l'rnarmbla dc h BrctEgnr, on rarala da canlllEor ou d'étourlar l!
consclanca brelonnc ct ls yolonla dcs Baatons dc pouYolT contrôlü at
orlcntcr l.ur dcslln collcctll. Et l'on vr, du côté da8 publlcllslr.!, lusqu'â
a'adraalar lur lccleurt dlna unc languc dont l'Etat lrsnçsls lsui lntcrdll
prâllquamcnt l'spprcntissâ9c Earlcux.

§ong de cochon...
tro Coupe du tonde
ert brelonne
el h rrderu I

Mab oui. vous av€z constaté avsc
nous qu€ lg but décislf de la linalê de la
Coupe du Monde a été marquâ par un
joueur de Nantea. Donc, on a gagnè.

D accord, il s appelle Buruchagâ. Mais
c'est encore un coup dea Argontins do
toul youloir argsntlner. lls veulent trop
souvonl iouer les plus Malouins !

D'ailleurs, le grând et néanmoins rîo-
dêsta trouv€ur dê noms b.€tons, Gwè-
nolé le Msndoza, que nous avons failll
consulter, pens€rait qu il s agit d'une
dèformation du nom répandu dans le
Vannetais, Bruchec ou Le Bruchec. Donc
Euruchag€ est un breton typique el la
Coupe du Monde avec.

En revanche, 16 public nantais a dàcidé
de corrigor le nom compliqué d'un Argen-
ün: Olarlicocéa se prononcê .l'arli-
chaut ,, dans l€s populair6a ! Le c@ur â
ses raison !

L arrivée de la coupe chez nous na
échsppé qu'à quelques Bretons sup€rli-
ciels, maB pas à Jules Cèsar, revsnu au
pays d Astè.ix iouer au lool. à 8re8t
même, au F.C. d Armo.ique.

Av€c un prénom curieusemenl argen-
tiné : Julio. mais soua la direction d un
Breton de Kastel Nuero, Keruzo, un
breton désargenlin.

Jolo

Histoire :
En 1955, on dômônâg.lit dôlà ls

Brrhgnc I Un ômlgrô brcton dc la
région parlalanna damandalt à I'adml-
nlstrâtlon dc l'Agrlcullur6 dc bénétlclor
dæ paôt3 conrantis à da8 poi8onnoE
quillânt lcur réglon do domlcllô pour
âllsr 8'lnslallor dsnE I'agrlculturo. ll
a8pôralt alnsl pouyolr a'lnstlll.r on
Brslrgno. Volcl la rôpono. gu'il obtint
dgs tarvlcoa agrlcoloo :

La Nélecturc me tnnsmet ce iout
votrc lenrc du 5 septembrc 1955.

(...) Le prêt donl vous pa ez est celui
qui peut êtrc consenti à des agiculteu6
migrents, c'esl-à-die d un pays suryeu-
plé ou toutes res /€rmâs sont cultivées
coûme en Brctagne pour aller s établi
ctans le sud-ouesl de la Frcnce oi) bien
dos axploitations sort ddlaissées.

Coûme vous ponsiez rcveni au pays
îatal, un tol pÈt ns peut ÿous êtrc
accotdé (...).

L'ingénieu en chel
Oiectaut des srrvices agricores
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Apaaô quatrc annéer d. brilra conÿ'cu-
llva, laa ttôvrux publics ont .nr.gistrâ una
raptlaa an 85, + ô *, l lndlc. ravlant â son
nlyaau da 8l! mrla .ôt touiouo lnré.lour da
20 * plr r.pport à cdul dr 8(). Et mrlhcu-
raulirnmlt on pravolt dôrà una balrsa pour
86.

La raglon Bactaeno aôl la tÿ lur 21 an ca
qul cono..m laa €ulpamart! at l lnvctla-
aamanl T.P. par htbitsnt oat lnlôrlarI da
25 I â la moÿanna lrançâllc.

Brèver...
Tluvcur publhr,

h Brelogne déloircôe I

Un trlste bilan
et un avenir peu rose

PoLluTlolls sï0P
- 1{lt,at6: trop c aal trop !

Lr hrppa phraathua da 70 commlna! du
Flnlrta.a.No.d ét attolnt., pou, 6 d'.ntr.
allaa l'aau .3t conaida.aa comrna ôon
pot!àL. Comblan da t.ftpa taudr6-t-ll aur
nlliat€ pou, polluù la€ rôa..vaa d .au d€ la
&atlgnr ?

- Dlnoohÿrla: L ralou. !

La prrallta toxhua trlt rapa,lar da lul. La
p&ha at la omaraaga da coqulll6gaa lonl
lnl..dltr dù! tout L Fini.tôr.-Sud .t un.
p.rtL du lloôlh.n.

- Du marout an bala d Audiaaôa

49 km d. côt. polluas plr d.. pl.qu.. d.
maroul haua! vrlltamblabl.lllanl d'un dô-
garaga aauraoa. La nattoÿlga ast .n @ura.

- Ammonitc
Dabut ruln, una luita d 6mmo.llôc 6c8t

produlla dant una ulinc dc aurgôlltloa da
Landar6a!. Blltn : d.3 mllliera d. polsaon8
morta at l'Eorn, ilvla.a morla gu. un. pa ia
da 3on coura pandanl plurl€ur! ann&a.

L u!ln. n. diapoaa d aucun 3y8tôma
d apuratlon, nl da baldn dc ,atlntlon
d'atlluqrt! torkluaa. l,r.lponaabilltô ou
acta dallbérô, la trlbunal d.vr6 tranch.t
pul.qu'unc plrlob r éta dôpo.âe.

CO}{CLUSION : Un mol! de juin chargé .l
ancorc tout n y Ét pa3. Pou, c!.t!ino8
pollutiona, on trouya daa 3olutlons, c a3t-
à-dl.a on traita laa conaéqu.nc.a, on rcculo
pour mlaur aaulor I alor8 qtl. la lolutlon æt
bian avldammant dana lc trrltamcnt das

- Conlommallon d ôltargla: lr Eratagna
9tU . gourmanda '

En Eratrgæ, l indlca da conaommation
anargath!. 3'61èv. à 2 tonn.t ôqulv6lônt
patrob p.. h.bltlnt, conlr. 2,8 lEP poùr l.
tnoÿanna Frtnc!. L! talbla8la da l lnduôlriâ-
(aatlon an Ét b .ahon p.inclpala,

R.P.

8

I.E PTOB1ETE IIEIOT

PT]{AIITTS LÀITIITE§ :

fi NffU§

-a

ftxttlant ot t'acoromtt,
DII rN/lt{clt
.T DU IUDGII

oTRECTTO

coMPTÂsrurÉ PUBLteUE

SPOilT0URIEZH ETREVROADET ? eonr itls cuEnyEuR
Encourcgeonle
lo rignolitotion bilingue
oblenue rur ler orel
Lonnion-Poimpol et
Perror-Guirec - [o Roche
(221

- Sàndrin, aman, a gav respont da
gement tra a vez laret dezhi. N'eo ket
aeset tapout anezhi boul.

- Ksnavo ar wech all, Sandrin !

- Kênavo ar c'hentân, paotred. mar-
tez€ a-raok !

- Diass e vefe !

- Ba lGwelet e vez bep seurt traou,.
Hag, ur mousc hoarzh war hg muzellou

en em lak adarre an ostizez da walc htn
ha da dorchan ff gwer lous chomêt war ar
c'hontou€r.

(Da vezân k.ndalc'hat).
Notann: (lloharre ar b€o.ieo:sêlo.! Jules
Gros. le charroi (lâ lournê€) des pauweg ètait
un6 qùàls colêcliw taite par l€6 pauvræ, h
morc,odl deg Csn(kos, et le trdgièmê Éur d un
pardon Oour recuêillir los restes des festins du
maadi ÿ64 ou ûr pardon. AuiJUrd hui, Iexpres-
slon ott golrvont êm9loyée 9sr iro e.
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tlesk-ho-rnesk
Après avoir berluscogné sur la télè

publique. le PS voudrait organiser la
dêlense de TFI Pas Sèrieux, le parti du
Slâlom.

. N ayons pas peur de la lrberte ,,
afliche le FIPR. D accord I Aioutons :

- N ayons pas peur de la liberté
bretonne !

- N'ayons pas peur de la langue
brelonnel
et

Demonde d'ernploi
Cadre culturel lormâtion l.N FA C, cladômé

d Etâl Capase/Oela 15 ans expéri€nce direc-
lion gestbn èquipem€nls + 7 âns direclion
librairie CHERCHE URGENT posle à r€spo.sa-
bilitès secleurs : cullurel. socral. èducalit, asso-
clâlit. colleclivilês locales. presse, èditbn. Le
Golf. 12 rue Paul OéroiJlécle, ?2410 Si-Ouay-
Portrioux. lé1. S6.70.46.76.

da vaaan tud r ylchcr koullkoùda... (N'.uB
kat tu da g€oul ,lziiana kan an . hol lu . !). &
Ir€:h 6 yo raôGchal outo dr.3, g.nt lod, n'.o
lol o gwalldaol .-!nan, tatnrlt abal ! Bazan
laoakat rcualo! o aortad wôr o ta.c h, na
levârân k.l !...

Ïrpat a mlz Gouarg 1985, . yoa t!filll.t
dezho boaro lâzhal un dan, ha tangwall.t u.yag. Kondaonat a voant do 10 ylosva.h
toullbac'h. aodlarn Kantan B.o-C hatl !7
gouarntmtnt ko:h ! raal('a anzsy: . llô ont
obÔi aur ordræ,. Solah mlz gouda bozrn
.ool a :iloa, a mlr f,eu.zh 1986, a l€va,a
Maodiarn kozh sn Ottonn : . J. louhalt. qua
lab Êrançal! aolant 1.3 plur nohbrrux
poaalbl. â Lu. ôc.û. .t à leu, monlrar d,a!
8lgn.! dc sympathl. .t dc aoutlon. "

Dlcubêt ao bat an dso! roudard . rloua-
rlua. â-b.nn ar lin a mi2 Goura 1986.
Poanl o 06 ! Dont a raa da yarln
dic'houtônyus oylt 8.o-C hsll a-bazh.

N'.o kot.chu o tronloü 96nto kouls-
koudr. Rsnkout a roont chom a-prd trl
bloâvorh, G krai! ar Xo. lt6b!dk. *a. cI.z
Hao. Etr. 1966 ha 1974, â servijc.n oô.t-!.
dr souda.dad c hrll, .yll diwrll, auô ô-ball,
an ainodannoÙ nuklaal a vaaa o-ua d an
douaa, al !a msrê-aa. Gwa ân Nava:.aolan-
di: ! 3æO lou<lard s or. B,âran, p! vê !n
amod.nnoü dindân 6n douâr. a, oua un 3OO
bennâl anczho.

Alaln Msfart, koûhandant al lu gaU.
Gan.l . oa bet . 1950 . Oalrr (Bro-
Son.gal), ù ur fsmilh ô soudrrdad. Harz.
Itmma. da 18 yloaa. Dont ! .rlo da vlzan rn
hlni lantan c " Slol-Vaur at lu , a Koôtkldan
(B.caah). A. gwad o vi.yin ôn o wariad, az aio
da ls-konmlnd.nl gant ar sptuiarian-om-
genn cn Asp€ro (8.o€o6iL).

Domlnique Priour, k€pit.n allu gâll. Cranal
c oe bot, hi ivê2, e l95O a Kaladonia-Nôv.z
(Kâiakyr. Dont a raio da voz6n i!-Ltananlat
s 1976 . Str6ibourg (B.o-Etzâs). Ob..
â.aoud.g.:h gant ha d!nv6z-9rlêd -gwkion
a.ko.z . brl du triompt. do Sâlnt-Cÿr "
{Xo€lkidân d.nâ}.

Hô zad a ao atây o vavaat o iloumaa.
Oouaaoniour ro. Xlaolalta aman a-du gant
ar Genskcd. O klavout . oa bct diaubet o
ve.c h a tiallêriaE: . C'o!t mon antrnt qul
déso.lnal8 pourrâ ranl.c. à la mrlaon, fiai!
c ost au$l l honnaùr d uh ofriclor l.ançrlr
qui â ôtô rêtrouvé dan3 la dônouomant dc
call6 rllal.o ". (Paour k&ah m.rc hlg ! pa-
9ôn brav ao kâranlaz un tâd avlt ha ûorc h
(d6crou...).

Gwoz gwirion ar Fals-lntaon Turonga a oa
bct d.gêmôrot a Mâtignon. Gallat on doa
gouzout, o-giz-sa. war-aaun diùar glnou
llaodic.n K6ntân ar goamamant nGyaa,
dieubldigezh fals-p.lêdaa ai lels-prtad Tu-
rông.. . Ja croia quc pour lâ pramla.e lolr
dopui! un !n, ia yai! pouvol. .nfln ma

lalsaar âllar à panrar à l'aranl., rmaraô.
l{'.n dcu! kat, han.r.rh, lollat pap tr! .n
aror-8. k.nnobcrrt. A.aok â? gralldatol a or
kapltan paotrcd an tsn o Parla. Kayat az aur
bel !l labour.vltan a aodiamozh aa Dlran,
goud.-s.. lo3toc'h 6-aa a vo ou2h r vulân.
kâr.t. Gwalloc h zo zokan ! Kâs.t e vo d!
latou..l aî anez Hao, an lva:. l{dq a chan! !
Pagan braY €o lâlrntaz ur gwlr ovll !
wrcA... wlron ! (daarou...).

Pan.anâr ar Slad, s os a &o-Rssla d'!r
maaa-tô, â ambannaa a lavana:, ha a rlda
baran, laavazan, hinl an holl Frlnalabn.
l(omü pôrih al lldou a i..s an holl gôzelan.
nêalcn lva:, wat lrou!: un nabaul, r{alonyot. Ar p.opagând! a ao ÿrc h ! (6ar a
c'hallar laout ll.lrris a blnyljl.kobolln atay,
cît!...).

Day a vala lvaa tnrglrakaàl, on aler-aa.
S.kratoùrXeur an O.N.U., cvit botrn hLlt
kampoua: rn darampradoù atra an dlv ÿio.

H. ply r gradta b.aman lavaroul or au.
spcnta.tôn ôus .n daou otl!.r gall ? C hwl
ma aze ?

tl )l
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Priz a, m!rc'had :

Roêl êz oua bôt 650.0@ fur n€vez dd vÿrog
FgrnaMo Perdra. luc'hskeirdo.her Grêon-
pêâco, b€t larh€l o Owafldaol E6nbory-welrio..
(Douo d'e b€.dono !). Ro€t 6z êtJs bgt 1,5 .rilion
d'e dud ive..

Roql o vo u. 50 mlion bonnat dâ Zehndâ-
Nevez. Bro-C hallna vüo kel kon ouzh kouerbn
ar wo-se kavoul sav ovit o amânn, er merc had-
boulin

Lonn€l € vo. svêl Cyyecholt. p€p an amzgr. dv
llnen e. c'haaelerlltori, (€vêl d an 28/4/88 wat
O.F., : . Sovel s ra. gosrnamanl Zelsnda-Nêvez,
6 vrrozh a-oiêp d6 arnodenn nuktoot diwêzhân
Bro-C hal ê Muruaot. .

t3

L. B.!qE d. Fru.. . d&ldô d'..Ê./a dé-E i. dr tÈôdc Lr .Lqù- !üiaf d.{ û Lrt!!
@ û (§.ld. .Éaio.f r6i. I qadi. iDEadiü 6 i l'.!.ri@!!
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AR ROC' H DERîIEN
LAN DREAE
PEMPO
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Avoir 20 onr en lrulogne
l.oir oblactcl,r.a da conaalcoca lnroumlr

oot 6ta corxramnôô à 8 à 10 mola da prlion
larma prr L Cour d Appôl do B.nn.a, cecl
au noô da la . aolldarita nationala - .t de la
. mortla ciYlqur . I

F-_
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Les petits éleveurs brelons, les ieunes
installés depuis peu ont été abasourdis
par les ènormes pénalitès imposées, via
les laiterios. pour dépassement de quota.
Tel exploitant. qui dàgsgeait pénibtemant
20.000 F de bénétices d'exploitâtion an-
nuels, doit verssr plus de 40.000 F de
pénalités. F. Guillaume, le ministre de
l'Agriculture, ancien président de ta
FNSEA. a fermement retugé le trsnstert
vers les règaons d'élevage des quotas
non utilisès dans les règions céréslières,
solution (que prèconisait |UDB) et teur
application aux exploitations en difficut-
tés.

lls étaient 7.000, il y a un mois, à Saint-
Brieuc, à retuser l'inacceptable. Le très
modèré . paysan bretoî , remarquait que
les éleveurs de I Ouest bic) êtaient . plus
duromeni pénalisés qu€ ceux des autres
réglons lranÇaises ' (re-sic).

Alors. les blocages de camions de
laiteries s€ sont muttiptiés. Ptus de 200
d'entre eux se sonl trouvés btoqués en
même temps en Bretagne. Et le gouver-
nement de nommer un M_ . Ouota Bretâ-
gne. pour étudier .les cas ditticiles,.
Cas particulièrement nombreux en Breta-
gne, en situation de marasme, ou des
cenlaines de familles sont acculées à ne
plus rêgle. leurs cotisations socaales et
ne bénéhcrent donc daucune prolection
sociale.

On lira par ailleur3 les propositions
laites à Cardill par les pa.tis potitiques
des peuples sans Etat d Europe - donl
IUDB - pour trouver une solution qui ne
soit ni celle de I injustice, nr la cessalioo
d activitès.

Komzal r vrit 6-lel2h aua spontouric:h.
Pat,r ao ur spontcr avat ? Hamrn pa
hannr:h, o bliaat ur vomt6z.nî dô dër.-
han, !r mcnot cn a bann da lazhan ar muian
poubl a dsd, r': au3 ur sponto, hâg un
lgdrdour b.,r anaahôn. N o!! let de do.-
tal I Anrd ao d an holl. Hogen, ,la va. kot
k.n .plann-.. 6Ly !

Allttn, c ÿo gtaat apontorion aus llouttno-
rlan, krr o yaah ha kar o bro, bot âst da zuân
un nabaut lraôalloù-hant. Azo, koua.ton pa
vlcharourlin, bat aat a kounnar, gânt an aon
da goll o Lbour. Ahonl, lud yôouank, trot
nac hat gwlikân an dllhadou-loudêrd
ganto. O torc hed ? Emtrann lrrcah âr pazh a
ora ao holl. Eli lavârout 60 : Xraakin an
r.mo(| nukl.al ô laks, muloc'h mui, at bad
atre daouah ar Foll6nla:. " Kampouez sr
Spont. a ro.I cu3 en dra,sa I N ao kol
lpontou.iarh ao !

Splânn .o ! Olvÿar a l.nner hrg a glavcr, .
vaz Lvat spontofl.n nomat o-touo: hlnlan-
noù pa ttrollôdoù di!tc.... ân sllaaan a-lou.r
mlrlo alezhioù. i{a c hall kat baaan spontar
nag ur St6d, nâg ua Vro. Â-wechou e
c hoaryaz dr ga.gldl :o otrar fâzioù. Ponnro-
naaian ,o c: aus g*aakôrlan yll ana:ho ivoa.
lral, mù k.rit, chomomp 6lâv war dachonn,a. t€d dlcub.... Disl h6 diytam ô .snk
bazan ar Stad. Eno.ùs ha sontat dôlc hmat.
Xarrldl .r Stad a zo gwlrantln .n u.ah, ai
p.oc'h hag rn unÿaniGzh atrc r. gcododlz,
a-d.u9rra:... d ar !kol, sr binvijl-kalâoula, ar
valcôlr.duraah, al 1u... hag all.

E tl..i gomaou: Arrbll ôo kemmaskon
pap tra. Na c h.ll kol bczrn Bpo.tarlan tud
gopr.t g6nt ar Strd... Ha.o2cd. ne lâvaran
k.t !

Kalat a oa bôt trt lklp6ilh, an oil war l.rc h
.gil€. O6n hlni kant6n dâ gampann an
dachann. D'.n ril da vEgrn ro an hlni lanlân
aua X.Ldoni!-Navez d! ZGlanda-itcvoz.
gant rn danvoaloü tanhus wâr bourzh er
vâ9. o'sn lrodc d. latsâi. Bâg a,
gaoc hgaroualon da dar:han,,,

klll !, lklplllh lûitan a 06 aotreoù-
l.ga.ah .ur 8.o'Sub §!nto. 8.udat dro ar
bad a-t.zh a vlnt, ên dospad da.ho, dlndân
any âr . Fah-prlêdoù Turangc ". Hlntor-
c hwltat o doô wâr o aaol ! Bsg sr ic zôonat â
oa b.t kasat d 6r strad, prop ha kanpann. Ur
paoc hg6rour naôautoc h, zotan. (Un Hot-
landod s-o?ir portugelad, gopral 96nt âr
Sovicdiz mo!rv6t, avêl mâ lsys?o lod. gânI
taô, diwar a trann...). Hog€n, no oênt k.t bot
gouo3t a-walc h, avil t€c hout buon kutt
tlahonl, araok blran dl3koechat. H6g int.i
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' L Un exemple :

: LES FORGES ET LA MEMOIRE

suivi : " Aÿ€rt o, laisait la journée de 12
heuîes, apiàs I heurcs oÿec le dtoit de
ûanger à midi, el puis il y a eu les
congéi payés. J6 c'eÿ ad. chose n ùeil-
leü.. lô ÿictoift L ld clossc owriàrc. .

A la tio. on a limpression d avoir
comp.is, senti qu€lque cho8e ! Lâ solid!-
rllô ouyrlôr., le souttlc d€ 38... En toul
cas, on est remué, on se pose des
queations (on a envie de descendr€ dans
la rue quaod on pense à ce qui se passe
aujourd hui !).

Car lous ces têmoignages sonl bian
orchestrés, les liaisonô. l€s chutes, c est
bien construit. C'asl un documont, maia
ll Ea lsgardc comm! un tllm.

C €st aussi un hÿmna à la mômoire, à
la pârola doi ouvtierS, à cgux qu'on
enlend raremeô|. Et pourtant. on en pa.le
beaucoup des ouvriêr€s et des ouvriers,
et de prélêrence quand on n y est pas !

Pour une fois, les notables. les
paeudo-inlellecluels sont renvoyes à
leurs études, maiE l'émotion s8t prô-
8€nl€. Bravo !

En conclusion, Les Forges et La Mé-
moire, c êst un film sur les ouvriers de 36,
lait avec leurs témoignages, en impliquanl
des élèves cle lre. une bonne faÇon de
leur faire comprendre les èvènements et
un certain nombre de réalitês. Uô bon
point pour les Drots !

ll. B. Savidan :

UNE CONCEPTION DÊ L'AUOIOVISUEL

ll s explique : " En ce qui conceme Les
Foryes et La Méûoie.,es éléÿgs ont
ttavai é sut dês €rchlyes, p lou ai
P.oposé une méthode de rcndu êt jai
conduil ld Àalisalion.

Mon bul esl de donnet la parolo, de
laire pa icip las gens p tau témoi-
gnege. Je veux étabti des rcncontrcs. jo
fie situe perconnellement en tant qu in-
lerloculaur el m implique eî tant qu au-
teu.. Je ne veut sudout pas lairc un
rcpoltage, un enrcgistrement passil et
ce n'esl pas non plus cre l ethnogâphie.

ll s'agit de ctéat de l émotion en
laisant éme.gq une parcle authen-
lique ! "

. C est un lilm üdéo à partir des événe-
: ments de 19.36 aux Forqes el laminoirs de
], Eretagne. réalisé par Roland Savidan. du

sscteur audiovisuel du CAC de Saint-
Bdeuc, avec une classe de 1'' du lycée
Renan. L origine du projel se trouve dan6
le cinquantenaire du Front Populai.e ; des
prolessours ont lail lravailler leurs èlèves
sur l6a archives de l êpoque el c€ n est
qu'onsuile qu egt intervenu H. Saüdan.

. Una lntrlgur documanlsiro
Pendant 50 mn défilent sur l êcran des

'- lémoignaOes d anciens ouvriers dâs F- --

Lrs8 qul ont vécu 36. D€s témdgnages
"rtsËÉssntt, poignants. qui permetlenl de
,lmigux connaitrg cette gèriode dillicile
ides années 30. mais surtoul our nous
Ëtansportent dans lusine. qui nous tonl
i\,aenür la sueur des ouvriêrs lravarllant 12

! heures par jour êt quelquetois plus

ü. .On lalsail un lravail de lorçal, les
Liaondilions cte Layail àtaienl làs oénr
[ôles... i'ea ai vu pleurct dê latigue, on
rtnvaillait à la ptime, au rcndeûenl.

c'était dangeÊux il y avail souvenl des
ônirés... . déclare un . ancren.. la voix
chargèe d émotion. Une ancienne poin-
çonnêuse de ls maréchalerie regarde en
lremblant des documents de lépoque,
€lle reconnait des compagnons : . ce/ui-
,i, c'est Jures... une peau de vache ".
EIlg s9 souvienl : - Le palron nous loutail
des coups de piad dans le deïièrc, il

. était brutel... Lês hoûmes matiés
avaient drcit au logemenl el à 40 kg de
chaùon pü semdtne, on élait logè, on
n'svail ien à dire, ça n a pas toutours
été tigolo... "

Un syndicalisle parle de la grève' . C'est un cheminot de la CGT qui venait
I causet à l'usine... on avait suttout des

inlomatioîs par les pumaux, peu d ou-
wiers avaient la TSF. Puis on a occupè
l'usine, c'élait nous las mdîues, quand
tgs patrcna venaient on les Gcevait à la
g lle... loul le noncte étail concênè eh
34. on a délilé avec |accotdéon en
,é1r... . (voir photo).

Un autre évoqu€ le changemenl qui a

l.l

L'évolution de la sociélé, l uôanisâtion,
l organisation du travail, la cenùalisatio,l...
ont rendu ditficiles et complexeg les
raoOorts sociaux. caéant un environne-
ment dans lequel la communication de-
vient un problème.

Par arlleurs, les techniqu€s onl consi-
dérablement ôvolué. Acluellement, les
moyens d intormation et de communica-
tlon fonctionnent â sens unique. Noua
recevons uôe masse d informations. I ac-
ceptons ou non. la critiquons, mais nous
n'y participons pas.

Depuis qu€lque tsmps, des ateliers da
communicaùon sociale naissenl en Bretâ-
gne, avec comme objectif de perm€ttre à
châcun de s exprime.. de donner la
oarole. De olus, ces ateliers non seulê-
menl peuvant. mais se doivent de dêve-
lopper une production locale.

Lâ qualllé : un snlou trôs imporllnl
Ces demières années, des ceolainsa

de vidéos ont êtè réâlisées en Bretagne,
combaen sonl rèell€ment . montrables . ?
Ouelques dizaines ? Et encore !

Pour qu une production soit dilfusêe,
achetée par la lélé. il laut nécessairemênl
qu elle atteigne une certaine qualité tech-
ôique et de rêâlisation. C esl une condi-
tion nécessaire mais insuffisante.

De8 bâ8!s, des posllbllité8 sur lct
Côt.s-du.l{ord

Le s€cteur âudiovasuel du CAC 6st I un
des mieux êquipés de B,etagne (vidéos
profesgionnelles, banc de montage...), il
serait dommage que cela ne serve q! à
rèaliser des clips vidéos.

Depuis 79, R. Savidan a à son acül
plusieuls créalioos: le métier de merui-
sier. le gallo, les abeilles. le Ménè, le
Tré9or, l histoire de S-Brieuc... Six diapo-
ramas sur la baie qui ont permis la
multivrsron . lmages el parolas de la baie
de Sl-Brieuc '. Tout un travail qui cons-
titue une sorte de . patrimone culturel ' àpartir duquel peut se développer une
structure de productaon plus large.

En ettet, la direction dèpartementale
de la Jeunesse el des Spo.ts üent de
lancer, avec d autaes partenaires, uo
alelier de commuoicatton sociale, mâis
ses moyens humains et matériels tastgnt
insullisants.

L'objectif essentiel est donc de .e-
grouper les forces sur le départêment
pour dévâlopper la création et la produc-
tion et permettre la communacatiofl inter-
indiüdus et inter-gyoupês. Le conseil
genéral, le maire de Saint-Brieuc, la
Jeunessê êt les Sports doivent se sentit
conce.nés, car en tanl que financeurs
potentiels, it y va de leurs respoaraabllités
dans le développsmeol, la .éussitê de cet
atelier de communication.

P.R.

Un [.E.
iniriés

REXIREE SCOLANE

lorient s 450 élèves
civilisotion bretonne

base vus en début de cours. Das contrô-
les régulie,s êvaluent les acquisitiong.

Cet eoseignement rencontre le plus
grand intèrêt de la part des àlèv€s dans
les sections où existent des relâis dans
d'âutres matières. L êxemple le plua mar-
quant est Iintérôl comtaté ch€z les
élèves du secteur de l'habillem8ni oü une
lorte proportion de prolessaurs d ensei.
gnanta protessionnel ont une attitude
positive üs-à-vis de cette matière: a
fortiori quand les prolesseur8 d'ensei-
gnemênl gènéral oot ce même comport6-
nent.. On â appria d99las de truca,. dit
une ôlève, tandis que d'autr€s pârlent €n
breton avôc leurs enseignements.

Conscients d€ limportance da cet
€nseignement. reconnue par d€g circulai-
res minislèrielles, ainsi que pour gortir
d un certain isolêm€nt et éventuellèmenl
. faire écolè ', les deux enseignants
lanc€nt uo appel aux professeurs de
lycées professionnels pour mettre sur
pied un groupe de recherche et de liaison
sur le plan académique.

T. GIRAUOON .I FLOC,H
Prolesseurs charoés de

l enseignerr€nt de la langue
et la civilisation régionales

L.P. Mârb L. Franc, LORIENT

L€s membres de lunion des Ensei-
Onan§ de Breton, rêunis le 7 iuin 1986. â
Rostrênen, alin d€ faire le point sur
Iens€ionemenl du brelon Dour |année
.|985-86, dàplorenl le tait qus lens€igno-
ment de cette langue ne semble touiours
pas liguror parmi les priorités pédago-
giques de I ens€ign€ment catholique.

En dépit de quelques résultsls, lruit de
l'action d eîssignants volontaires et iso-
lês, lenseignement de notre languê ré-
gresSe.

A une èpoque oir lgs responsableg de
l'ens€ignemênl cathglique s interrogent
aur la vision du monde st de |homme
trângmise par l éducation. il ne serail que
iustice de respecter l'un des aspactg d€
19 personnalité brêtonne. nolre langue, ot
donc de metke en place des m€suros
urgentes â cet effet :

- intormer et sensibiliser êlêves et famil-
lâs â la rich€sse de notre hérilâge
cultu.€l;
- metlre en place des cours de breton
dana chaque établiss€ment privé de
Bretagne :

- doter l'enseionement du brelon d heu-
res spécifiques inaliénables. en dahors
de la dotation globale, comme cela sê lait
dans l'enseignement gublic deouis ceno
année ;

- soutenir les ensgignants lavorables à
l'enselgnemenl du breton, et ,aire prauv€
de leur volonté de le dèvel er

P.ù
ùlo

eue$ions ù
l'enseignemeni
colholiqueIII. DES ATELIERS DE COMMUNICATION

SOCIALE, UNE REPONSE A LINDIVI.
DUALISATION ? A L'UNIFORMISATION ?

Tâbleau Vl Lês orrrss d'emplol en lin de mols'

Juin 85 Juin 8ô
Vârlâliona

gnT
Nomb.g do d.mandca

pou, unê orlre
Juin 85 Juln 86

88
56
65
64
æ
70

367
53S

494

7W
251

2.440

269
610
,153

828
211

2.371

+ 3ô,4

- 11,8
+ 9,0

- 4,6
+ 19O
+ 2,9

63
60
64
69

109

69

' otneB d'omploi disponiHas â unê dâls doirÉ€

Sur le marché du travail, les demandes
d emploi ne sont satislailes que si des
olfres d'emploi leur correspondent.
Ou eo esi-il de cês oflres ?

d.narn rngrirmc
.1..., Los eat rls cl'autol,î.l hut, ,e§ àommes dâ
.Lm.h. sa .bwont d ôtrc eu noins biliâiuæ- M6ne
,i te büagùrûe pa.lrtl tl o,slo pas. ,, mâiL,tê do
dou, ,lttèmas ling/,isliguês dèlionl unô aplrluclo
iotaltectualla hÉittponsu o da,a un6 .it/ilir.lion
pl.nàlaha. Cont'sir€fiont à une idéê ocue. la
dcuxÈûe t ngue, colls qut ctoublê la lêngua ûâle,'
nello. na ona a Ègonorc a cle dooteu, ctûèt.s
at utitilé E a ost. conne los nathéûêl/aues. allaie
d'tgntÈ inla eclue â Oùt oalê deur lânÿos ê5t
m,ou, athé pou en penâr t.ots êl ,o ptoc€ssus
s-àccélàto. lous les F.eâcâis, oul.e tê hr.çais,
dêvonl conn llrc uâo aulrc lônguc L.quêlle ?

Sdpo.rsc s.rs êguûoqu€ cêtte qu ns Pêufinl .W.o'
chêt àtâc tàs meil,.ntræ chances des leu ônlanco.
C6llè atec laquolls, avrnl clû arts. ilt pewenl 3o
tcnlb eh àson ncê alloclrÿe Lô br.lon |aâba
t rnglàtr, Lo portugLts. le bârque . àtt.la bur chott
at dê catul c,.la!û O.t€nt. 1...).

7

Le lablêau Vl permet de rèpondre à
cette question globalement. la siluallon
reste la même entre iuin 1985 et iuin 1986
pour I ensemble de la Bretagne, puisque
Ion trouve en iuin de cette année 69
demandes pour une ollre contre 70
demandes en juin de l'annêe derniére.
L analyse dêpartementale rèvèle des di-
vergences avec ce conslat: la situation
s améliore nettement dans les Côles-du-
No.d et le Morbihan. ll esl vrai qu il s agil
la des deux dépanements ou Ie nombre
de demandes pour une olfre élait le plus
élevé. le Morbihan conserve d ailleurs
auiourd hui cette ca.actêristique (109 de-
mandes pour 1 olhe l).
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1936 A SAITI.BRIEUC

Depuis quolquos annÔea, los clrcu-
lalros Cosls ôt Sayary sont aPpllquÔeg
au L.P. Maiig La Franc do Lorienl :

Vingt-deux erctlons, solt ,l5O ÔlèYe3,
sulvgnt un cour8 de langua êt civilisa-
tion réglonalgs d'uno hsur€ hoMomâ-
daire. LeE ôlèvos Bulvânt lêa lorma'
tlons complêmcntalrss " Brodories ât
c.ôallons " sl " Auxilial.os dê vle " ont
ra3p€ctlvemenl quâtr€ ot dsux hêurss
dc cou.s âdapté6 à lôur8 bg3oln6.

Cot .nE ignemont comporlô on lâil
l.ols aspects : la lsngue, lâ clvilisstlon
3t lo P.A.E. (P.ojât d'Action Educatit), lo
loul anlmé et a88uré pat MM. Glraudon
st Floc'h, protesseurs de " Lânguo ôt
civilisâtlon rôglonalos " au lycé6 p?o-
laBsionnol.

Régulier, le travail sur la langue est
limitè à I acquisition des bases. Compler,
dater, manier le verbe . Bezan-être ' et
bs vérbes les plus usuels. Le vocabulaire
le plus quolidien esl notê règulièrement
sur un répertolre , il se trouvera illustrè et
complèlè lors de I étude des palronymes
et des toponymes D une semaine à
lautre, lèlève complète une leualle
d'exercices srmples. explorlalron rmmé-
diate des schémas grâmmaticaux de

Conclusion
Oua doil-on 6tl.nd.e pou, I avanlr ? O.a

ôtuda8 da pro3p.ctlya ràallaôo! nota|nmanl
p.r l ll{SEE avrnc€nt l. chllrr. d. 3.2(x).q)O
dcl'|andêura d rmploh pôui la Franca â la
lin do 1987. A c.lt. d.t., sl l. p.rt du
chômagc brcton .rt la maûa qu auiourd hul
d6ns lt chômaga françlla, â lavolr anylron
7,5 *, la Eaatrqn. compta.lit aur alontour!
da 24O.0OO damrndaur3 d.rhplol!. Loa
,rcillléB conaldôrabl.r âcco?drâc6 lur anlr.-
pris€a dcpula 1983 n onl cu iuôqu â p.é!ânt
guôr. dê réparculrslon6. ll n. sambla pa3
que la llbéraliaûe applhuô dapulr qualqua3
moia âpportc davantago da ôolùtlon8 en
matlôro d. chômrgo. Noua la aavloni at la
dlsiona. Lag fâll6 â prôaênt la damonl ant.

lcetle aMryse a ete reâIsee â ga.t des chrltres
dÉpoôDres au mnÉre.e d! Travai a 13 dùecnon
.eg'onale de lemplo de Erelagne et a la dtrecton
deparlsne.ral d€ lemolo d€ Lo{e-Âttantoue)
I I ) OEFM Indrcaretrr r€tenu par re m&stèi6 du T.avart
SI IINSEE

?_
FIrr
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22
29
35
44
56

BZH
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optg Juin 1985 Juin 1986
V6ri6tlon

enx

22
29
35
41
56

BZH
Franca

23.573
34.084
29.319
52.417
27.189

166.786

2.2æ.213

23.045
32.07S
31.757

.424
27.47
1æ.f72

2.205.951

- 2,2

+ 8,3
+ 3,4
+ 1,0

+ 1,2

+ 1.9

Encore un peu plus...
En B.6tagne. commg en Franc€, lê chô,îâCo

conlinuo d âugmentor. Cstte augmentatron se
fail cop€n&nt à un rythmê légéro.ngnt iotéri€ur
â cêlui de lhêxagônê ( + 1,2 % enlre iuin l$s
9l juin 1086 pour la B.6tagne conte + 1.9 %
pour lâ Frânco).

Par ailleurs, il taul noter un ralenlissemsnt
dana coüe crcisssnco. En effel, eu co{rrs dê
l e'tné€ précédente (iuin &4 à iuin 85). b nombre
do domandes d êmploi en fin de mds (1) avâit
augmenté d6 + 5,8 % en Bretôgne {+ 3,5 %
ofl France).

L96 chilkæ générâux cachenl dêB réalités
dlllérenlâs d un débartêrhênt à l'âutre : dlrninu-
tion dans l€s Co{o9-du-Nord et lê Fnistère,
at gmonlalion ailleurs et de ûanièrê très sonSi-
blê efl lfls-et-Vilain€ { + 8,3 96 , tôloau l).

Tablgaü I
DemandaE d'cmplol

cn lln do mob'

'll sagit !iê§ doinéê b.utô3, c'esl-â-dirê dês
d6mândes rè€lrsmont en.sglstrèss â un€ daledonnôs

Femmes et jeunes

Deux catègories sont encore en pro-
portion davantage touchées par le chô-
mage : les ,emmes et les ieunes de rnoins
de 25 ans. Et cela en Brelagne plus qu en
France. Pourtant en observant les pârt§
r€latives aux femmss et aux jeunes dans
le total des demandes d emploi, on
constate une évolution entre iuin 1985 et
juin 1986.

La part des femmes dans le chômage
s'accroit partout. Ouanl à la part des
jeunes, ellê recule partout gràce au
dév€loppem€ni des travaux d utilité col-
lective (TUC), poursuivi après juin 85, el
qui lont . sortir ' des statistiques du
chômage les jeunes concernés

Taux de chômago
Pour rendr€ compte du poids rêel du

chôm8ge dans une économie, il conviônl
do rapporter le chilfre dos demandaurs
d'emplol soit à la population aclive lotele
6

ECO]{OilI!E/CH0MAGE : [o continuité
par Yann FIEVET

Chscun sâit blon quo ls chômsgo e3t toulours lâ, an Bratâgna comm!.llllurs. Catlo âvidcnce n€ dolt 9a8 copondant nous
ampôcher do connaitro, régullôr.mcnt, l'rmplcui aractc du phônomànc. C'oll pourquoi lous lo8 8lx moi8, nouE nous pânchona 3ur
lo3 chlltrss.

Ouolquos scrobatlea sonl nôcqsE irra comma notlmm.nt l'lntôgration dôs chiftros concornenl ls Loirc-Atltntiqua. La
symbollquo n'échappora à poraonnr: cc rsttscham.nl 8tâllsllquo cn sppollo un 8utre.

Cotts nouvslls ôtudc sst crrâclôrlsaa plr l! contlnultô : la nombr! do dcmândaurE d'cmploi âugmânto, l'anclennotÔ moycnno
des domandos s'allongo, lcs tsux da chômaga lont toulours sansiblomant supériours en Bratagne, lcs ott.es d.mplois rostont à
un nlvgou talble.

l{ous ôtablissons cettê ,ois ts " pâlmaràs ' do! trux dc chômags pâr ronâ d'amploi: intô.e8aant blên quo §anE grrndc
Surprigs.

dê cetla économie, soit à sa populalion
active sslariée. L écart entre les chiffres
br€lons el les chillr€s de la France
enliêrg ast sensiblamant plus important
pour le s€cond rapport {demandes d'em-
ploi/population active salariée). Ceci
s explique en partie par la structure de la
populalion active: lâ part des salariés
dans celle-ci est nenement plus élevé6
en Fraoce qu en Bretagne (84,5 % contre
76,3 96 ). Le chômage touchânt davantage
les salariés si on rapporte le nombre des
demandgurs d êmploi â un chiflre plus
faibl€ en proportion (population active
salariâe bretonne), le rèsultat de ce
rapport est lorcémenl plus èlevè.

ll r.8la qus pour laa daur lndicatèurg
consldarô!, llr lrur ront plu8 ,orts en
Brcllgn.. LeE Côtes-du-Nord el le Mor-
bihan enregistrant les taux les plus
élevés. La Loire-Atlaôtique, pour le pre-
mier indicateur, se situe nettement au-
dessus de la moyenne hexagonale
(12,9 % contre 9.6 %) {vorr tableau lll).

Trbl.iu lll
Tlur dr chômlgc

Une analysê plus line
On pêul dècoupe. lo territolre breton

en zones d emploi et calculer bien sùr un
taur de chômage pour chacune d'elles. ll
existe en Bretagne 21 zones d emploi. Le
tableau lV donne bs taux de chômage les
plus élevês (supêrieur à 10 %). Ce6t l8
population active totale qui a étè relenue
ici pour le calcul des taux de chômage.

De plus en plus
longtemps

Si le nombrs de demandeurs d emploi
s'accroit, la situation do ceux qui 3ont
déjà 8u chômâge s'aogrâve égâlêmont:

OÉFM x tOO---FIf- OEF x roo
P.^.S.

Juin gs Juin 86 Juin 85 J'.lin 86

22
29
35
11
56

B:ZH

Frâncg

11,6

1 1,1

9,6

12,5

r2,6
11,5

9,4

I t.4
,0,4
r0.35
12.9

12,75

r r.6
9.6

17,5

14,8

14,9

17,2

15.0

11,2

DEFM : d€lraôÔs d rnpkÈ cn tin da ,nois
PAT : Popuhtloî âclta lotat€
P^S : Poprrrfion .cllrâ sshrlôo

'5E LflOq iT

Îâbleau lV
Zones d omplol ds Bretagnê

où Sont enasgistrés los Plus lorl§
taux do chômage 0uin 86)

14,2

12,7

12,4

12,4

12,',|

1 r.6
1 1,6

I 1.4

11,2

r0.6
10,5

10,5

10,1

10.0

I ancienneté moyenne des demandeurs
d emplor augmenle régulièrement. Ceci
veut dire que Ion attend de plu6 en plus
longtemps un ôouvel emploi. Les chittres
du tableau V ne sonl que des moyennes :

ce.taines catégories de demandeurs res-
tent au chômage plus longtemps encore.

Tablsau V
Anciennqlé moyenng

des damandês d omploi
(en iours)

Parmi les plus touchées, on pêut citer
les f€mmês enlre æ et 59 ans, qui
demeurent au chômaqe en moy€nne plus
de 700 iours I Toutes calégories confon-
dues, c est dâns les Côtes-du-Nord et le
Morbihan que le chomage dure le plus
longtemps (426 et 416 jours r€spective-
mgnt). Enfin, la moyenne bretonne est
nsttemgnl supérieur6 à la moysnne hexa-
gonal6 (402 contre 356).

Juin 1985 Juin 1986

22
29
35
44
56

8râtagno
Franco

430
390

376
389
408
æ5
3tr

426
377

342
412
4r6
402

356

-

GllLs SGrÿ!|, . 15 ans de chansons .
(Editioos Pluriel PL 3373).

Assurémenl, c esl une kès bonne idée
qu'or{ eu les Edilions Pluriel de sortir
cette mini-anthologie des chansons de
Servat: une excellente occasion de dè-
couvri ou redécouv.ir un Servât la
Colôre, un peu oubliê auiourd hui. Et je
suis de ceux qui disent . un peu oublié,
hélas '...

On retrouve donc les vieilles chansons
de Servat, depuis . La Blanche Hermine .
(evel just), jusqu à . Je dors en Bretagne
ce soir ' (vous $vez: pal chance et
aussi par vouloir...) en passant par . De-
main ., . L Hirondelle ,, . Crachat ,, . Dê-
sortion .. Un Seul absent, mais de marque,
. Ki Du '. Donrmge ! De toul€ faÇon, ce
disque est un bon coup de ' startijenn ',
bi€n utile pa. les temps qui courent.

Plul Erady, . Back to the Centre '(Me.cury 826 809-1, distribution Phono-
gram).

Un disoue de rock dans cette ru-
briqu€ ? C est wai que je ne vous ai pas
habitué à cela. mais après tout pourquoi
pas ? L appellation . rock, est dailleurs
aussi pêu contrôlée que celle de . folk ,
et la ,rontière entre les genres est
quelquerois bien tênuo.

Au demeurant, Paul Brâdy n'est pas
n importo qui, puisqu il s agit de l ancien
guitariste du O.oupe Planxty, lune des
meilleures formations irlandaises. Un
Iransfuge en queloue sorte, mais un
transrugs qui nê renie pas complétemenl
ses o.igines: il termine son disque pa.
un8 très belle ballâd€ irlandaise . The
homes ot Donegal ..

A signaler que sur ce disque, Paul
Brâdy sst accompagné, à la guitare
ébct iqu€ par Eric Claplon, qui n est pas
non plus le premier venu.

Un disque somme toute plutôt agrèa-
bl6, une lois passé l€ cap de la première
écoule.

Kornog: . Ar Seizh Avel - On Seven
Winds ' (Green Lionet Records - S.l.F.
1062).

Nul n æt prophète en son pays. Cela
doit ètre vrai en musique comme en
toutss choses. Alan Slivell en a dêjà fait
lamère constation, lui qui regrette, à juste
tilro, que sa musieue ne soit oas connue

Zonæ d omploi Taur chômâgc

Salnt-Xazal,a ......
Sllnt.tlllo . .... ...
l{âôtat............
LorLnt............
Radoa , . . . , . . . . . . .

Fougôraa,.,,.,....
Aui.ÿ ..,.. .... . .. .

Chrt .ub.l.nl .....
Glrlngûmp.,.......
S.lnt-&Luc.,.....
Lrnnlon..........
&æt .............
Dlnrn.............
Vunaa,,..........

des Eretons e). Et cela explique sans
doule pourquoi lun des meilleurs grou-
pes bretons actuels, Kornog, se voit
contraint d ênregistrer dans une maison
d€ disques américainê. La maison de
diaques en question, Green Linnet, 6st
certes prestigieuse. mais cela nous vaut,
pour le troisiàme 33 tours du groupe . Ar
Seizh Avel . (Les ssOl ventsl, comme
d ailleurs pour le p.écèdent Al3), une trôs
mauvaÉe distribution en Bretagne, et. ce
qur esl quand màns un peu fort, un prix
. import '...

Autre paradoxe, c esl sans doute aux
USA, oû Kornog I dôià ellectué deux

longues tournèes, et ou il doit retourner
prochainement, qus le groupe est sinon le
plus connu, du moins le plus apprècÉ.

Tout cela est trés regrettable I il serait
temps que les mèdias cessenl leur black-
out, il serait temps que les Bretons
s intéressant enlin à leur musique.

C'esl d autant plus regrettable que,
comme ie lai dit, Kornog est l'un des
meilleurs groupes bretons et qu il esl en
passe d atteindre ls perfection. ll laut drre
que les qualre membres du groupe sonl
d excellenls musiciens : Jean-Michel
Veillon (flutes. whislle, bombarbe). Jamie
Mac Mênemy (chant. bouzouki, mando-
line), Christian Le Maitre (violon) et Soig
Siberil (guilare). Ce dernier est également
le guitarisle du groupe Gwerz (4), dont on
ne dira jamais assez - je prends Ie
risque de vous lasser avec un superlatif
- qu il est ce qui se lait de mieux €t de
plus novateur aujourd hui en Bretagne.
Comme il existe un. son . Gwerz, ilexiste
un r son , Kornog. Une musique très pure.

ÿès dépouillee, ciselée el en uô mol très
belle. de plus iamais ennuyeuse. . Déli-
cate,, certes, mais toujours entrainantg
et bien rylhmée.

Au . sommaire. de . Ar Seizh Avel ..
vous kouverez trois ballades ècossaises,
cinq danses brelonnes et un lhemg
bulgare.

LeS trois morceaux ècossais So,tt.,,
chantès par Jamie Mac Menemy, l'écos- l
sais du groupe. comme vous auriez pu le
devrner. Je vous r9command€ particuliè-
rement . Sir Aldingar 4,, une très longus
chanson réellement superbe el impres-
siônnente

La première danse bretonne, une ga-
votte des montagnes, gsl jouée de ma-
nière très elticsce par Soig et Jean-
Michel, qui signe également, en solo à la
flute traversière en bois - instrum€nt -
assez rare - une magnifique suite de
trois ronds de Saint-Vincent.

Mais j arrête là, car tous les morceaux
mériteraienl d étre signalés à votre atten-
tion.

Pie,.o UORVA
l2)? B n" 271-212
13'. P,em,Fre. rorn 8r'nsnt . eor P B .. 26a
la). Gwe... volr PB no 270 A §gnal€. qle c*e.t
vi€nt d€ rocêvoû ,e T.BteI d Or du Èrblrc, dêaer,re oa,
Â8O Oui Bn a oâns,

Une pochette compronânl un llv.g el
deur disquos vient d'ôlrâ éditôo pâr
Dastum ot Lo Chs8sa-Maiôe, rôunig
pour la circonstanco. Ello tslt suilo aur
" Sonnôu.6 do viollê lradltlonnsls en
Brolagnê ", pâru ên 1983. Vlngt-trol!
aonnours de clârin6lt9 y jouênt qua-
iante-sir morceaur d'un6 ttadltion
toulours très vlvants, tant dana lês
pâys Plln êt Flsol gu'on Haut€.Brola.
gne (Mônè, paÿs de Fougèras).

Ouinzo pages ds notlces st d€ pho.
tos nou6 introduisont â la quostlon:
c6la lêrait plus d6 13O ang què la
clarinetle s6 so.alt lmplantôe cn Brola-
gnê. Nocos, bânquôts dê 18 réglon do
Rostrgngn sont oncoro iégullèramonl
animés p€r do8 clarineltlslâs ol dos
g.oupes comms Gwq.z ot Xanlartêd
Roalron perpôluànt la tradillon. Lo
moin6 spoctôculalrê n 6st Das la rln dô8
ai,s, où las cla,inettisles jouenl sou-
venl en duo.

(Lonsomblo: 15OF - Oa8tum, 30
rte ds Moncontour, 22600 Loudôsc).l5

ENREGISTBEMENTS. ÉDITIONS dO OISQUES Et CASSETTES

keltra-mustque
orSQUES
LIVRES
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INSTRUMENTS
DE MUSIqUE
DES PAY§
CELTEg

l, plaac .u Bcurr.
29(m @TMPER
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CUI.IURE
L'Atlor Hirtorique de Bretogne

de Roger Hervé et Yann PouPinot
LêB B.oton3 connal.trlnt blan ûal t'hls-

tol.. (rc Brabgna, qui n'aal du .aaL torr-
lou6 paa vôrillblamant tnt.lgnaa dtnr la!
acole! da. ctôq daoadanranr b.ato^a at
dont ll oll trop par, quaation dan! La
quotldlôns et à la talavl6lon réglon.h. C'a!t
â un. promlèra dàaour..ta da catta hl6toira
qu'lnüta louv.âga t.a! original qua vlan-
nanl da publler L3 Edltloôa Htrto.iquaa dc
8..t 9n.. ll !.glt d'un Alla! Xlrtortqu. d.
&al8gna, an 17 grandas planchê, cotnpo.-
tant l0 cartoa prlnctpalaa at 4/t clrlouchas.

C.at ouvragr .ôt I ouvra da dùx rp&la.
llttat; ll. 8r.va, p.otaasaur alraga d'hlr-
tolr.{ôog.âphio, qul lut, p.nd.nt 25 rnr,
conaarvatrur au dégartamüt daa c.rtar at
pl.n! da h Blbliothaqu. Nlllon.l. d. Prrl.,
.l Y.nn Pouplnot Gacada grérn t!,ôrn.nt â
!nia!, an 1e76), crtlographr d. matl..,

autar, da pluliaur! ouvralaa imgortanta lur
l'hlltolra c.ontaltlpoiakr€ da la 8ratagîa .t
agllomüt lond.trrr (on 1968) d. l Â!.o.1.'
tlon Numla.natiqu! A.mo.laalna. Cha.gô
d'atodaa à lOra.m da llrnt.a-S.lnl.Nlzsi.a
an 19€8, Ya.n Pouplnot prlt uæ pa.t
lmgorI-nlg à lâLbo..tlon du lchôfta
d'lmônagotncnt da h 8ar..-Loha at c art
lul qui raôlls. ég.l.m.nt cn 1972 l.ll.!
lndust.lal . Connaiaaanca da l Ouaal , pour
l'alaoclrtlon Ou.sl-Allahtlq!o.

L'ouv'tgr qul vhît da ,Erailr. .âl aî ,oll
vLur dr /l() anr pllrqu'll lut conÇu at
d.lCna .ntr. l94a .t 1917. ll n'rvslt
malhau.aoaarn.nt paa t.ou!é d (ldllaur â

l apoqua. Caur qul avlLnt oot.ndu pa.ler
da êa boo t.tvall à l ÔpoqlJ., la c.oytient
pcrdu. lrn a,oocoul! da clrconstancar a
pa.mlr da ra<Lcouvrlr lôa cllquae de8 carlca
d. c.l !üa. à ,arntc..o !98:!.t ll pat.it
alnri mllnl€ôant pour la pramtàra loi3.
Oualquaa cr.ta3 (' indlc!. caphalhuos,
lont d. t.lbr lr a,ôt ou lncomplôt.. (prô-
hlrtol.al. L fia.ftbl. damau.a trôs intérc!-
..nl at ullb.

ll auratl ata capandânt imposslbl. da
retoo.h6. côt allaa aana trohlr I ospril d. se8
autau.! at rl lurrll alé utopiqua d altand.e
l'apprdllon prochrlna d un atlas hialorlquo
da Eaatlgna da concoption tràs moda.no car
ll !'aglt d'un travail ônorma ôt aucuna
aqulpa an orttagæ n'a lctucll.mont un l.l
ouyraga cn càantiar. ll lrut conrida.ar cal
ouvraga waal lout commg un docuûeôt,
aan! douta lmpa.tait at critlcâbl€, mala
naanrnoln! .üilrquabla ct forl ùtlla, na
aarlll-cc qua parca qu ll cal lê pl.mlcr
ouvrâJ. da ca tÿpa lalnalr publlô sn 8.ota-
9na.

On la tiouva{a prochslnâmant on v.nta
dala L3 bonnaa librai.aaa at on paut âussl lê
comn!ôdlr aur Edltlonr Hiolorlqura da
Eratlgn. (36 ruc Emlb Zol., 5610O Lo.lont).
ru prh da 15O F l'oram!l.al.., t.anco da porl
(chaqu.! à l'ordr. d. . Dllc homp Soni ,).
Oaur ÿarCona arlttant. l una sou! torma d.
llv.. (to,m!l 31 x a4 cm a l ltâli.nnô), l rutr.
d. lonnat plur m.nbbb (32 x 23 cm) svrc
ptaSantation d6 aarlafpll,aar cn d,rur dans
un! pochctla.

Un deuxième guide dépârtemental des
prom€nades à pied en Bretagne est paru
en iuillgl, trop tard pour que .le Peuple
greton ' prècèdenl le présente. Après
l'llle-et-Vilaine, ce soôt les Côtes-du-
Nord qui, à I initiative d Emile Orain, I actif
délégué départemontal de la FFRP, dis-
posent d un recuail de 70 circuits, bren
dècrits, avec tracé 6ur cârte lGN. Prè-
sentant des rtnéraires allanl de 5 km à
28 km, lê gurde intéresse donc aussi bien
les familles que le promeneur adulte, le
marcheur occasionnel que le randonneur
contirmé. Ces 70 senliers el itinéraires
sont entretenus par des associations
locales. des bênévoles. des municipali-
tés.

Emile Orain, qui a déjà €fficacement
contribué â doter les Côles-du-Nord de
1.400 km de sentiers de grande randon-
né6, balisès et entretenus (siongs .ouges
el blancs), précise : . Lâ Bretagne ne se
découvrê biên gu à pied. La Brgtagne que
nous vous proDosons se trouve à votre
porte. dans votre commune ou votre
. pâys ', tout ên précisant les limites de
l @uwe accomplie : . pourtant, rien n'est
tout â fait gagné. Les chemins, balisés ou
non, peuvenl encorg êÿe vendus el rayès
de la carle on quolques semaines. L en-
!6

reskü
tretien dea aantiêrs. Drimordial oour lêur
fréquentaüon. resto à la chùge quasi-
excluaive d€s bénévoles. avec les aléas
êl l€s incertitudes pour lavenir quê cela
comporlo. Commênt donc ne pas lermi-
nê. $rr un agpel aux pouvoirs publics
bien sûr. mab aussi aux randonneurs,
pour qu ils participent à l entretien des
sentiers et Dour qu ils renforcent de leur
prés€nce les âssociâtions, gage de santè
pour la têdérâtion (de randonnée pédes-
tre) et les s€ntiêr9 '.

Les promenades proposégs sont rê-
partes aur une bonne partie du dêparte-
ment, particulièrement le Trégor-Goèlo, le
centre Brelagne. le pays briochin, le
Msné, la Côte d Emeraude. Rappelons.
psr expérience. que c ast un€ activité qui
peut être manèe à n imporle quel moment
de lanné€, à n importe quel rythm€. et
qu'elle aoporte une moilleure connais-
gancê dê la Bretagne, en p.ofond€ur.

56 F qui valent de I o. !

J,J. .

Adre8lcr utllôa : Conité dépa.te-
mental de la endonnée pédeslrc
dos Côlas-du-Notd. ollice du tou-
ame, rue SÈGoudro, 22æo St-

B euc ,

0

CIIIlOGTT
lcctlllcotll ct curplôncntr

Contrairement â ce que j ai écrit dans
l€ numêro de juillet-aoùt. â grooos d€ la
Catalogne :

'1. Le nom dé Catalogne ôest plus
exphqué par la relérence aux Goths. mais
par celle aux chàteaux, nombreux lors de
la iutte contre les Musulmans; de châ-
teau (castlà) est venu Calalan ou chàtelain
(fiô du Xlo siêcle), puis Catalonia ou payg
des châtelains (fin du Xll' siêcle).

2. En 1980, la métallurgie lournissait 1/
4 de la production induslri€ll€ caialâne
{en valeur ajouiée brute}. le textile 1/6., la
chimie 1/7ê, la construction 1/ 10'.

En 19&1, Iindustrie textile nsst plus
que la quatriême induatrie catalane, mâis
lournit près des trolg quarts de la
production espagnol€.

Les quatre secleurs rndustriels cités ici
assurent lês deux tiers de lâ production
induslriell€ catÊlânê qui elle-mème reprê-
sênt€ environ le quarl de la production
industrielle 6Spagnole.

YYæ JAROIN

Un 4' volume de Skol Vreizh, nowelle
sèrie. vient de pa.ailrg. ll nous présenlo,
sous la plume de J.C. Cassard, I histoire
et la marqu€ des Vikings en Bretagne. En
82 pages très bi€n imprimées el illus-
trées, la pèriode nous est contêe hès
clairement, avec utilisation dê textes
anciens comme le cartulairê de Lande-
venôec. L auleur part à la recherche dog
vestiges normands en Bretagno, des
camps fortafiés (Plédran, Trans) aux noll|s
de lieux - 40F (Skol Vreizh, 6 ru6
Longue, Morlaix).

AL LIAMM no 235
Poéaie I une variété rgmarquable

avec les noms de Gwendal Dsnez.
Per Diolier, Franseza Ksrvendal et
Mikael Treger qui n'hésite p88 à
s'inspirer des formes ,aponaises
de . haykou '. En prosg, plusiours
nouvelles de qualilê et abordânt
dos genres iout à fait diff6renta, de
Jakez Konan. Goulc han Kervolla et
Yann Gervên. A noter une traduc-
tion due à N. Peyr d un conte rusae.

Al Ljamm prgpose à ses lecleurs
le suite du roporlage ds J. Ab-
hervé-Guéguen sur le Portugal
(une comparaiaon originale pour
apprécier lâ différence enùe le
portugais et lospagnol : lo vanng-
tais par rapport au K.L.T.) 9t uns
étude bien documantée sur la
situation des protgstants dans la
Répùblique d'lrlande.

CHICHE
Des notionoliréeg finonces

les « gronds porlis »
Depuls ls dôbut du mois ds iuillot, l'âllâirs Nucci talt des vague8. Ouê

,eplocho-t-on â l'ancion minlsti€ gociallsts do la coopàration ? Entrs
autiôa 6scroqu.rlss, un délournemgnt de ronds publics de I'ordlo de
l IO.OOO F ayant servi au ràgloment do sa cotisation âu PS pondant pràs ds
dsur an8. Une broulllls sn vérlté.

Du côté de8 ôtats-mrjors politiquôs, d€ droile comm6 de gaucho, on
s 99t bien gardé d'oxploiter publigucment lo scândale. El pout couso !... Ls
dôlou,nemonl ds tonds publics esl unê dag méthodss tradlflonneltos ds
tinancsmont dôs grânda parlls hoxagonaux en pérlodo d6 campagns
élscto.ala. Ou'on qn iuge ! Plusieurs grandos ontr6p.isds publiqu6s
solllcitéas â la vsille du l6 mar8 ont pu lémoigîer da lêur générosité qusnd
ll 6'aglt d€ sâtistairs les oxlgoncrs dG noa gouvornânls potgnliqls. Rhôn€-
Poulênc, la CGE. €l qu€lquos aulios ont su ménagsr chèvio 6t choux,
bonnot blanc ot blânc bonnet... tout comme Thomson, grand s€ignour dana
se8 dlstributlons: doux millions do nouvêaur,ranca au PS. autant ou RpR
et un mllllon aux barristos. Loa travaillgurs du Trégor âppréciqront,

Dècidément, au ioyaume dos partis politiques trançais, t,'a quêlque
choao do pourrl. Nous, on le savalt dôià. Et yous ?

le Corce n'elt pos fronçois,
signé... Porquo I

C est la guerre des ethnies dominéês
contre les ethnies dominantes (1). Est-c€
une vue de |esprit ? Est-c€ un rêve ?
Certâanement pas. Jugez-en. Prgn€z vo-
tre journal I il ne se passe pas un iour
sans qu une manifestation brulale ou
sournoise de cene lutle ne s inscrive
dans l'informaiion de leurs agences d€
presse, celles des ethnies dominanteS.
évidemmenl !

Dressons-en la liste pour mieux voua
convaincro et que cela amène prison,
loriure, mort d'homme: les Palestinien3.
Kurdes. Arméniens, lrlandais, Basques,
Tamouls, Bantous ont lhonneur des ru-
briques quolidiennes. En un second de-
gré. il y a les Antillais, l6s Somaliens, les
peuples balkanises de l'ex-Afrique fran-
Çaise, les lndiens d Amèrique Latine, etc.
Et enlin tous les peuples maitrisés qui ên
sont réduits à des dérnarches . légales .
tels que les Amérindiens des Elats-Unis
et du Canada, les Canaques, les Antillais,
les Ecossais, les Gallois, les Brstons, lgs
Alsaciens, les Slovênes dAut iche, les
Croaies d Autriche, et les dizaines d au-
tres que Ion o eô liôirait plus de crter ici.

Les ethnaes dominantes. despoies des
Etats qu elles onl constitués à leur prolil
(ça ne vous .appelle rien ?) forment une
sorte de gang. Je I'appellerai le . ganq
des ethnies ethnophages , (2). Ouand l€s
grands pays du monde se réuniss6nl, gar
conséquenl les ethnies ethnophages
(Etats-Unis. Anglelerre, France. Japon.
elc...) qu expflmenl-rls ? Une opinion
d'ethnie ethnophage. On comprend mieux
les tergiversations à l'égard de Bantous,
des Palestiniens.

ll faul taare cesse. toutes ces gu€rres.
ll y en a trop. lls consliluent une èüdence
que l on camoulle du mieux que l on oeut.
C eEt l'absonce d€ touta lôglslatlon
rôglant lô8 rapporta cntrc les alhnles
qul ouvr6 lâ porlo â dos crlmos aboml.
nâbl§. Voyez ce qui se passe au Pays
Basque, en lrlande. L holocauste armé-
nien ou juif ne suffit pas ?

Peut-on attendre Iexpression de la
justice par les membres de I'ONU. Peu-
venl-ils ètre juges et parlie ? Les Etats
qu'ils reprèsentent ont inventé. avsc le
racisme. le refus de s immiscer dans les
allaires intêrieures de leurs Etats. La
route esl encore longue avant d obtenir
un peu plus de propreté morale dans ce
domaine. Le . Peuple Breton ' restera
ladèle â sa ligne de conduile déià com-
mencée depuis des dlzainss d annéea.
Celle d ouvri. ses colonnes à tous I6s
peuples du monde afin de lavoriser une
prise de conscience honnêt€ment antira-
cisle parce qu anli-ethnocide (3).

Aldilg A Nâon.d
{1) Ethnae : groupemenl o.ganique d in-

dividus de même culture (Larousse).
(2) Ethnie ethnophage: ethnie qui ab-
sorbe une autre ethni€.

(3) Êthnocide : destruclion d une elhnie
sur le plan culturel (Larousse).

5

RTEUIu
Une guerre rnondiole

qui n'ovoue pot ton non

Sultê asx msgoullloa blon connueS du clan, lss ôloctions du l6 mrrs on
Haute-Corso ont ôtô annuléos ct reporlô.s au 24 aoiit. Ouolquês houros
avanl la clôturc dos dôpôt8 d6 cândldâturc, les candldsts natlonalisto8
co6oa ont lppri8 des asrvlcla du mlnistàro ds l'intôrleur qu'll étalt
" illôgal , do 8ô prôaônt3r avoc dga prônomE corao3. lnterdits lss Anlone, les
Ghiuvan, censurés les Philipu, les Michele.

A quand un dècret Pasqua-Pandraud interdisant aux Yann. Erwann. Lgeiz et
autres Jakez de poser leur candidature aux élections ? Hisloire d èviter sans
doute que des lerroristes étrangers n'investissent les conseib municipaux... or.,
pis encore I

Connerie, quand tu lês tiens.

Guermeur lo romène
Courant iulllet, dàbut août, Guy Guermeur, lo conssillsr municipal

,antôms de Lorisnt, conduisall une dôlégotion de trols dépulé6 européorB
- do droite, comme dg bien onlsndu - gn Atrique du Sud. Lo but de cG
voyage: voir de visu et rsntrsr on Europe pour lalrs la morale aux
.iourrfalistos. En toute objectlvité, commq de bien entsndu.

Guelmour ot l'Alrlquo du Sud, c 6st un€ longue histoirg qui n ên êat pas
au pr€miêr êpi8odo. Peut-âtro vous souvonêz-vous dô la rôceptlon olllci6llê
régsrvés pa. los dignilaires de P.ôtoria â notrc hontsur " compat.iote "
l'ôt6 doinlor, à I'occasion de ts8tivités grsndioses sn Namibis, pays voisin
dc l'Alriquo du Sud gl occugé par celle-cl ân vlolation dê toutes los chartrss
dca Natlons-Unies ? (voir PB no 261). Aussi, Guermeur comme témoln
obiocti, de la gituation Sud-alricâino, youg ,epaaserez ! Pourtant, lê
marçrsdi 6 août, colui-ci 6st vonu aans pud6ur - 6n ô-t-ll iamais suo ? -
montro, du dolgt, sur le8 plaloaux du jou,nal d Antonno 2, une " certâino
pro3se " lavorable solon ses lermes à " ung révolution marxiate rochor-
chant ls dêsordre gt dévsloppanl 19 ter,orismo ".

Dôcidôment incorrigiblàs, c6s iournalistes dê télôvislon, gui cultivent le
maaochismg au point dô se lâirs donno, lâ leÇon ên direct quand les
animalours - inlormés - du mouvomont anti-aparlhsid trappent sn vain
aur portôa dos rédâçtlons dgpuis un an. A bon entondour salut !

porrelaines - faiencts - grès
v.rns .l cflll.ur - cout.ll.th - rckr irot

Fanch GRIFFON
a, rue duguz)'ttouin -

29IN ddmm.rva - l.92.18.I7

cadaaur - soravcaits - lkt s dc mari4a

-Cufuiic(oT;z ray,
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EUlODrsxtYlÂxD I tlrxl-lA-Ylllll :

fl1.000 emploit pour lo r6gion Poritienne
eî quelle cuhurt ?

NEIINEE POI.IilOUE

nous sèntons encore plus dlrectsmenl
concêrnés: celui d€s gros sous. Car,
aana qu'on noua demande notre avig.
nout rllonr prrtlclpcr ,ln!nclarcmcrt à
I'oparrtlon.

Solldaritô à sons unlque
O'abord parce que l Etat va utiliser lss

tondS publica - qui sont un peu les
nôtrss - pour financer une g.ande partie
des équlpements nécessaires pour l'ins-
lâllâtion du parc : consùuclion d unê ligne
de chêmin dê t6r (prolongoment du RER)
de l1 kilomètr€s. travaux de voirie,
d adduction d'€au potable Ét d'assainis-
gemenl.

C'ast au$i notre argent - collecté par
la Caisse des Oépôts et Consignations -
qui a6ra en grande partie investi dans
l'Eurodisneÿand. Ouatre des dix milliards
invostja aeront ên eltst prêtés . à deS
conditions parllculièrss. par cet orga-
nisme public.

Voilà donc un invesliSsem€nt qui g'an-
nonco blen rontabla pour lâ région pari-
sienno qui n'y aurs participé qu9 taibl€-
m€nt mâis qui rocavra la plus g.osse part
des 25O F laiasé8 pa, chacun dos db(
millions d€ visilours annu€ls. L Etat va
mêm€ a€ priver d'une grands partie des
bénêtices quil pounsit en rêtir6r en
rôduisant à 7 % le taux de WA sur les
entrôeg des parcs à thème.

En cette période ou le chômage est le
problèm€ prioritaire, nous sommea bren
conscients que la solida,ité hexagonale
doit iouer pour une aclion qui est hors de

,porté6 d'une soule région. fut-elle llle-
de-France. Mais on aimerait que de
lemps en lemps nous soyons nous âussi
bénéliciaires de cette solidarité... Com-
bien dérisoires apparaissent les quolqueg
dizaines de millions que nous attribue la
DATAF à côté des dizaines de millia.ds
quê lEtat consacre soit direclement
(subvantions, aides diver8es, dolations en
capltal de8 entreprises nationalisées.
€tc.), soil par le canal d'organismes
tinanciers tels que la Caisse des Dépôts
et Consignations, au développement
d autres régiona.

M8É de quoi nous plaignons-nous ?
On construit un TGV qui permettra à
chaque Breton d'aller, dans les meilleures
condiliona po$ibles, dépêneer ses 25O F
à Marne-la-Valléo ên prgnant un bon bain
de culture amêricaine.

G. LE HEiI

l,'extrôme droite prond
fer Yreizh (Podc)

(Suite)

les rccettes

de la table

bretonne

Associotions

laan Le Popc

Une cssociolion
de Bretons ù tlorseille

Membres du bu.eau: Yan[ Le Pape
(Paimpol): Nadine Berthele (Brest): Oli-
vier Podeur (Molène) i J.Yves Vigouroux
{Camaret).

But de lassociation: l. P€rrnetùe aux
Bretons de Provence de se renconlrer
pou. conserv€r un lien avec la Bretagne.
- 2. Faie connaitre la Bretagne aux
ProvenÇâux par doa manileslations cultu-
.elles, êxposilions. lilms. produits br8-
tons, soirées celtiques. lourisme, stc. -
3. Créer à Mârssille la Maison d€ la
Iretagne avec bibliothèque, discothêque,
salle de rêunion...

Nous désirons aussi lairs connaitrs et
facililer le passage à Marsgille de grou.
pes folkloriquea el lolk musiqu€ comme
les Sonerien-Ou qui nous ont rendu üsils
en 84 el 85.

Nolre association est évidemmenl ou-
ve.te â lous los Pays Celtes dont les
membres désireraient prendre conlact
avec nous_

Tous les organismes, groupes. asso-
ciations, sociélés bretonnes. iournaux,
etc., qui dêsirgraienl nous contacter
seront lês bienvenus.

En octobre, noua prèvoyons une expo-
sition de tableaux sur la Erôtagne par des
peintres b.etons dans la mairie du 1â'
secteur de Marseille et eo décembre un
nouvel An brelon entrê nos membrês.

tr,f-L,f.t.llLI-trilt
t-LA-tA-il
LA-,-l-.ll
[-,-l-,-l-,-/\J,/La PB d. mai 8igô.lail la iaorle€ d'âctlvl-

tô6 d. K.r Vrsizh, cantra d'rctlvlté8 b.€ton-
na! dc Parl3. oou! unc nouyalla diractlon,
d .xtràrna{roita, acrlvlora-noua.

La nouvaau prarldant da l'lalocirtion,
Y.B. Tlllanon, noua ! mli en dcmcurc da
publLr ùn . droll da aaponaa ' dânt lcqu.l ll
préclr. qu. . Xcr Vralzh aal una a$ocirtlon
culturalL, donc un. lociôtô, at noî pa! un
pârtl, comma I'UDB ou rutr.. Comm. touta
soclétô, alla a ba8oln d un a.c ldaologlque
vrrlé, d. l'crtrafia-gâucha â l'art?ama
d.ollc. .trcctivomant, pour ylyra unG dlllac-
liqua c,a.tric... llâiouta qua pour 3â parl, ll
vi.nt d un mlllou ouy.l.r Byndlcaliat. at qu ll
s ru$l mlllla danô dcr orgrîl8ation! claa-
3ô.s à g!uch.. (PSU.t mouvamont aùto-
noma). ll noua r.procha uôc cltrtion trôn-
quôo qua nou! noua faiaons un pbilk da
colnplélcr, à propor d. le popuhllon b7a'
lonn. : . !l lc lond braton cat csllo-nordlqua
à 60 a, on trouv. auaai.n B..tagna à pau
prôa tour L8 typa! humaini da l'Europa..
Nou3 6vonô altaclivamaît évoqué da6 mill-
t.nl! du Club da l horlogo at d Occldânt :

noua avont cu tort- Olnr laa mambraa du
bur..u proviaoi.. da l'!3aoclatlon rclancÔa
.n 1985, ll ÿ.yElt À d. B.nolt.t G. F.y.,
lllenbra! du GRECE(groupa dr rocharcha cl
d'atud.s aur la ciyllllatlon auropôanna),
" raalambbmarnt d. div..aaô pa.sonnalltô6
laluaa po!.l. plupart do Jcunô iaallon, d.lâ
tâdôr'tlon dca àtudlant3 nallonali3ta3. du
irNPREL.t d'Europ.-Action (rrllclG 31 lvrll
86, p. 15). L. GRECE tntl-llbarll, tntl-ludéo-
chrétbn, ôaûbL ! oppo!9? nottcm.nl dé-
aormâir âu Club da l horlooû, plu! procha da
la drolla cl.aahuc. L.3 ônlmatcur! du
GâECE citôr intcrvianncnt, comme Goulvan
Pannlod, drna laa ravuca " Nouvall€ Ecolr ,
al . Elémanta ,, lr pramlôra da ca! ravuaS
atanl licâa à le Ligua nordlqu.. . Et qul prrL
do Ligùa nordlquc êntand au!!i Nou. Ant-
hropologir, 3on homologla rllamenda...
.in3i quc lô WACL... (.rllcl. 3 d, ryrtl 8ô).

DES LIENS EVIDENTS
S'il .rl vral qua cai p6.aonnd ont lâl3aé

la plec. â d'aul.a! drns lc bu.aa! de Kar
Vroizh, ll no lâlt pa6 dô douta qua loa
activltÔa de Ka. Vralzh, ralavircr par ôon
b|lll6lln, aont blan dans lâ llgnô d6 catta
nouvcllc drollc du GRECE. Lôa conlé.crcæ
eont tail.s psI Alrin dc B.nolst, Goulv.n
Ponnrod (artrémirtc dc d.oila connu al
avouô), Frank Paÿrot (sur t ôcrlyain collabo-
.stionnlat. Atphons. dô Chataaubrlânt),
H.rvé La Botert i on tralle auaai do Jullu3
Evola, la ralclst. ltrlian. ll asl vrti quo
d aut.ca points da vùa 3amblant s €rprlmar,
da t.ftpa à aut.ô6. Ycôn 8ar llll.lron parail
ôtra l snlmrtarr? lnfatigâbL, at Guillaumo
Fayô, I lnaplrllaur lc plus p.otond. Citons

Le progrunnc de I.Y.
cn ovril-mol :

Journol bilingue
dons le poys d'Auruy
Dapüla dr mob r 6tÔ lrncé un loùanal

blllneùa bim..t.i.l .u p!y. d Àroy. La bül
da ca lourlrrl !al, d'rbord, d lnlotmar laa
gana du part arrr lai travaur du Crrc}.,. Ston
Kldna (Aur!y). P.lr ô p.lr, l obi.cli, d. la
rawa r'61 praaha. BL t.lvrlllc acluall,._
ltlant, dan! un aaprlt d'ouvarturc, avec lous
caux qul vauLnt collsboiar avac alla.

Sonl t,altaa d!ôa lr ravu! loutaa aort.s
d. rul.l! :

- to9onInl.
- i.ur (pour 1.. p.llls at l.! g.ands)
- poa.i.
- lrtlclaa rn louv.nir da pellonôtlltô8
(J.rl.ô)
- caria!
- lnto.mltlona...

10 F la numa.o, g) F à l'abonnamanl ; il
aal ouyaal à toua caur qul rlmanl laur
lrngua. Toua caur qui vaulant ac,ha 9cu.
yant L lrlra dlnr l'orthographa da lout
êholx o! an l.ancria. An oaslon, 3l) Strlad
P. Alllo, 6..c h.

« Evid or Brezhoneg »

ù nouveou

Une prêsenlation claire et élègante, de
séduiaantes photos pour l c8il €t la bou-
che, pour les i55. Rscetlss de la lable
bratonnê . récemmenl parues chez lstla.
L ârt culinsire bretoo n9 3e limite gas â la
préparation des produits de la mer, aussi
les auteurs ont tait largement place à des
recettes qui mettent en valeur le travail
des agriculteurs. Eôfin, cette cuisine
traditionnelle esl sulftsamment simpliltée
pour donner envie à toutes el à tous de
s'y mettre. - (Editions lstra - F. Hinault,
J. Koscher, 85 É.

Un nouyo6r, numôro yiaal do parait.c,
rprôa uîa lnt.rruption d. qu.lques mois. Lâ
rovônua blllnguG, l6ncôô ôn 1974, touchê
.ncôre 2-üI) l.ctsurs. Arrôtée taut6 de
poamtnanta, alla damonda à Bos loctour! :

llE.À8. r-til .ncor. un rôlo util.?
2) S..i.2-yous prôt3 à nous âider ? Et d âl-
landra lla ragonacs pour décidar (BP 93,
22202 Gv,.ngrmp c.der) 60 F (cl plu6) per
ân.

Bulletin du Cridev
Juln.r.pt.ûbr. l98C

PROGRAMME DEs CONFÊRTNCFJ

Sü di 2604-l7h30
X.rsan 0705 -æ h lo
.rê'dl 0805-æh30
v.n&!dl 16 0J-æ h 30
Sm.di l7 05 - l7 h 30
M.!E Gdi 21 05 - æ h 30
vcîdr.ilt 23 05 - 20 h 30
M.r.r!di 2t 05 -20 h ]n
Èudi 29 05 -æ h 30
V.ndÉdi 30 05 -2oh

ALin d. 8àolrr.i Eur@ d Tin Mond.
ad,lEn Phtrrôd' Îoît d \.rahùn

,.D Frt'.or Cruthrr: Etùd. d. lr mudou.
Ys ChriLn:........... ..4Lu Cûnl

Ihiho. BrilLr : ......Juliu! Evolr
coulEn PÈ,in.ôdùru2 ur o fnvrtlud
Fml F.ÿror i 

^lDh. 
d. Ollrcrubntnl

YrnnaciTiÈao: 
^dlrrdur 

EuroE
,.aClurÈr : HindÉ & lûüch.
Yron 8dÛld: lt d.t il| tltlràirl.

Lsa B,alons d'Argantaull repf.nnont lour.
6ctlvltô. pour la ..i.on 198è1947.

Pour la drô3a: a pârtir du Jaodl ll
!.pt mbro, do 20 à 22h, â h mli8on d. lr
Jouna Flllo, 23 .ua d,r Diana, à Atgantaull
(p.à3 d. lr gâ.e).

Pour b mushuc: à parti, du vandtadl 12
rôptamb... do 20ô 22 h (cornemus., blnlou,
bômbrrd. et battôrlr). au lout.aol dl,
Contra Culturol, 1 ruo doa Gob€llns (p.at dù
pon0, â Àrgont.ull.

Pou, ls blbliothaqua bralonna : la püma-
nanoa !a.â â$u.aa los samadl!, da 15 ô

Association du Peuple Breton .Ti Pobl
Vreizh., CAO. La Batarelle, t chsmin
des Grives, 13013 Marseille. Té1.
91.63.20.84. Permanence le vendredi. de

L'opé,rlion Flood (onvol du lait d. h CEE
an lndd .at .rpliquô. dân! la no 59, comma
l acllotr d'Agrr.la pou. l. dévaloppama.t du
Chlll, rtralgra la dictrturê. - (Brbliogrâphres el
inlormâtions : l0 F, jll av Janüer. Rennes)

PB $Nvrct

kposition : le Fronl
populoiro à Soint-Brieuc

" Criee et espérances dans I'actualltÔ
et dans I'art, (septembre)
t na arpoctlon conlaô,aa rur arnaa3 1935.

2 voLt :

t, L.. p.lnti.. ôt l'rcturlltô (1034-'1937)
L! guaa.a d'Eapaena, la chôrnlgr, La
llraatlnga, la vL lnduatrtalL.
D.. loll.. d Edoua.d Plgnon, i{!.c.| Gro-
mak., Bo.l! Tallltrtÿ, Andta Foü!6aon,
Louis DilchalatL. Pl.rro Tal.Colt, Edoulrü
Goarg, Jrcqu.a Vlllon, Frrnand Lôgoa, Yv-
Allr.
lJn palil ,oumal accomprgna l axpodüon

2. Un rtudlo d. proi.ctlon d. 4 tllmr
2 cnqualar :

- .1936 - Salnt-B.iarrc onta! L rdion d
la plsdon ..
- . La laavaillaarr ürr loclo '
2 monlaga! d'archlyai clnômatogrsphhua!.

Snper fest-noz
ù Lonfoinr

Sam€dl 13 laptaob.a, loll.nor annual an
pl.ln rl , à lr 1..m.-anlm6tlon . Lc p.tlt
Vlllcgo " cn L!nl.ln., prôa dc Oulntln (2â,
rvac plulirsrt groupat, rlnal guo L groupa
anglai! lolk roda . Ralndanca . cn concaat.

tlurique brelonne
ù Guérunde

L aasoclatlon toula nouvCla . F ond tn
Dou, . donoa.a (raa coulg da mldqu€ â it
..ntraa. ElL a b-oln da . p,actlca!. da
,acon !aaa2 urgorla, Prlàto da contaclar la
&.21.97-23 ou d aêrlr. !u 56 t.ubourg
A.bnn.. i44330 Guar.ndô.

Àtelier de S1-Codou
29237 Sizun

Stâgo vld& inltlrtlon: tS au 19 8.ptam-
br. ; 27-2&29 ..pt.mbr. .t 1l-'12 oclob..
bt.!l. d. rv..i-.îd!).

lnltbtlon à L vidao b.l!. d. vu€, mon-
ta9r) à t,avaar b concaptlon at h .érlllatlon
d un docuû.Irt d lnrorftatlon localo.

Strf. Yldao clip: 29 rpt.ûbr. .u 30
oclob.a.

16 h : 13 laptcmbra, 1l octob.o, 15 novam'
bra, 13 dacarnbra, ru rous_aol du Cant,o
cultural. 1 ru. daa Gob€lina, à Argontaull.

L stsôaLtlon conyl. lor ga.çona al llllla
da EraLoôa ou da dQa.ndânca broton[a à
t. ioindra aux mamtra! dôa aonneu6 ct du
Cricla Caltlqua, oi l. ftalllaur lccuail laur
aa,r «kaava.

,{orrt you! Eppalont quo not.a bânqual
araa .rtrouvallla. auaa lloü dan! l'Eura, L
dlmrncha 12 oclobra.

Sac,atartrt : A. Gulllo, 64 .uo H. V!lta!.,
gSl(x) A.g.nl.üil.
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La construction d'un Eu.odisnôÿand à
Marne-La-Vsllé€ en région pariSiônne sst
loin de taire l'unanimité sn raison de ses
aspocts culturels (un€ cultur€ typique-
mênt américaine) et de son incidenc€ sur
l ônüronnement (€nüron L8Oo heclareg
ds bonn€ têne agricole vont disparaitre).
Mais âprès tout c'est l allaire deg Franci-
liens 6t pas ls nôke.

Brotons concornôg !

Nous somm€g pourlant plua concernés
qu'il n'y parait à première w€. Et tout
d'abord parce qu il s'agit d un investiase-
ment considérable qui doit aboutir direc-
temenl ou indirectement à la création d€
Ireôte mills €mplois. C est di.e qu'il y a là
sans doute l'invesüss6mênt créatêur
d'emplois ls plus important dôs üngl
d€rnières années du üngtièma siàclo.

Ce n est paa sans un certain écGure-
ment que les habitants des régions €n
ditticulté apprendront que cette imgor-
tant6 aclion pour lemploi va so faire
jusloment dans la règion où 19 laux do
chômags est le plus laible. Ls OATAR n'a-
l-olle vraiment pas trouvê d autrê Site à
propoggr ? Mais. dâns cê gênrê de
choses,la DATAR - si êlle existe sncore
réell6m6nl - a-t-elle son mot à dlre ? On
conslatera que, des grânds chantiorc du
Présidenl â l'Eurodisnoyland, lea avanta-
gea cons€ntis à Ia région parisienne sont
énormos êt qu€. pour l'lle-de+rance, la
crise n axiste pag.

ll ost indéniable qus leg caractéris-
tiques et l'ampleur mêm€ du proret - on
attend dix millionE ds visiteurs par an -
lont que la région parisianne disposait de
nombreur atoula pour êtrê choisie : ells
compte une populatioô nombrsuge, et
surtout c est un point de convergence de
tous les moyens de communications:
auto.outes, voies le.rèes. lignes aérien-
n€s. On 8 là un bon exemple d€ l engre-
naga du centralisme: laa avanllgat
con!.nllr à la clpltala ront !l lmpol-
Irnta qur lcs lnvcrtls!.mtntr ont tan-
d6nca à 3'y conc.nlrar, lustlrl.nt la
ml.. an plrca dc nouvasur ôqulpo-
mcît!.

On noiera copendant qu'ên raiaon du
nomb.g de visileurs attêndus, 16 projet
capitâliste aurait pgrmis d'amortir .apide-
ment le coût d'un vâste p.og.âmmê
d équipement sn moyons de communica-
tions d une région. Encore aurait-il lallu
examiner l invastissem€nt en fonction de
l aménag€ment du terriloire êt non pas en
fonction du protit que pourrait eô retirer la
seule réOion parisienn€. Loraine, Bour-
gogn6, Val-de-Loire. qui gont à moins de
deux hourss de Paris à l€r€ du TGV
auraiênt pu étre sur l€a rangs êl nous
sommea d'autant plus à l'aise pour sn
parlsr qu il n'aurait guàre élè possible -
ni mômg souhaitable - que la Bratagne
soit candidats pour une t€lle implântation.

Cotte allaire est ex€mplaire à toua
points d€ vu€. ll esl un domaino où noug

1
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Brelons d'Ârgenteuil
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Un vert ollemond
nour écrit

.,. Etant mlllt nt du partl d.. vGrt3 .n
Allamagna, j'at6i. trà! occupô par l.s octlvl-
tiL conlra lâ canl.ala nuclé.|r. do Caltonom
p,ochrloamant tnir. en Barvlcc. La !il. da
Callonom !a trouvo à 50 km de dblsnce da
la vllL da 1ràvô! où i hsblta, ol I on crElnt
qua L groa dat arrluanl6 râdioâctlts .lllc ..
dlrlgat dans la aan! du yant, c o3t-à-dira por
b ÿal]aa d. L lforlL. an dk.ctlon dô
l'AlLrDlgna. AinC, c'.3t pr! 6auLmonl L!
E.atonaqul - an ca momant - ontà lutlar
conlr. b prog.lmma âlactro.nuclaalra rrrn-
çalr, nah âu8al nolra réglon da Tiàv6. Ja
lrouvaia un pau mll pLca. L porltlon dc l,l.
L. H.n dan! h PO du moi! d.juln (p. 11) qul
cralgnlll una rcêaLrsüon du p.ogremma
nsclôalra .n 6.aL0na d.n! la caô oû aru
côté alL.nand la Drogramma ,rancal§ !.rs
nd! an cont.atallon. Ja trouva plutôl qu ll
na t6ut pa3 dlvlaar not.ê lutla commuha
conl.a la alânoar nuclôaira, ôlanl doonô dô
apftbrauraa altamatlva! da l'at lÿoviConna-
nant at arrx aconomLa an matlè.c d érlar-gL. En Lo..!lna p.a. plullour6 cantralaa
thafmhu.3 â cha.bon !ôronl ,a.maas, c.
qul va hlra chôlrro. 2 à 3.OOO ûinours drn!
La loaaaa du bailln lorr.ln. C'ast dr lâ
ball!. ln.tllutlonn.lllaê bi.n à t EOF ! En
Fl.nca comma an Allrnagna ll y a trop da
Cou.!nt, h Frlnca t&hant d. son côlô à
lllt da l aLct.lcltô un pTodull d .rportatlon
aur déprn! da lr gantô ol da la vb dè !.!
plograa cltoyan! ot da! cltoyan! rlvdaln!.

J'aa9aaa eua vous au,ar du âlccas dans
yotra lutta conlra la cantrlla da St-Jarn-du-
Oolel, contma noua a.§ayon6 da .êndr.
ollh,!€a notaa lutla contrc la c.otr.le loF
lllna at L canirala rroisinant. cn Altcûa-
ena. L! c.taat.opha ol las yictlmas da
lchamoù, na doayallt 9at at,a oubliaa !

Anonymo RFA

Yolée

do boir vert ou PB
Apraa l'adlto et lon atyt. dc Atus an plut

brmoyanl, l'anFmbla da la rcvua a pa.du
quclqua pau d. ra lraichaür. L! t.ndrhc.
mllltanla n'.xclut Pra dar crnons da qualltô
da L p.aaaa actualla. J at au l'lmpraalion
qua La laxtaa atalanl molô! travaltLs at
donc plu. lourt! (...). ll r..t. l. rub,tqu.

lalcaL,la la trouva arcallanta. Llla xt.ca
trrnlaant pour .aata, tbonna ?

O.F, - /§ L.ug.n,
l6

COURRITR DES IECÎEURS
l{oua rü.n rcbn5 câut qur noui écr'vonr. A notor qu€, con,o.mém.nt aur uisgtas dsns la prc§sâ. .0116

É tr*Iixr. qro l6s lettr.r qui .roos ps.vrarl.l€nl 3Bnéê3. Nous po\rvo.a loutelors p.karvo. l s.onym.r (bs
rrtau.! lo.aqu ib .n mânilesi .r l€ désr

Bruvo pour le PB-PY
Vou3 avoz rodonné un styla, moin3 de

lânguê dô bois ot pluB do ylô. Soy.. sûr que
163 lcctcura 0o Bùis un yl.il sbonné) sôn
aparÇolvcnl ! Ben corallalôm.nt.

y.p. - p.ris

Concerlotion oui,

fusion pourquoi ?
D.nr la ïrlbunc Llbro du P.B. 267. ma.g

1986, Pâul Guagu.nist p.oposa 3as.é-
tloxlona sur l aÿolutlon dc I EMSAV .n
g6nô.61 et tur la combat polltiqug an
p.rtlculiar.

L. mo.!l ;raul p6râitr. bas cho: da6
mllllrnt3 polltlquaa dôçus, à iulta tlt.a, pa.
lao lalblcs rôaultâtê obtanus 6ur dornlllg6
Ôlactlon3. Lar raiaona sont clrtalngmont
complaror at P.G. propola uno tcntatlva da
lohllon: ragroupar toutaa las lorcea pro-
g.osalat.s: cullu.allaa, syndicâlas ol poli-
liquca, !ou! unô lhômo blnnlôra, mômc au
ptlx d. l. dlBparilion dc I UDB.

On a souyant..gr.tté qu'il n'y alt paô
unltô d'o,ganlaâtion choa Ls mllltroto b.c-
lont at cat lppol à la " convaocnc. brc-
tonna ' n'aal p6a nouYaau.

Capehdant an déplt d unc ôppa.ônc. de
diya.don drn! lô domrin. at ls lorma des
rovandlcatlons, on r. doll dr constator lo!
progra! réall8é!, na aôrslt-c. qu. dang 1.3
qulnta d,crnlÔra3 rnnaes qurnl â l ansalgnê-
m.nt du br.ton, dc lôdlllon at da 16
parullon da llvraart da hrga:in.s.n braton
comnc an lrançai3, êl à la p.aao dc
conacl.nco politlquc à laquall! on doil
d'6vok da. ôluo UOB aur conaailr munlci-
ptur.

ll trul ôlra réall8ta. On aurâ basucoup de
mal â rôunlr touô lar mllitanla prog,oaalltô3
da IEITSAV sou! una môûa bannlaro,
qu'olla a'6ppalL " conyaroanca bratonna.
ou .utrt. Et qui dit qu.l UOB nr p.rdr.lt p.!
|lna part lmportantc da loa mllltlnta dana
l rvantura ?

O.nr I EIISAV chrqire o,gsnlsllion loue
un rô1. bl.n datlnl, qu'll solt éducstll,
cultrr,al, ayndlcal, aconomiqua ou polltlqua.

L olganlaallon poltqua t un .ôlo lmpor-
tant : calul da b raflarlon. La! analy!.! de
I'UDB onl ata.cctptaa! !t r.p.l..! par
d .ulra.. La ptrü politlqu. p.rm.t d'.rprl-
mar at da canlllaar laa ldaar at laa ,ayandl.
c.llonr rt ca n'..t 9!! L r.ul lllt du h.xrd
rl la vlolrnct aal ralatlvamrnt pru ltlllaar
an 8.!tagna.

J.nle SIEPHET{S
PEN-Y-BRYN LLANFAES (Cymru)

N.O.L.R.: P.G. êvoquait un éhrgi$emont ên
parliê hol3-Emsav

Souscripion
IOUJOUN§ PTU§ !

Grand merci aux génèreux donateurs
qui ont permis à notre souscription de
dépâsser largemenl les 3.0OO F ce mois-
ci, signe que vous avez appréciê à sa
jusle val6ur le P.B. à 28 pages que ôous
vous avons otlerl pour juillel-aoû|. En
arrivanl â ce total chaque mois, nous
serions en mesu.e de liwer à nos lecteurs
un P.B. plus épars, plus riche en informa-
tions, en enquêtes.

P. Mocaer. Bresl eO F): T. Bourtes,
Landsleau (50): L. Rat, La Richardais
(10O) ; R. Duclos, 57 Farebersvillor (50) : R.
L6 Moan. 94 Villiers l5O) i J. Neveu, 76 Le
Gd Ouevilly (20) ; D. Flsux, St-Malo (l0O) 

;

D. Chanevière, Lorieôt {20) ; L. Le Bec, St-
Malo (100) i J. ïrolez, cuidel (5O); Y.
L Holgouach , Vannes (50); L. Françors,
Vannes (5O): D. André, 78 cuyancourl
(5O); R. Counot, Ool (,l0); c. Lê Gac,
Pleumeur-Bodou (50): J. Le Lann, Brest
(5O): J.L. Lucas (50: F. Parent. Nantes
(50); M. Rault, Paris (150); D. Dântec, 94
Villeiui, (50) ; A. Kervern, Brest (5O) : M.P.
R€né. Casl (20): D. Le Ster (50); P.
Gregam, Plarin (50); C. Jussiaume. Bor-
deaux 33 €0) ; K. Le Coulz. Roscoft (50) :

J.Y. Tenaud (4O) ; Cotten. G. Le Saint (50) ;

S. Marchal. Nantes . Pour le retour de la
Loire-Atlantique dans la région Breta-
gne ' (70) ; P. Gourdon, lssy (900 F) ; J.L.
Lucas. Caulnes (5Ol; P. Le Caer, St-
Herblain (1æ); G. Fer€c, 78 Versailles
(50) : A. Russon, Po,nichet (20): J. Kauf-
m8nn. RFA (15) ; J. Bodiou, Buhulien (1m) :

M. Ls Chârtier, Plérin (20): H. Cornic.
Ouimper (1m): Le Meur, Plouézec (æ) ;

J.C. Goumon, Ouéven (l0O); B. Geleoc.
Nantes (50); P. L Héréec, Plounérin eoo) ;

F. Guillas, Le Mans (3æ): P. Le Bol.
Comârd (2o).

Total 8' liste: 3.565 F: tolal 8ô:
14.325 F.

Eô parllclpenl rctiv.m.nl ô la vl. poll-
tlgu., I UDB a appo.té. at contlnua da la
faira, un aoutlcn p.ôclor.rx à Olran. Ella !
soulanu actlvtrnanl L algnallratlon blllh-
9u., lo c.Dô3 dê br.ton. oblanu un mlnla-
tèra da h mar at rlklama lolrJou,a lyac laa
autra! organl$tlon3, l. .atour da b Lolra.
Âthntiqu. a l. &.t.gn., ùn plln da dây.-
loppamolt ôconomhuê, daa êontrttg da
p16n.

La dangcr réal quo l'on ancourt an âa
rogroupânt lous ure nouvalla b6nnlàro ou
un nouvaau aiglo all da volr a émo!!g!. la
mllltânlirmc car on .irqur torl de p.rd.c da
vue la3 buts p,opra8 ôt blan dallnls da
chaqua organlsatlon. commo ca ,ut l. câa
pour GALV.

Par contra, an n amp&ho caur qui
mllltant dan3 let ûouvaftanta llngulatlqu.â
at culluralg, syndlcaux ou pollliqua! da !c
soulonir mulucllamont, dc coopâiar cl, lc
cas achaant, d appo ar un ioutl.n s€na
équlvoqua au laul perli politlqua qlli mlllta
3lncaromonl Dol,? lâ 8a6lâgna at La Baalon3.

Oui ou non, veul-on que cela change ?
Oui ou noh veut-on finâncer les partis
avec de largent public, en toute clarté.
C esl bien la seule questron. Ceux qur
relusent cetle solution approuvent le
système aciuel. c est-â-dire le pouvoir du
fric, le pouvolt du ,rlc tordu.

leoeuDle
bietôn

POBL
rlnHzH

En guire de sonunoire...

D aut,es que nous - catte loas des êconomi6tes, dqs induslrielg, lg disont,
l'émigration des Bretons ,isqu€ de d6voni, cataEl,ophique dans leg plochâinqs
annÉes si les équipsmsnts nécèssôires ne sont pas construits (p.2). Le3
,inances des partis ? Jo6l Guâgôn, trésorisr d€ l U,D.B., pose 163 vtai63
quêslions. D6ux aspocts dô la politiguo sonl analysâs (p. 4), tandis que Y. Fiôvst
nous livre ung êtudê inédlte 8ur le chômage on BtatagnÊ, notamment pa,

" pays " (0.6). La rentrèe scolôlre ? Nous lévoquons (p. 7), avânt d. préaonlol
quelquês aspecls de lâ Bretagne ds lôté (p.8-9). Des proposltlons l8su.3 dc
deur conrèrences europôennes de julllet, auxquollos I UDB pârticlpalt, sont
p.ésèntées (p. 1 l)après un point sur l ênvironnemênt (p, lO) et une 7étlêtlon gut
I arlairs Gre€npeace h. 13). Commênl ,etrouver la m6moi.6 de 1936 â St-
Brieuc, on le li,a p. 14 et 17.
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honle pour lur. On I atiendait dans le rôle
de Mamma Nucciet on a droit a un Josprn
sec I Beurk.

Ouant aux aulres. les purs. les . non-
Nucci ., ie leur lance un appel : quils
mettent leurs actes en accord avec leur
positionde principe. llfaut réclamer avec
nous une solution iuste el agir pour
I oblenir. Mais en attendant des mesures
concrètes, qu ils nous aident directe-
ment: ils savent qu'ils paienl, par des
chemins tordus, pour les autre6. Ou'ils
nous aident, nous. en toute clarte. l.(m
Eympathisants qul accaploraicnt un
prélôvemcnt dc sOF pal mois, cels
changa.âll complôtamant not.r Ctur-
tlon mllltânta, nos moyrn8 concr.t3,
notro propâgânda, noa scorls ôlacto-
rlux et, méme sr nous devons le dre
modestemenl, la silualioô politique en
Br€tâgne. qui conditionne évidemment
l'avenir économique et culturel I 50 F par
mois. c'estjuste de quoinourrir son chien
si on lui achètê les aliments du com-
me.ce ! Co que vous donnez à vote
chien. vous le refusez à votr€ pays ?

En 9 y m€ttant sn paquet, on conglruira
l autoroule du dévoloppem€nl br€ton I

ATTENIIOiI AU TOURNANT

Une décision grave vienl d ètre prise.
qui va encor€ coùter plus cher pour les
partas : I autorisation de laire de la publÈ
cité politique à la lélé. On connait limpâct
énorme de la telé. Seuls les partis qui
pourront en faire apparaitront comme des
organisalions sêrisuses auprès de la
grande masse des êlect€urs. La conclu-
sion s'impose d elle-mém€ : mettez le
paquet. Fartes-le avec nous auiourd hui.

L. trôrorl.r d. l'UDB
J. GUEGAN

s€ngagg à ver8ar ...... F par
mois à I UOB, on gardant évid€m-
ment la possibllitê d a.réter à toul
moment le vera6msnl.

3
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LA HONTE SUR JOSPIN

Si Nucci n a dêtournè de I argent que
pour son parti, el non pour lui-mème, il
doit élre soutenu par ses camarades.
Voilà un homme qui aurait pris des risques
personnels juste avant une èlection qui
allait ramener la droite au pouvoir. une
droite qui ne lui terait pas de cadeau. tout
cela pour son parti. ll devrait donc
recevoir une déco.ation. Oans l ordre de
la Jospine.

En sftel, la bande à Jospn, au pouvoir
pendant cinq ans dans des conditions
exceptionnellement favorables, na pas
lân un gest6 pour réolqr cette âflarre. Elle
I donc oris oositron. \ên lait. oour Ste
llrgoulllc. Alors, quanq on êntond Jospin
pârler de Sanctions irlernes pour son
câmarade en difticulté§, vraiment, on â

Nom :

Prénom :

Adresso :
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1) L ânalyse de " gens sérieux "

Pou, cêux qui auraienl des doutes, ou seul€ment des
. états d âme , par rapport à I utilité d'un combat comme le
nôtre, ie propose la lêclure d'un lexte écrit par un invité tout
à lait involontai.e du Peuplq Breton, Monsieur Charles-Henri
de Saint-Julien. ll sagil de lédltorial de la . Leltre
d inlormâtion , nô 41 (,uin.juillet 86)de lassociation Ouest-
Allantique, qui regroups des entreprises. Rien à voir donc
avec des nostalgiquês de lest-noz mal aérés comme
csrlains voudraiênt nous cataloguer ! ll s'agit cêpendant
d'une association qui travaillg dans le sens d un aménage-
ment concret du territoire - avec dss analyses et des
obicctirs dont elle a lâ responsâblllté...

lettre d'lnformation
N.41 . Juin-Juillêt 86

Citons uno partie de cêt édltorlâl :

" Les emplois d'activité tettidie, de recherche et de
développement continuent de se conçentrct en région
pdtisienne.

La sidé.uryie dans IEst, les chabonnages dans le Nod, les
chantierc navals dans le Nod et le Sud sor,t cont.a,rts â des
tédu ctions d' ellectils dâstiqu es.

Quiconque a le moindrc sentiment de iuslice et d équilé
estimeft noïnal de tentet un rééquilibrage minimum et
souhaite.a oltit le plus tapideûont possible dos emplois
compensateurc.

C'était, cesl et ce se'a un des obieclils de la politique
d aménagemenI du te..itoirc-

Mais le not même d afiénagenent implique la notion
d action à long te.me. C est poueuoi nous ne épétercns
lamais assêz les chillres surp@ndnts mais d une imptacable
logique, démonlent que nos égions de I Ouest, du simpte tait
d'une nalalité passé6 6t d'une mutation encorc eh cguts du
monde dg cole, doivent, sous peine de voi leut population se
déplacet verc des régions plus favorisées, absorbeL d'ici 20
ans, 750.000 actits nouveaux.

Faut-il rappelet que la crcissance du nombrc d'dctils sur le
marché du t@vdil seÂ de 50 % plus élevée dans IOuest que
dans la France, en moyenne ? Que, ddns certains dépatte-
nenls, c est 100 % qu'il laut citet ?

Defiièrc ces chillres, nous voyons avec elhoi, les émigrés de
demain.

La prcssion du coutt te@e est omniptésente, de ce lait
l'dction à long terme est dillicile- Pouttant, seuls des
lrvsstissomerls structuGnts, des ellotts de lotmation inlense
pemettrcnl d accompaghe, des mêsutos destinées, non plus
à aider la cÈdtion imnédiate d'emplois, mais à lacilitet

J{ous voÿons oyec effroi les émigrés de demoin »
Iinvestlssemenl matétiel et imrnalériel, le développement
naturel d enlrcprises exislârtes, ou venues se localiser là ou
les décideurs saurcnt trouÿq un enÿilonnemenl laÿotable et
dont les handicaps londamenlaux (éloignemenl, coûts de
communicalion de toutes so es...) aurcnt été eslompés- "

Certes. il s agit d une prise de position pour l'ouest
français, et pas seulement pour la Bretagne, mais il est
évident que la Bretagnê avec sa natalité pâssé6 et sa
densité de population agricole se lrouve principalement
concernée. Comme nous lécrivons ici souvent " d'aulres
que nous le disênt " !... ll est rare cepêndant qu à un niveau
de responsabilité sérieux, des gens parlenl aussi claire-
ment, Les chittres sont souvent compliqués, mal connus,
analysés de maniè.e incomplète si bien que les conclusions
de beaucoup d'études économiques restent prudentes,
dans un ,lou plus ou moins volontaire. lci, on reçoit quelques
phrases en pleine poire. . Derrière ces chilf.es, nous voyons
avec etlroi les émi9rés de demain. " C'est du Charles-Henri-
Gilles Servâl de Saint-Julien.

Oue laire ?

2) Alors, on croise les b.as ?

On vâ rejoindre ceux qui ont eu le pouvoir à part entière et
qui n ont pas su ou pas voulu créer les conditions d un
développement breton ?

Auiourd'hui comme hier, il y a un problème breton, ce qui
n'exclut pas de manié.e .éaliste, certaines solidaiités avec
" I ouest " des aulres.

Aujourd hui comme hier, la gravité de ce problème impose
l union de tous ceux qui sont p,êts â y laire face, dans
l intérêt du peuple breton.

Cela suppose une volonté de passêr au-delâ de certaines
divergences. De ne pas se contgnter de participer de temps
à autres au mu. de B.etagne - ls mur des lamentalions
d'un nationalisme thêologique, détaché de la vie des
Bretons d auiourd hui...

Cela suppose que chacun de nous participe à ce
mouvement d union néceÊsaire, malgré toutes les conlra-
dictions.

Jusqu'â nouvel ord.e, une tentative êxiste. Cela s appelle
l'UDB. Vous avez trouvè mieux ? Bravo !

POUR COMBATTRE L EMIGRA
TION DE DEMAIN, JE DEMANDE
OE PARTICIPER AU TBAVAIL DE
L UDB.

Nom

Prénom

Adresse;

â expédier à UDB, BP 2O5.44007
Nantes

.â,
Tout l'été, radios, télévision et jour-
naux ont tournicoté dans le Carrelour
du Oévêloppement... Sûrêment un car-
rêlour à Ianglaise dont on ne voulait
pas trouvoa la sortie. On manque
souvent d'intormations pendanl les
vacances. L occasion êtail apparsm-
ment bonne de coincgr ce qui reste de
la gaucha orficielle puisqu'un ministre
et un conseiller de I'Elysôe sont im-
pliquês dans l'affaire.

Pour sorth du corrcfour... Yiye l'outoroule du développement

Séraeusement, quelles que soient les
erreurs des uns et des autres que la
justice dèterminera peul-être - ce genre
d'allaare doit-il surprendre. Evidemment
non ! On saat bien que les partis politiques
franÇais ne recrutent pas massivemenl.
On sait aussi que leurs dépenses aug-
mentent énormément. Les campagnes
électorales de ces dernières années ont

élé ruiôeuses : aflichage commercial ma-
traqueur. brochures de luxe, journaux se
sont multipliés à un rythme surprenaht. ll

est donc èvident que le finâncement de
ces partis se fait obligatoirement de
faÇon lordue. A drorte, les entreprises. à
gauche les munrqpahles sonl les premrè-
res à donner, vient de le confirmer H.
Bouchardeau, ex ministre (dont une partie
de la campagne electorale a été linancee
par une enveloppe reÇue du 1e'ministre).

OUI ou NON ?
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Ot vE^t: : frn râlendrier rn bret)r dôcoré d une
aquarelle moderne en couleurs. A commânder à le
même sdress€: .15 [ porl compris le l" câlendrier;
.J0 F p.r calendrier süpplémeotaire.

r9g7

2 cadeaux toujours appréciésl

II

I "',.0

Ioul en brelon. u

en:rlur

rhr câlendri
emell)nel à commande

56102 Lorienl C

cr posler lrâdilion-
à t DB, BP 20-1,

2fl*ar caltndrier

( Yann ar
baluc'henn »,

un lavre nouveau
en vannetais

Oastum vient d éditer un lo( volume de
255 pages rassemblanl 90 histoires de
Job Jatrré, parues pour la plupart dans la
. Liberté du Mor-Bihan ', il y a quelques
années.

Le hèros, Yann, est du pays . puralh ,,
à mi-chemin de Plouray, Kernascleden et
lnguiniel, au nord-ouest du Mor-Bihân. ll
lui arrive des aventures rocambolesques,
quirévélent aussi une foule de détails sur
la vie du pays Pourlet avant 1940.

Le breton employé esl naturel, plein de
vie, pétillanl. Un lexique permet de mieux
s adapter à la lecture du vannetais.

Chaque double page comporte, à gau-
che. le texte en vannetais, a droile le
même lexte en orthographe unifièe ll y a
bien longtemps qu on n avail pas produit
un ouvrage ôouveau de cet intérêl dans le
dralecle vannelars dont on découvre a
Ioccasion. la saveur parlicullère.

Lauleur, Jos Ja,lré, ne en 1906 a
Manepil, a lenu une chronique hebdoma-
daûe . ekezom e brezhoneg '. 1 

"",decédè en mars dernier
De nombreuses cartes postales et

photos d obiets dépoque illustrent le
volume qui vaut larqement ses 90 F

{En librairie et à la Médiatèque Dastum,
36 rue de Moncontour. g.P. 164,22604
Loudéac Cedex).
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Achetez dès
maintenant

vos Super
calendriers

« lls sonî irès beaux,
celîe année »

(Les promlrr8 achrtlurs)
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